
Une initiative de neutralité
Les questions du jour

Quelques milieux de Suisse alle-
mande viennent de lancer une ini-
tiative visant à la sauvegarde de la
neutralité suisse. Une de plus, dira-
t-on ; et, cette fois, la manifestation
est significative parce qu 'elle passe
un terrain de la politique intérieure
où se complaisaient jusqu 'ici les lan-
ceurs d'initiatives, à celui de la poli-
tique extérieure , jusqu 'à présent
chasse gardée des sphères gouverne-
mentales.

L'initiative semble d'ailleurS par-
tir de bonnes intentions . Ceux qui
en ont été les auteurs se sont émus
de l'impasse où auraient pu nous
mener certains engagements inter-
nationaux , au cours d'événements
qui sont à la mémoire de chacun.
Us estiment que c'est là une incom-
patibilité avec la politiqu e de
neutralité traditionnelle de la Con-
fédération Suisse ; et pour apporter
un correctif à cet état de choses, ils
proposent un texte constitutionnel
que nous ne connaissons pas encore.

Que faut-il penser de cette façon
de faire ? Remarquons, fait assez
curieux, que divers éléments d'ex-
trême-gauche se sont montrés assez
favorables, de leur côté, au lance-
ment d'une telle initiative. C'est as-
surément qu'ils y voient, pour leur
part , autre chose : une sorte de
désaveu peut-être à la politique de
M. Motta qui, à leur sens, comme on
sait , est loin d'être neutre. Chacun
paraît en somme trouver dans ce
texte de quoi favoriser ses propres
aspirations.

Mais enfin si l'on considère le
fond de l'affaire, l'on est en droit de
se demander si la question est po-
sée sur son plan véritable. Sans
doute, peut-on déplorer qu'il y ait
eu, au moment des sanctions par
exemple, une discordance évidente
entre notre manière d'être tradition-
nelle d'une part en politique étran-
gère et nos engagements, d'autre
Part, envers le pacte de la S. d. N.

•firftce à"~la prudence et au tact du
chef du département politique, la
difficulté a trouvé en fin de compte
sa solution.

Un texte constitutionnel aurait-il
été plus utile en l'occurrence ? Nous
n'en savons rien et nous n'en pou-
vons juger. Au vrai , ce qui nou s
semble hasardeux , dans le lance-
ment de l'initiative de neutralité,
c'est le fait de poser devant le peu-
ple et surtout de livrer aux passions
partisanes, des problèmes comme

ceux de l'ordre international , qui
doivent en être entièrement exempts.

Une politique extérieure est, à
coup sûr, l'un des points les plus
délicats à mener pour un pays. Elle
exige, selon les cas, de la souples-
se et de la fermeté ; elle ne saurait
donc refléter les, vicissitudes de la
politique intérieure; En laissant
maintenant au peuple le soin de
trancher si la politique que la Suis-
se prati que aujourd'hui est ou n'est
pas conforme à l'idée qu'il se fait
de la neutralité , on risque de com-
pli quer singulièrement les affaires.
A l'étranger, les répercussions pour-
raient en être, sinon graves, du
moins imprévisibles.'

. • .
L'attitude d'un pays à l'égard des

problèmes extérieurs, c'est beau-
coup l'affaire d'un homme, c'est l'af-
faire de son intelligence et de son
savoir-faire alliés à son patriotisme
et à sa connaissance de l'histoire.
Léopold III a redressé la politique
de la Belgique par un discours fa-
meux, sans rompre pour autant avec
l'organisme genevois. Et le « duce »,
jusqu'à ce soir — à vingt-deux heu-
res ! — a évité de quitter la S. d. N.,
malgré les -avanies dont il en fut
l'objet...

A la vérité , trop de rigidité nuit
plus souvent qu 'elle ne fait de bien.
Les circonstances sont souvent maî-
tresses. M. Motta a su, jusqu 'ici, di-
riger assez bien sa barqu e à travers
les écueils. Sauvegardant notre neu-
tralité , il a évité de nous faire ap-
paraître comme un peuple avec qui
la collaboration est impossible. On
peut continuer de lui faire confian-
ce d'autant "plus qu'il est presque
certain que le lion populaire, à sa
place, ferait beaucoup plus mal.

René BRAICHET.

Deux complices de l'odieux criminel
se sont constitués prisonniers

"Vaffaire du monstre de Saint-Cloud

Le misérable a fait de nouvelles révélations sur
les meurtres dont il s'est rendu coupable

PARIS, 10. — Les complices pré-
sumés de l'assassin Wiedmann, les
nommés Jean Blanc et Roger Million ,¦e sont constitués prisonniers ven-
dredi après-midi.

Nouvelles déclarations
du criminel

. VERSAILLES, 10 (Havas). — Six
information s sont actuellement ou-
vertes contre Wiedmann , pour ho-
micide volontaire, vol s, coups vo-
lontaires avec l'intention de donner
la mort sur des agents de la force
Publique.

A l'annonce de la découverte du
cadavre de Miss de Koven , la famil-
le de la jeun e fille s'est portée par-
tie civile.

Au cours d'un nouvel interroga-
toire, l'assassin a donné des préci-
sions sur l'assassinat de Miss Jean
de Koven . Il a déclaré que la jeune
fille avait accepté de se rendre à la

villa qu'il possédait à la Celles -
Saint-Cloud. Il la tua pour une rai-
son qu'il ne peut s'expliquer. «Au
moment où elle se disposait à me
quitter, dit-il, je l'ai saisie à la gor-
ge et lui ai fortement serré le cou
avec une serviette. »

C'est à ce moment que Million en-
tre en jeu . Trois jours après la mort
dé Jean de Koven, ajouta Wiedmann,
il tenta de se faire remettre 500 dol-
lars par la tante de cette dernière.

Faisant ensuite allusion à l'assas-
sinat de Roger Leblon d, Wiedmann
a déclaré que ce fut Million qui le
fit venir dans la villa de la Ceille-
Saint-Cloud.

Lorsque le juge ' d'instruction de-
manda à Wiedmann si Million était
présent à l'assassinat de Leblond, le
bandit , feignant d'être fatigué, refu-
sa de répondre. « J'en ai assez dit
pour aujourd'hui , ne me posez plus
de questions », déclara-t-il.

La villa de Saint-Cloud où le meurtrier cacha deux de ses victimes.
Devan t, la voiture de l'agent de location Lesobre, retrouvée dans le

jardin de Wiedmann.

C'est ce soir que l'Italie
annoncera vraisemblablement
au monde qu'elle va quitter

la Société des nations

Une décision d'une lourde portée internationale

La mesure serait prise :
1. pour montrer que la péninsule se solidarise encore

davantage avec le Reich et le Japon ;
2. pour contraindre l'Angleterr e à envisager les problèmes

internationaux sur d'autres bases que celles de Genève

On mande de Rome à l'agence
Havas :

Les décisions d 'importance mon-
diale qui seront annoncées samedi
par le « duce ¦» sont considérées,
dans les milieux diplomatiques,
comme la constitution définitive du
groupe des trois puissances autori-
taires, en dehors, sinon en face de
la S. d. N. Elles seraient une répon-
se à la politi que britannique, accu-
sée : 1. de vouloir dissocier le bloc
des Etats fascistes ; 2. d'envisager
une réconciliation générale sur la
base de la S. d. N.

La note mussolinienne de /'« /«-
formazione Diplomatica z , publiée le
10 novembre en réponse au discours
conciliant de M. Chamberlain, est la
dernière déclaration italienne con-
cernant la poli tique générale inter-
nationale. Elle montrait une Italie
consentant à une éventuelle conver-
sation, mais avec une certaine indif-
férence hautaine, en tout cas refu-
sant de faire le premier pas. Les né-
gociations italo-anglaises prévues
pour septembre dernier, ont été re-
mises , en raison du voyage de M.
Mussolini à Berlin , mais furent
alors attendues à Rome comme im-
minentes. Puis a eu lieu le voyage
de lord Halifax et la pris e de con-
tact italo-britannique a été remise à
plus tard. On considère donc à
Rome que la décision de samedi

montrera que l'Italie a assez patien-
té , qu'elle n'a plus fo i  en la bonne
volonté anglaise et qu'elle coupe les
ponts qui la rattachent encore, si
faiblement que ce soit, à la politi-
que des p uissances démocratiques
et sociétaires.

Il se confirme que cette décision
aurait été prise, en partie, sous l'ins-
piration du Japon , qui est décidé à
refuser tout compromis . avec la
Grande-Bretagn e et le qroupe des
neuf puissances intéressées aux af-
faires paci f i ques. La décision de sa-
medi dépassera donc le cadre de la
politi que italienne.

Enf in , le bruit court que cette dé-
cision serait le signal de mesures
identiques des autres Etats membres
de la S. d. N., mais aucun nom
d'Etat n'est f o urni. La proc lamation
de demain est destinée à avoir un
caractère décisif ,  c'est-à-dire que
l'on compte sur elle pour hâter les
choses, soit que l'Angleterre prenne
l'initiative d' une réconciliation in-
ternationale hors du cadre de la
S. d. N., soit au contraire que les
positions des antagonistes s'accen-
tuent . Mais , de tonte façon on per-
çoit le désir ' de l 'Italie de précipiter
l'évolution internationale . Elle ne
veut p lus ou ne peut plus attendre
et rejette tout ce qui , selon l'exp res-
sion de M. Mussolin i, tendrait à la
chloroformiser.

Une demi-heure après
le délai fixé pour la capitulation
les Nippons ont donné à Nankin

leur assaut final

LE JAPON A LA CONQUETE DE LA CHINE

TOKIO, 10 (Domei). — Vendredi à
midi et demi (henre locale), une de-
mi-heure après le délai fixé pour la
capitulation de la ville, les Japonais
ont commencé d'attaquer Nankin,
aucune réponse n'ayant été faite à
l'ultimatum.

Les Japonais, qui occupent tous les
forts et les points stratégiques si-
tués autour de Nankin , attendaient
depuis l'aube l'ordre général d'atta-
que.

Le commandement chinois de Nan-
kin a demandé jeudi à tous les di-
plomates étrangers de s'occuper de
l'évacuation immédiate de tous les
ressortissants et a fait fermer, jeud i
soir, la porte dé la route de Hsiav-
kan.

Cent mille soldats chinois sont fé-
brilement occupés à des travaux de
défense. Dans toutes les rues et al-
lées de la ville, des barricades for-
mées de tas de sable sont élevées.
Les Chinois ont incendié de nom-
breux bâtiments.

Les Japonais ont atteint la porte
de Kouan Houa , dans les remparts
sud de la ville. Des navires de guer-
re et des avions prennent également
part à l'attaque.

Un porte-parole japonais a déclaré
que 20 mille soldats chinois au
moins se trouvent à l'intérieur des
remparts de Nankin. Les experts mi-
litaires nippons s'attendent à la chu-
te de la capitale dans deux ou trois
jours.

L'entrée des troupes
dans la ville fêtée à Tokio

TOKIO, 11. — La nouvelle
de l'entrée des troupes japo-
naises a JVankin a été répan-
due & Tokio par les éditions
spéciales des journaux. Mal-
gré l'heure tardive, les habi -
t a n t s  ont pavoisé et en de
nombreux endroits «le la ville
on allume des feux d'artifice.

Les positions
de l'armée chinoise

ne seraient pas entamées
NANKIN , 11 (Havas) . — Les com-

bats reprirent avec acharnement
treize heures après l'expiration de
l'ultimatum japonais. Le porte-pa-
role de l'armée chinoise a déclaré

que malgré le violent bombardement
les positions chinoises n 'étaient pas
entamées.

Les provinces du nord-ouest
se préparent à la résistance

CHANGHAI, 10 (Havas) . — On an-
nonce de Hankéou , de source chinoi-
se, que le général Tchou Cha Liang
a déclaré que toute s les provinces du
nord-ouest se préparent activement à
leur défense. La majorité des pro-
vinces se son t engagées solennelle-
ment à soutenir le gouvernement
central.

Tokio n'admet plus
que Tchanri Kai Chek prenne

part à des négociations
TOKIO , 10 (D.N.B.) . — On confir-

me dans les milieux autorisés de To-
kio, qu'il a été décidé , au cours de
la dernière séance du cabinet nippon ,
que le maréchal Tchang Kai Chek
ne serait plus considéré comme étant
la seule personnalité responsable de
la situation actuelle et, par consé-
quent, que sa qualité ne serait plus
reconnue par le Japon. Le Japon
n'admettra donc pas qu'il prenne
part à des négociations.

Les inondations dans le sud-ouest de la France

' La Garonne déborde à nouveau. Voici une photographie prise
à la Réole, où la hauteur des eaux atteint 2 m. 50.

Terrible collision
de chemin de fer

en Ecosse
Des débris de vagons, on a recueilli

vingt-six cadavres déjà
LONDRES, 11 (Havas). — Deux

trains de voyageurs sont entrés en
collision à Castlecary dans le Dnm-
barthonshire, petite gare située sur
la ligne d'Edimbourg à Glascow.
Vingt-deux cadavres ont déjà été re-
tirés des décombres. Les recherches
se poursuivent.

I«e télescopage a été
d'une rare violence

CASTLECARY (Ecosse), 11 (Ha-
vas). — On continue à dégager les
cadavres parmi les débris des vagons
jonchant la voie ferrée près de la
gare de Castlecary.

L'accident s'est produit par téles-
copage de deux trains, l'un venant
de Dundee, l'autre d'Edimbourg et
se dirigeant tous les deux vers Glas-
cow.

Le choc a été extrêmement violent,
réduisant en miettes les deux pre-
miers vagons du convoi télescopeur,
tandis que la locomotive s'écrasait au
bord de la voie.

Les recherches se poursuivent pé-
niblement dans la nuit. Les causes de
l'accident sont encore inconnues.

I«es équipes de secours
au travail

CASTLECARY, 11 (Havas). — On
annonce que 26 cadavres ont été re-
tirés des décombres des deux trains
à Castlecary. Les équipes de secours
travaillent à dégager d'autres corps.

ECRIT SUR LE SABLE
Samedi 11 décembre. 345me joui

de l'an. 50me semaine.

Permis de conduire
On m'a souf f lé  hier, dans l'oreille,

le nombre de permis de conduire
qui ont été délivrés en Suisse de-
puis le commencement de l'année.
Fichtre ! On savait les gens toujours
plus désireux de s'initier aux joies
de la vitesse, mais on ignorait que
leur nombre pût être si élevé.

Au reste, cet examen pour l'obten-
tion d' un « permis de conduire des
véhicules à moteur *, est, en dép it
de sa pompeuse désignation, moins
di f f ic i le  que le baccalauréat. Il suf -
f i t  de savoir arrêter une automobile
sans le secours d' un arbre ou d'un
bec de gaz, de ne pas confondre le
frein à pied avec l'accélérateur, et
de connaître les usages de la roate.
Quand on possède ce rudiment de
connaissances et deux photographies
de quatre centimètres, on vous dé-
livre sur-le-champ l'autorisation
d'aller par monts et vaux.

Des grincheux ont dit souvent que
c'était insuff isan t.

Bah ! Un examen a-t-il jamais
prouv é l 'intelligence d'un élève ? Ce
ne sont d'ailleurs pas les gestes que
l'on exige d'un candidat qui sont in-
suf f i sants ;  c'est ce que l'on sait de
lui.

Est-il cardiaque ? Nerveux ? Boit-
#f ? A-t-il bonne vue ? On n'en sait
rien. Et cependant on lui donne
l'autorisation de p iloter un véhicule
que le moindre malaise du conduc-
teur peut rendre meurtrier.

Alors?...
Tôt ou tard, il faudra que nous en

venions là : exiger de tout candidat
automobiliste un certificat médical.

Alors peut-être aurons-nous un
pe u p lus de véritables chauf feurs  et
un pe u moins de chauff ards.

Alain PATIENCE.
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Lire en dernières dépêches :

Un attentat était préparé
contre M. Delbos

le « comte de Passy »
est arrêté à New-York

pour la 25me fois

Le « comte Marcel de Passy », in-
venteur du «sous-marin incoulable»,
du bateau insubmersible , du paque-
bot transatlanti que capable d'effec-
tuer la traversée Paris-New-York en
36 heures, et de l'aéronef indestruc-
tible , qui , grâce à son inépuisable
imagination et à son extraordinaire
puissance de conviction , a réussi à
faire , en trente ans , d'innombrables
dupes , a été arrêté pour la vingt-
cinquième fois par la police de
New-York .

C'est encore pour avoir réussi à
extorquer 00,000 francs à un brave
cap ita l i s te  pour la constructi on du
fameux sous-marin incoulable  qu 'il
a été appréhenrié.

Le « comte de Passy » a 70 ans.
D'origine al lemande , " il a gardé
l'aspect et la d ign i té  toute mi l i t a i r e
d' un off ic ier  germani que : tenue im-
peccable , al lure  mar t i a l e , cheveux
gris tai l lés  en brosse.

Depuis quarante  ans qu 'il est venu
exercer son act iv i t é  aux Etats-Unis ,
il a été arrêté vingt-quatre fois et
condamné dix-huit  fois , non seule-
ment  pour escroqueries , mais aussi
pour bi samie ; en 1015 , on décou-
vri t  qu 'il s'était mar ié  cinq fois sous
des noms différents .

C'est pendant  la guerre qu 'il réus-
sit sa plus belle opération : il par-
vint  à récolter plus d' un million de
dollars pour la construction , dans
l'Etat de New-York, d'une usine d'é-
quipements mili taires qui n 'exista
jamais que dans son imagination.

Polygame et inventeur du
«sous-marin incoulable »

Le chef du cabinet
yougoslave quitte l'Italie

MILAN, 10. — M. Stoyadinovitch,
président du conseil et ministre des
affaires étrangères de Yougoslavie, a
visité vendredi matin le siège -du
parti fasciste de Milan , en compa-
gnie du comte Ciano et a déposé une
couronne sur le monument élevé à
la mémoire des victimes tombées
pour l'avènement du fascisme.

M. Stoyadinovitch est ensuite parti
pour Belgrade, salué à son départ à
la gare par MM. Ciano et Alfieri.

La visite de M. Yvon Delbos à Belgrade

Une raie du palais royal de la capitale yougoslave.
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A louer pour le 24 Juin 1938

bel appartement moderne
de cinq chambres, cuisine,
chambre de bains, chauffage
central, dépendances, au 1er
étage, faubourg de l'Hôpital
No 25. Situation très ensoleil-
lée, quartier tranquille. S'a-
dresser à Eugène Berthoud,
Banque Bonhôte et Cie, Neu-
chatel. 

A LOUER
an faubourg de l'Hôpital , de-
vant la Résidence, dans mai-
son neuve, tout confort : un
appartement de trois pièces ;
deux appartements de deux %
pièces et un appartement
d'une pièce, disponibles pour
le 24 Juin 1938. Garages In-
dépendants (boxes).

S'adresser au bureau Pizze-
ra et Cie S. A., Neuchatel.

HAUTERIVE
A louer tout de suite ou

pour époque à convenir, ap-
partement chauffé, de deux
Jolies pièces, salle de bains et
dépendances. Gaz, électricité.
S'adresser à Mme Suter, vls-

S à-vis du bureau postal.

A louer tout de suite ou
pour le 24 mars,

LOGEMENT
de trois chambres, avec chauf-
fage central. S'adresser à M.
VUILLEMIN, Seyon 23, Tél.
No 51.976. 

Pour cause imprévue
. à louer Joli rez-de-chaussée,

trois pièces, tout confort , con-
cierge, .garage à disposition. —
S'adresser Fontaine-André 7, à
gauche.

Superbe
appartement

de quatre ou cinq pièces, tout
confort moderne, vue superbe
dans quartier de l'Université,
dès le 24 mars ou époque à
convenir. Demander l'adresse
du No 270 au bureau de la
Feuille d'avis. *

A Corcelles
A louer petite maison de

trois chambres et cuisine, tou-
tes dépendances, avec petit
Jardin potager. Demander l'a-

- dresse du No 267 au bureau
de la Feuille d'avis. 

30 avril 1938
A louer dans localité lndus-

• trlelle au Val-de-Travers,
beaux locaux à l'usage de

magasins
. avec arrière-magasin (éven-

tuellement atelier) et appar-
tement de trois chambres. Si-
tuation excellente en plein
centre. Offres écrites sous
A. S. 276 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer à Cressier
Joli premier étage

de trois chambres,
cuisine, eau, électri-
cité, chambre liante.
Item i s à neuf. — S'a-
dresser il l'Agence
Romande Immobiliè-
re; B. de Chamhrler,
Place Purry 1, ÎYeu-
cliAtel. . 

A louer

rue du Pommier 12
dans maison ancienne, après
remise à neuf et pour date à
convenir, un appartement de
sept pièces, avec confort mo-
derne, chambre de bonne ,
nombreuses dépendances. Vue
sur le lac et les Alpes. S'a-
dresser à l'Etude Clerc, no-
taires.

On demande un

jsune garçon
pour faire les commission.S'adresser au macastn ,; **thler. ""Basa it^

Petite entreprise chërâJ-J-

associé
possédant si possible eut. wse. Apport : 300 à 4M f, ™*
Situation d'avenir. AHJ.'.~"
offres écrites à S. A a?*bureau de la Feuille 'd'avis."1

Bon orchestre
de trois musiciens est dem..dé pour le 31 décembreFaire offres case postale m»Neuchatel. B 855.

On demande une Jeune '

Milii,
habile et propre, connaisse»français et allemand. Bow,immédiate. S'adresser note] ZDauphin, Serrlères. p 404] »

Aide
ménagère

Jeune fille, forte, se.
rieuse, honnête, est de-mandée au mois, dès le
début de Janvier, dans
ménage soigné de deux
personnes pour quelques
heures par Jour. Gages etarrangement à convenir, .
Offres et références p«
écrit à O. R. 277 au bu.
reau de la Feuille d'avil,

—^^"*On demande pou
tout de suite

personne
expérimentée
capable et bien re.
commandée, ponr
faire m en âpr e soigne
de deux personnes,

Adresser les offres par toit
case postale No 6649, Neuchl.
tel. i

Au pair
Excellente famille allenm,

de, du Palatlnat, chercha te.
ne fille pour enseigner la «t..
gue française à garçon de U
ans. — Demander renseigte
ments Tél. 53.335, Neuchïti

On demande Jeune

bonne à tout faire
sachant cuire, ayant bonis
références. Entrée immédlstt
Adresser offres écrites à D, J,
269 au bureau de la Peuffi!
d'Avis.

Maison de réputation mo:-
dlale cherche

sons-agent
rur le canton de NeucM'i

la commission, pourJtt.
panslon de ses produit!. -
Faire offres avec activité *•tuelle sous H. P. 224 au ta-
reau de la Feuille d'avia.

On cherche une

associée
pour lancement d'une mu-
veauté (brevetée), article pou
dames. Adresser offres échu
à U. A. 238 au bureau d! Il
Feuille d'avis. 

Famille neuchâteloise, habi-
tant aux environs de BU*
cherche

cuisinière expérimenté s
(Suissesse) et bien recommst'
dée. Se présenter chez VU
Arthur Dubled, dès 20 h, arr
nue de la Gare 6, Neuchsta

JEUNE FILLE
bien élevée, quittant l'école H
printemps, cherche place *
volontaire dans famille d*
tienne pour apprendre 1» V"
gue française et aider au mi-
nage ou s'occuper d'enfu*
Vie de famille désirée, de mr
me qu 'occasion de parler Bel-
lement le français. Faire of-
fres avec conditions à Jato»
HUNZIKER , maitre-tallleffi.
Industrie 10, à Bienne.

Concierge
Ménage sans enfant, série*

sobre, de toute confias*
cherche place de concierge. -'
Réfcrences de 1er ordre. Si'
dresser à M. Louis OW
Snlnt-Imler. ^

Jeune bomme marié
cherche emploi dans buie"«
ou administration. Btuw
commerciales, dix ans de W
tique. Références à dispos-
tlon. Adresser offres écrit» '
F. J. 278 au bureau de "
Feuille d 'avis. ^

Bonne couturière
cherche Journées. Demw*'
l'adresse du No 246 au w
reau de la Feuille d'avl».

Etude de la ville
cherche Jeune fille «ffl10'
apprentie. Adresser offres
Case postale 12462 . Neuct^

La boulangerie - P4^'
Boulet cherche pour le J J*"
vler

apprenti boulanger
Jeune fille , de toute BO»'

Hté, aimant les fleur». V
veralt place

d'apprentie fleurisie
dans bon magasin. Aj JjWJ
offres écrites à L. H. »?
bureau de la Feuille «*

Fbg de l'Hôpital
A remettre pour

tout de suite. DEUX
CHAMBRES a l'usa-
ge de bureau, chauf-
fage central. — Etude
Baillod et Berger. *

PORT - ROULANT
A louer, pour le 24 dé-

cembre ou date à convenir,
un pavillon d'une chambre,
cuisine, balcon; un logement
de deux chambres, cuisine.
Jardin.

Pour visiter, s'adresser à
Mm* Sauterel , Port-Roulant 9.

Pour cause de départ
A remettre

aux Poudrières 17
superbe appartement
de t r o i s  c h a m-
b r e s , dépendances,
chambre de bains,
chauffage central par
appartement. Jouis-
sance gratuite jus-
qu'au 24 décembre
1037. Etude Balllod
& Berger.
BEAUX-ARTS - QUAI

Pour le 24 juin 1938, 6
pièces et dépendances —
1er étage — conviendrait
à pension de jeunes gens^Chauffage central, bains.
Offres écrites sous chiffres
X. A. 279 au bureau de la
Feuille d'avis.

Tout de suite
Chavannes, deux logements

d'une et deux chambres, cui-
sine et dépendances. S'adres-
ser Etude Henri Chédel, avo-
cat et notaire. Saint-Honoré 3.

Marin
A louer pour le 24 mars,

Joli logement moderne, trois
chambres et dépendances,
chambre de bain, chauffage
central. Jardin. S'adresser à A.
Henry, * Le Nid », Marin.

Résidence
(Fbg de l'Hôpital 33)

A remettre
pour le 24 juin 1938
superbe appartement
de cinq chambres,
dernier confort mo-
derne, ascenseur, ser-
vice de concierge.

Etude Baillod et
Berger. *

A louer
Evole 15: six pièces, tout con-

fort.
Verger-Bond : trois et quatre

pièces.
Serrières, Château : deux piè-

ces.
Neubourg, Trésor : une pièce.
Anclen-Hôtel-de-VUle : quatre

pièces, Fr. 60.—.
Trésor : un magasin.

Gérance des bâtiments, hô-
tel de ville . *

Pour date à convenir :
superbe appartement de trois
grandes pièces. Bains meu-
blés. Chauffage central instal-
lé. Vue. Concierge.

Garage
eau, électricité, quartier du
Stade.

Grand local
4x10 m., pour magasin, dé-
pôt, etc., vitrine, toilette,
chauffage général compris.

S'adresser bureau A. Hodel,
architecte, Prébarreau 23. *

Pour date a con-
venir, à louer

Cité de l'Ouest
bel appartement de
deux chambres, cui-
sine , dépendances. —
Etude Baillod et
Berger. 

A louer

Boudry
logement remis à neuf, deux
chambres, cuisine, salle de
bains, galerie, dépendances,
Jardin , le tout au soleil. S'a-
dresser chez Auguste Breguet,
vins. 

ETUDE CLERC
NOTAIRES

Rue du Musée 4 - Tél. 51.468

A louer Immédiatement
Route des Gorges : Quatre

chambres, chauffage cen-
tral. Prix avantageux.

Saars : Trois chambres et dé-
pendances, confort moderne,
chauffage central, eau chau-
de à l'année. Jardin.

Fontaine-André : Trois cham-
bres, dépendances, confort
moderne.
Un grand entrepôt.

Bue Desor : Cinq chambres,
confort moderne. Superbe
situation.

Parcs: Quatre chambres, con-
. fort moderne. Jardin.
Bue du Bassin : Cinq cham-

bres, chauffage central.
Bue du Bassin : Deux cham-

bres pour bureau.
Tertre : Deux ou trois cham-

bres et cuisine.
Faubourg de l'Hôpital : Lo-

caux pour bureau OJ petite
industrie.

24 mars
Dralzes : Trois chambres,

chauffage central, chambre
de bains. Fr. 75.—.

A vendre :
MAISONS :

Boute de la Côte, trois loge-
ments.

Avenue des Alpes, deux loge-
ments.

TERRAINS A BATIB.

A louer à Peseux
pour le 24 mars 1938

petite maison familiale de
quatre pièces, cuisine, toutes
dépendances et Jardins pota-
ger et d'agrément. Fr. 70.—
par mois.
Tout de suite ou pour époque

à convenir
Bue du Château, logements
de quatre et six pièces, vastes
dépendances, confort moder-
ne. Jardins potager et d'agré-
ment. Locations mensuelles
Fr. 70.— et Fr. 100.—.

S'adresser en l'Etude de Me
Max Fallet, avocat et notaire,
a Peseux.

A LOUER
Tivoli 3, arrêt du tram,

pour date à convenir, un lo-.
gement de trois chambres et
cuisine, 57 fr . par mois ; un
logement de deux chambres et
cuisine, 32 fr . par mois ; une
petite maison de quatre
chambres et cuisine, 54 fr . par
mois. — Pour renseigne-
ments et visiter, téléphoner
au 61.385, à Peseux. P3963N

CHAMBEE MEUBLÉE
indépendante, avec eau cou-
rante et chauffage central ,
pour 35 fr. par mois, à louer
tout de suite. — Mme Furrer,
Evole 5.

JOLIE CHAMBRE
Indépendante, central. Tem-
ple-Neuf 3, 4me.

Jolie chambre, soleil , vue.
Saint-Honoré 2 , 4me. 

Jolie chambre, central, sal- '
le de bains. Manège 5. 2me. *

Bonne pension bourgeoise.
Faubourg de l'Hôpital 9 *

Vevey
Hôtel du Château sur le quai.
Tout confort. Cuisine soignée.
Pension depuis 6 fr. AS13026L

Je cherche

petit restaurant
si possible pas de reprise, pour
tout de suite ou date à con-
venir. Ecrire : T. W. poste res-
tante, Yverdon.

Monsieur cherche à, louer,
début Janvier, CHAMBKE
au centre. Adresser offres écri-
tes à A. R. 260 au bureau de
la Feuille d'avis. 

Pour juin 1938
Personnes tranquilles cher-

chent dans maison d'ordre en
ville, appartement de trois-
quatre chambres. — Adresser
offres écrites, aveo prix, à C.
C. 274 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Ménage de deux personnes,
propres et tranquilles, cher-
che pour Saint-Jean 1938 un

APPARTEMENT
de quatre grandes chambres
avec tout confort, chauffage
central général , dans villa si
possible. Haut de la ville ex-
clu. Adresser offres écrites
sous G. W. 225 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jardinier
non marié, bien recommandé
et capable pourrait entrer en
service dès le milieu de Jan-
vier dans une propriété située
à l'ouest de la ville. Prière
d'adresser les offres de service
avec les références, à M. Max
DuPasquier. à Areuse. 

Personne
sachant cuire et pouvant faire
les travaux de maison est de-
mandée Immédiatement dans
petit ménage soigné ; à défaut
on prendrait remplaçante. —
Adresser offres écrites à P. S.
266 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche

JEUNE FILLE
pour cuisine, ménage et Jar-
din, dans famille de médecin
de deux personnes, à Zurich.
Forts gages. Occasion d'ap-
prendre la cuisine fine. Of-
fres avec certificats à Mme Dr
Schindler , Alpenstrasse 32,
Berne. P 9827 Y

On demande pour les fêtes
taon

pâtissier-confiseur
Entrée immédiate. Adresser

offres écrites avec prétentions
à Z. B. 250 au bureau de la
Feuille d'avis. 

Maison de commerce de la
Béroche engagerait, pour en-
trée Immédiate,

employé de bureau
connaissant les deux langues,
ayant de l'initiative, une bon-
ne routine des affaires, habile
correspondant et comptable. —
Adresser offres détaillées avec
copies de certificats et photo-
graphie sous T. P. 264 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Pensionnat cherche Jeune

institutrice
Suissesse française, de bonne
éducation , diplômée et aimant
les sports. — Adresser offres
écrites à M. C. 268 au bureau
de la Feuille d'avis. 

On demande pour tout de
suite une

bonne à foiit faire
de 20 à 30 ans, honnête. Of-
fres écrites sous chiffre A. T.
271 au bureau de la Feuille
d'r.vis.

A louer, pour le 24 Juin \1938, (précédemment Fahys I
73),

CHEMIN DES LISERONS 9
un logement au soleil , très
confortable, de quatre cham-
bres avec dépendances. S'a-
dresser à Emile Bolllet, rez-
de-chaussée.

PESEUX
Avenue Fornachon , loge-

ment de deux chambres, tout
confort moderne, chauffage
général , deux grands balcons,
vue Imprenable, pour tout de
suite ou époque à convenir.
Conditions avantageuses. — E.
Otz, avenue Fornachon 20,
Tél. 61.420. •

Joli appartement
ensoleillé a remettre
pour époque à con-
venir,

AUX DRAIZES
DEUX CHAH Bit ES.
avec confort. Elude
Baillod el Berger. *

A louer
pour tout de suite

beau local, à. l'usage
d'entrepôt ou de gar-
de-meubles. — Etude
Baillod et Berger. *

RÉSIDENCE
A louer pour tout

de suite, chambre in-
dépendante, eau cou-
rante, chauffage cen-
tral. — Etude Ball-
lod et Berger. *

Villamont
(Sablons 47)

A remettre
pour le 24 juin 1938
bel appartement de
trois chambres, cui-
sine, chambre de
bains, dépendances.

Etude Balllod et
Berger. *

Fbg de l'Hôpital
A remettre pour

tout de suite, vastes
locaux à l'usage d'en-
trepôts et bureaux.

Etude Baillod et
Berger. *

Fahys-cenfre
A louer appartement de trois
chambres, tout confort. S'a-
dresser Mail 2. *¦

A louer tout de suite ou
époque à convenir,

bel appartement
quatre pièces, dépendances
d'usage. S'adresser magasin
Ph. Wasserfallen, rue du
Seyon. Tél. 51.263.

LOGEMENT
JI* *trois chambres, cuisine, etc.
S'adresser Gratte-Semelle 15,
1er étage.

Etude Wavre
NOTAIRES

Palais Rougemont Tél. 51.063

Immédiatement :
Maladlère : maison de dix

chambres.
Escaliers du Château : cinq

chambres et confort.
Rue Pourtalès : quatre cham-

bres.
Rue de l'Ancien Hôtel de ville:

quatre chambres.
Faubourg du Crêt : quatre

chambres.
Fontaine André : trois cham-

bres.
Rue Louls-Favre : maison de

trois chambres.
Chavannes 13 : une chambre.
Chaudronniers : deux cham-

bres, s
Neubourg : une chambre.
Rue Matile : une chambre.
Rue des Moulina : une cham-

bre.
24 mars :

Parcs : trois chambres.
Faubourg du Crèt : trois

chambres.
24 juin :

Malllefer : quatre ou cinq
chambres et confort.

Avenue Dupeyrou : trois et
cinq chambres.

Faubourg du Château : six
chambres.

Garages, caves et garde-meu-
bles, I

A remettre dans le
haut de la ville,

pour époque
à convenir

bel appartement de
TROIS CHAH Rit ES,
cuisine, vérantla, bal-
con. (Chambre de
bains peut être ins-
tallée.) Dépendances,
part au jardin. Etude
Baillod & Berger. *

A louer, immédiatement ou
pour époque à convenir,

rue de l'Ecluse
un local à l'usage d'atelier ,
entrepôt , etc. S'adresser Etu-
de Pierre Wavre, avocat.

Plusieurs
beaux magasins

avec vitrines
à remettre pour tout
de suite ou époque a
convenir. — Elude
Baillod et Berger. +

Etude René Landry
NOTAIRE

Concert 4 (Tél. 52.424)

Immédiatement
(on pour date à convenir :)
Ecluse (Prébarreau) et Bré-

vards: trois chambres. Tout
confort.

Rue J.-J. Lallemand : quatre
chambres.

Parcs 147 : quatre chambres,
chauffage central.

Ecluse : trois chambres.
Coq d'Inde : appartement

cinq pièces, entièrement re-
mis à neuf , chauffage cen-
tral.

Petit Pontarller : six cham-
bres, chauffage central.

24 décembre :
Place d'Armes : deux cham-

bres.
24 mars 1938 :

Coq d'Inde : trois chambres.

A remettre
pour le 24 décembre ou épo-
que à convenir, beaux appar-
tements de trois, quatre et
cinq pièces, tout confort mo-
derne, vue. — S'adresser à H.
Schwelngruber, faubourg de
l'Hôpital 12. Tél. 51.601.

jft A £ 40 a. B e a u
|Jftîj& quatre piè-
Wlv ces, véranda.
Confort moderne. Vue
superbe. Tél. 52.007.*

JOLI LOGEMENT
trois pièces, cuisine et dépen-
dances, avec eau chaude et
chauffage général, service de
concierge, à. louer Immédiate-
ment ou pour date a conve-
nir. Prix avantageux. M. O.-F.
Schmidt, Fontaine-André 8,
tél. 53. 516 , * .
4 pièces modernes -avec
chambre haute chauffée
dans quartier tranquille et
très ensoleillé. — Loggia.
— Verdure. — Vue. — Prix
avantageux avec chauffage
compris.

Bureau Chs Bonhôte, archl-
tecte, rue des Beaux-Arts 28.

LOGEMENTS
de trois chambres et toutes
dépendances à louer pour le
24 décembre ou plus tôt.
S'adresser à Chaussures «La
Rationnelle», Hôpital 11, Neu-
chatel. *

A PROXIMITÉ
DE L'UNIVERSITÉ

A remettre pour
tout de suite, super-
be appartement de
TROIS ou QUATRE
PIÈCES, avec der-
nier confort moder-
ne, ascenseur, servi-
ce de concierge. —
Etude Baillod et
Berger. ¦ *

Vieux-Châtel 27
A louer immédiatement eu

pour époque à convenir, ap-
partement de quatre pièces et
toutes dépendances. Belle vue.
S'adresser au concierge. *

A REMETTRE
locaux h l'usage de
garages ou entrepôts
î» la Rosière, aux
Parcs.

Etude Baillod. .'.véL..
Berger. _r^

A louer

à l'Ecluse
pour le 24 décembre, appar-
tement de quatre chambres,
cuisine et dépendances, 1er
étage. Etude Haldlmann . avo-
cat. faubourg de l'Hôpital 6 *

Pour tout de suite,
à, remettre

AUX FAHYS
très bel appartement
de TROIS CHAM-
BRES et dépendan-
ces. — Etude Baillod
et Berger. *

A LOUER
pour le 24 décembre 1937 ou
date à convenir, proximité de
la gare,

logements modernes
de trois-quatre pièces, con-
cierge, tout confort. S'adres-
ser à P. Barbier, Fahys 69,
Neuchatel , ou téléphoner au
No 52.657. P 3949 N

Chavannes
Logement;-, une chambra,

cuisine et dépendances, com-
plètement remis à neuf. *S'adresser : Serrurerie Paul
Spelser, Bateau 4 ou Seyon 17.

Etude

Coulon « Ribaux
Avocat et Notaires

à BOUDRY Tél. 64.034
Reçoivent a Bevaix (bureau
communal) le lundi ; et a Au-
vernier (logement Bardet) le
mercredi de 17 & 19 heures.

A LOUER
BOUDRY, logement
de trois chambres, cuisi-
ne, chambre de bains,
grande terrasse, chauffage
central , jardin , dépendan-
ces. Prix : Fr. 65.—
chauffage compris , à la
rue des Moulins.
BOUDRY (Pré Lan-
dry), appartement
moderne, tout confort ,
de trois pièces avec cham-
bre de bain , cuisine , toutes
dépendances , eau , gaz, élec-
tricité. Part à un jar din.

Areuse, logement de
deux belles chambres , cui-
sine et dépendances.
Colombier, garage pour
autos (box), à Fr. 10.—

A REMETTRE
Dans localité prospère

du Vignoble, commerce de
Laiterie-crémerie bien
introduit. Conditions avan-
tageuses.

A VENDRE
Dans localité importante

du Vignoble, Café-res-
taurant d'ancienne re-
nommée. Conditions favo-
rables . Prêts hypothécai-
res à disposition.

P 1462 N

Rue ds la Serre 9
A louer dans bâtiment neuf ,

POUR LE 24 JUIN 1938
très beau logement de trois
chambres et dépendances, bel-
le vue, tout confort moderne,
service de concierge, chauffage
central général. S'adresser à S.
Zeller, Parcs 3.

Même adresse : GARAGE à
louer dès maintenant. 

A louer immédiatement ou
pour date à convenir,

bel appartement
moderne

de trsis pièces, bains, chauf-
fage central , concierge. Condi-
tions très favorables. Adresser
offres écrites sous O. E. 262
au bureaxi de la Feuille d'avis.

PESEUX
A louer pour le 24 mars ou

époque ù convenir, apparte-
ment de trois chambres, au
soleil , cuisine, balcon, bain,
parcelle de Jardin potager. —
Prix : 70 fr . par mois. Rue de
Neuchatel 31 a, 2me. à droite.

PESEUX
Logement moderne de qua-

tre pièces, à louer immé-
diatement. Situation tranquil-
le. — M. L'Eplattenier, Corte-
neaux 5. *

Amateurs de ski !
A louer au Lac Noir (Fri-

bourg), pour famille, à condi-
tions très avantageuses, beau
chalet meublé, confortable, dix
pièces, garage.

A louer au Lac Noir (Fri-
bourg), ferme de la Gassera,
altitude 1200 m., bel appar-
tement meublé, indépendant ,
situation magnifique, quatre
pièces et cuisine, balcon. —
S'adresser à Mme A. de Bourg-
knecht, Collège 25 , Fribourg.

A louer

bel appartement
de quatre chambres spacieu-
ses, bain , chauffage central.
Jardin . S'adresser Fahys 139.*

A louer superbe lo-
gement de quatre
chambres, confort
moderne. Arrêt du
tram Tivoli. Date à
convenir. — Epiceries
La Junocl, Tivoli. *

A remettre, pour cause
Imprévue, immédiatement ou
pour date à convenir, un

bel appartement
de quatre chambres, chauffage

central, salle de bains
instaUée, « tout confort. —
Adresse : S. Engdahl-Borel,
Evole 40. Tél. 52.747. 

Premier étage, apparte-
ment très soigné de

CINQ PIÈCES
entièrement remis à neuf.
Bains. Chauffage général.
Situation et vue magnifi-
ques. — S'adresser: Parcs,
No 3. rez-de-chaussée.

Pefif-Ponfarlier
Bel appartement de

six pièces à louer
immédiatement ou
pour date à conve-
nir. — Etude René
LAiYDItY, notaire.
Concert 4 (Télépho-
ne 52.434). 

Auvernier
A louer logement de trois

chambres. S'adresser au No 34.
A remettre

en plein centre
appartement rénové
de TROIS CHAM-
BRES et dépendan-
ces, h l'usage d'ap-
partement ou bureau.

Etude Balllod et
Berger!. *

SAINT-BLAISE
A louer pour le' 24 " mars

1938 ou date à convenir,
JOLIE PROPRIÉTÉ

comprenant grande VILLA
confortable de douze cham-
bres et toutes dépendances.
Central , bain et eau couran-
te. Véranda vitrée, balcon,
terrasse. Jardin d'agrément et
potager, verger. Garage. Si-
tuation agréable, vue étendue.
Proximité de tous moyens de
communications. S'adresser à
Mlle M. Thorens, «Joli-Clos»,
Salnt-Blalse. tél. 75.334.

Pour tout de suite,

au centre de la ville
a p p a r t e m e nt  de
TROIS CHAMBRES
et dépendances. —
Etude Baillod et
Berger. *

SAINT-BLAISE
A louer pour le 24 Juin

1938 bel appartement de trois
pièces, balcon, tout confort
moderne (bain, chauffage,

. etc.) S'adresser Etude Gas-
ton Clottu, notaire, Salnt-
Blalse, tél. 75.289.

A louer immédiatement ou
pour époque à convenir,

rue du Seyon
un appartement au soleil de
trois chambres, cuisine et dé-
pendances. S'adresser Etude
Pierre Wavre, avocat.

Auvernier
A louer pour tout de suite,

logement (deux grandes cham-
bres), grande terrasse. S'a-
dresser à Ch. Sydler, Auvernier.

A louer immédiatement ou
pour époque à. convenir :

Rue Saint-Honoré
Deux chambres au 1er étage,
comme appartement ou bu-
reaux, chauffage central.

Rue Saint-Maurice
Trois chambres, chambre de

bain et dépendances.
Deux chambres et dépendan-

ces.
S'adresser Etude Pierre Wavre,

avocat

D. MflNFRIffl, Brévards 9 - Téléphone 51.835
Vieux-Châtel Prébarreau Ecluse Parcs

29 23 59 55
4 4 3 3

chambres chambres chambres chambres
Loggia Grand jardin et GrandieVue et avec dépendances .

tranquillité pavillon Balcon terrasse
85 fr. 75 fr. 70 fr. 65 fr.

par mois par mois par mois par mois *
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Logements et locaux industriels
Demandez renseignements à

D. MANFRINI

^̂ 
BRÉVARDS 9 ^̂ sg¦>;Éttw TéLéPHONE âm m

M ' BlflÏÏfc. 51.835 ^iffl

ÉTUDE PETITPIERRE & HOTZ
Saint-Maurice 12 - Téléphone 53.115

CHEMIN DES PAVÉS, 3 chambres, central. Fr. 55.—.
SEVON , 3 chambres avec alcôves, remis a neuf . Fr. SS.—.
LA COUDKE , 3 chambres, bain , central , balcon. Fr. 75.—.
PLACE DES HALLES, 3 chambres, remis à neuf . Fr. 75.—.
PRÈS DE LA GARE, 3 chambres, remis à neuf . Fr. 75.—.
FONTAINE-ANDRÉ , 3 chambres, balcon. Fr. 75—,
COTE, 3 chambres, balcon. Vue. Fr. 75.—, Fr. 80.— et Fr. 82.50.
FBG DE LA GARE , 3 chambres, avec balcon. Vue. Fr. 80.—.
ROC, 3 grandes chambres, véranda. Vue étendue. Fr. 80.—.
CENTRE, 3 chambres, bain, central. Fr. 85.—.
RUE PURRY , 3 chambres, central. Vue. Fr. 100.—.
SAINT-MAURICE , 3 chambres, central. Vue. Fr. 100.—.
MONRUZ, 3 chambres, bain, Fr. 98.—, chauffage compris.
TREILLE, 4 chambres, remis à neuf . Fr. 70.—.
MANÈGE , 3 et 4 chambres , bain , central, concierge. Fr. 110.— et

Fr. 150.—, chauffage compris.
FAHYS, 4 chambres, remis à neuf , balcon. Vue. Fr. 75.—.
CASSARDES , 4 chambres, grand Jardin. Vue. Fr. 75.—.
COTE, 4 chambres, véranda. Vue étendue. Fr. 80.—.
FONTAINE-ANDRÉ , 4 chambres. Vue. Fr. 85.—.
BEAUREGARD , 4 chambres, central , bain. Fr. 90.— et Fr. 100.—.
COTE PROLONGÉE , 4 chambres, central , bain. Vue. Fr. 100.—.
ROC , 4 grandes chambres, véranda. Vue étendue. Fr. 100.—.
SABLONS, 4 chambres, remis à neuf , bain , central. Fr. 110.—.
SAINT-MAURICE , 4 chambres, confort , terrasse. Vue. Fr. 125.—.
COMBA-BOREL, 5 chambres, bain , central. Fr. 112.50.
PLAN-PERRET, 5 chambres, bain. Vue. Fr. 115.—.
BEAUX-ART S - QUAI, 7 chambres, chauffage général, bain.

Dans la boucle, à louer

appartement meublé
ou non-meublé

de cinq pièces, pour
époqu e à convenir , au

- centre la ville, avec
salle de bains , terras-
ses, chauffage général
et dépendances.

S'adresser au bureau
Edgar Bovet , Faubourg
du Crêt 8, Neuchatel.

ETUDE G. ETTER
Notaire — Rue Purry 8

A louer
pour date à convenir :

Purny-Qual Osterwald : 6
chambres, central, bain;
idem 7 chambres.1 Trésor : 4 chambres, cen-

' tral , bain.
Ecluse : 4 chambres.
Pourtalès : 3 chambres,

central.
Parcs : 3 chambres.
Fontaine-André : 3 cham-

bres.
Hôpital : 2 chambres, as-

censeur. ;
Moulins : 2 et 4 chambres.

A louer
pour le 24 Juin 1938 :

Seyon : 6 chambres, cen-
tral.

Monruz: 6 chambres, bain,
central, terrasse. Jardin.

Parcs : magasin aveo ar-
rière-magasin.

Ecluse, Moulins : grandes
caves.

Moulins : grand locaux
pour ateliers.

A louer
tout de suite ou à convenir
COTE 27 : 4 pièces — re-

mis à neuf — chauffage
central, bains Installés,

H véranda, Jardin. 100 fr.
par mois.

SABLONS 55 et 57 : 3 piè-
ces et alcôve et 4 pièces
— remis à neuf. —
Chauffage général, bains
Installés, concierge. Bal-
con, vue.

GIBRALTAR 10 : 3 pièces
bien situées. — Balcon.
67 fr. 50 par mois.

. BELLEVAUX 2 : 1 pièce et B
cuisine, vestibule. — I
27 fr . 60 par mois.
Bureau Chs BONHOTE

Beaux-Arts 26 • g

24 juin 1938
POUDRIÈRES 41 : 3 belles
pièces modernes, avec
chambre haute chauffée
et dépendances.

Chauffage et eau chau-
de à l'année. Dévaloir.
Service de concierge.

Loggia avec store instal-
lé. Vue Imprenable. Place

t : de Jeu.
Quartier très ensoleillé,

bon air. Prix avantageux,
tout compris.

Bureau Chs BONHOTE
Beaux-Arts 26 *
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A louer pour époque à convenir on pour
le 24 juin 1038

grand appartement
?le 10 chambres et dépendances au centre
«le la Tille. Conviendrait aussi pour locaux
de société. Salles de réunions, bureaux, etc.

I Etude Petitpierre, & Hotz. tél. 53.115.



Admin istration s 1, nie dn Temple-Nenf.
Rédaction : 3, rue dn Temple-Nenf.

Bureaux ouverts de 7 h. 30) à 12 h. et de
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi.

Régie extra - cantonale t Annonce»-
Suisses S. A., Neuchatel et succursales.

Emplacements spéciaux exigés, 20 °/ 0
de surcharge.

Les avis tardifs et les avis mortuaires
sont reçus an pins tard jusqu 'à S h.

La rédaction ne répond pas des manus»
dits et ne se charge pas de les renvoyer.

Crayons de couleur j
¦ CARAN D'ACHE |

i Etui de 12 crayons . . . Fr. —.95 [ i
Etui de 18 crayons 2.65 j j
Etui de 24 crayons % longueur 2.65 |
Etui métal de 12 Prismalo . . 3.75
Etui métal de 18 Prismalo . . 5.75 ï '{

j Etui métal de 30 Prismalo . . 9.50
Etui cuir de 24 Prismalo . . 12.— j
Très grand choix d'albums à colorier S

| depuis Fr. -.25 l'album et de modèles

H 9, rue St-Honoré |

OOOOOOOOOOOOOOCxX^
X Madame et Monsieur X
X Louis - E. BOREL - RO- <>
y BERT ont la grande joie O
X d'annoncer la naissance Y
X de leur fils X

$ Denis-Louis A
X Clinique « La Rochette » X
X Boudry X
y « La Roseraie », Peseux V
V 9 décembre 1937 X
oooooooooooooooooo

m FeySBiQ cTavIt m

m MM. les aisosinés H
habitant hors de la ville, dans le canion |: i

ont reçu, encarté dans ce j': journal, un BUIXJETIN DE L ï
[ VERSEMENT POSTAL (vert), i

an moyen duquel ils pour- - j
E ront effectuer facilement et î
| SANS FRAIS le paiement de
I Icnr abonnement au bureau j ¦
i de poste de leur lieu de do- j
I micilc. (I/Cs personnes qui ont t 1
: déjà payé leur abonnement '
> n'ont pas à jtenir compte de r
j cet avis, ni du bulletin de
i ; versement qui a été encarté p
f dans ebaque numéro, un ç "1

triage étant impossible.) j
Quand il s'agit d'un abon- j

nement NOUVEAU, il est in- 1
H dispensable de l'indigner au 3

dos du coupon. É '

{ Pour MM. les abonnés Iia-
| bitant 3îcucliAtcl-Serrières et ';
\ Vauseyon, ce sont les porteu- i

ses qui, comme de coutume, :
seront chargées de présenter A
à domicile les quittances de t
renouvellement. Un avis ulté- i
rieur paraîtra cn temps utile r

M PRIX D'ABONNEMENT M
Feuille d'avis de Neuchatel f !

m 15.- ar.sb 3.75 m
1 fr. ÎJO par mois

bonner de préférence pour l'année
entière, afin de simp lifier les opé-
rations et d'éviter les ennuis  de re- j
nouvellement trop fréquents .

Feuille d'avis de Neuchatel.

Jeune homme ayant place
fixe cherche à emprunter

250 francs
Remboursement avec 5 %d'intérêt. Adresser offres écri-
tes sous R. T. 263 au bureau
de la Feuille d'avis.
™—*¦ —-—Binil —¦

TROUSSEAUX

DENNLER
Atelier mécanique

j de BRODERIE

PLISSÉS - ÂJ0URS
BOUTONS

rue du Seyon i2, 1er

MARIAGE
Demoiselle affectueuse, bon-

ne ménagère, désire faire la
connaissance, en vue de ma-
riage, d'un monsieur de 40 à
47 ans, avec place assurée.
Joindre photographie.

Adresser offres sous S. M.
poste restante. Neuchatel.

«DEMON»

Calorifère à gaz de
pétrole le plus simple,
le plus économique , sans

odeur.
QUINCAILLERIE

LŒRSCH
& SCHNEESERGER
T. E. N. et J. Neuchatel

Le véritable CHAUFFE-PLATS en
; verre spécial, résistant... élégant... i

avec deux anses...
;| Plus de 30 modèles différents...
\ Chez les spéciali stes \

Mkraer
Chauffe-plats à deux bougies, en verre

ii ordinaire Fr. 3.90

Û' ' - ':'m^ Ĵ PL Î fi Sm '" § i ! m

Enchères p ubliques
Jeudi 16 décembre 1937, dès 9 heures, le Greffe du

Tribunal de Neuchatel vendra par voie d'enchères
publiques au domicile de feu le docteur Comaz, Evole 21,
premier étage, les objets mobiliers ci-après dépendant
de la succession du défunt :

Porcelaines, f ayences : (vieux Chine,
Strasbourg (H.), Marseille, Suisse et divers),
salle à manger (une grande table ancienne
de Gruyère à rallonges), salon, chambre à
coucher, une grande armoire ancienne, une
grande bibliothèque, tableaux, gravures,
une cuisinière à gaz moderne, une grande
tapisserie murale, deux très beaux violons
anciens et un alto, lustres, lampes, vases, etc.
et quantité d'objets dont le détail est sup-
primé.

Le mobilier peut être visité le mercredi 15 courant ,
de 13 h. 30 à 17 h., Evole 21.

Paiement comptant.
Neuchatel, le 9 décembre 1937.

Le Greffier du Tribunal : R. MEYLAN.

Enchères
immobilière®

Le mardi 14 décembre 1937, à 11 heures du matin , en
l'Etude du notaire René Landry, Concert 4, Neuchatel,
Mme Victoria-Dina SCHATZMANN-BÉGUIN exposera
en vente, par voie d'enchères publiques , l'immeuble
qu'elle possède à Trois-Portes No 12, immeuble compre-
nant deux appartements, place et jardin . Surface totale :
1438 m2. Estimation cadastrale : Fr. 40,000.—. Excellent
placement. Revenu intéressant. — Pour tous renseigne-
ments, s'adresser à l'Etude René Landry, notaire,
Concert 4 (tél. 52.424).

fi3j~ VILLE

fR NEUCHATEL

Permis de construction
Demande de M. Jean-Paul

Minai de transformer et
¦zrandlr l'Immeuble faubourg
to l'Hôpital 16, pour y Ins-
taller le cinéma Caméo.

Léo plans sont déposés au
bureau du Service des bâti-
ments, hôtel communal, Jus-
qu'au 18 décembre 1937.

Police des constructions.

*"&.SSr VILLE

|P| NEUCH_ATEL

Sapins de Noël
La vente a lieu dans la

cour de l'annexe des Ter-
reaux, dès le lundi 13 dé-
cembre 1937.

Pour les arbres de di-
mensions spéciales, s'ins-
crire au bureau des forêts
et domaines No 1, Hôtel
municipal , tél. 52.718, en
indiquant la hauteur de
Marbre, le jour et le lieu
précis de livraison.

Direction des forêts
et domaines.

On demande & acheter

immeuble
de bon rapport. Paire offres
écrites, avec prix, sous Q. B.
2Î0 au bureau de la Feuille
d'avis. 

AGENCE ROMANDE
IMMOBILIÈRE
B. DE CHAMBKIEB
Vente et gérance

d'immeubles
Place Purry 1 • Neuchatel

TéL 51.726

Bel immeuble
de rapport

,1 vendre, à l'est de Neucha-1,13 tel. Appartements de trois~" pièces, tout confort Vue 1m-
" prenable, proximité du tram.

Nécessaire : 48,000 fr. sans
second rang. Très bon rap-
port assuré. 

A vendre, par suite de dé-
cès, t Neuchatel, près du lac.
Une
. maison moderne
de sept chambres, avec con-
fort, et Jardin. Annexe a l'u-
sage d'atelier et garage. Con-
ditions favorables.

A vendre, à Neuchatel (les
Deurres),

maison de deux
logements

de trois chambres et chambre
haute. Jardin de bon rapport.
Situation agréable, proximité
du tram. Prix avantageux.

* A vendre, près de Mont-
mollin,

un chalet
de cinq chambres et deux
mansardes habitables. Eau et
électricité. Terrain et forêts
de 9000 mètres carrés. Prix
très modéré.

A vendre, à l'est de la ville,
dans Jolie situation,

jolie maison
de deux logements

de trois et quatre chambres,
et toutes dépendances. Très
bon état d'entretien. Jardin
potager et fruitier, petite écu-
rie. Tram à proximité.

A vendre au centre de la
Ville et des affaires,

Immeuble locatif
avec magasin

*ept logements, tous loués
bon marché. Bon entretien.
Rapport Intéressant.

A vendre à Neuchatel, pour
cause de départ,

petite maison
locative

avec magasin et trois loge-
ments. Entièrement louée.
Bon placement ; nécessaire
**. 20,000.— environ.

A vendre, à l'ouest de la
ville

jolie villa
de cinq chambres, confort
moderne. Beau Jardin avec
nombreux arbres fruitiers.
vue étendue. — Très bonne
construction. Tram à proxi-
mité.

A vendre, dans localité du
Vignoble, près d'une gare, une
Jolie maison moderne
Je deux logements conforta-bles. Garage. Jardin potageret fruitier . Vue étendue. —
Conditions favorables.

OCCASION
P°ur liquidation d'hoirie, à
Neuchâ tel-est,

villa
de huit chambres, confort,
garage. Jardin. Fr. 29,000.—.

A vendre au Vully,
chalet moderne

de trois pièces et dépendan-
Pg. Jardin . Fr. 12,900.—.

A vendre en ville dans
belle situation avec vue
imprenable, à une station
de tram :
maison locative neuve
excellente construction
1934, composée de 6 ap-
partements de 3 pièces et
dépendances. — Chauffage
central général , service
d'eau chaude. Pas de deu-
xième rang. Rapport net
actuel : 7,5 %. Nécessaire
Fr. 40.000.—.
Faire offres écrites & F. 0.228
au bureau de la Feuille d'avis.

Terrain à bâtir
à vendre à Peseux

AUX COMBES, 4379 m'. —
Faire les offres à l'Etude G.
Etter. notaire. 

Saint-Biaise
A vendre Jolie petite mal-

son neuve de trois chambres,
chauffage central, Jardin avec
arbres fruitiers, belle vue. —
Offres écrites à H. B. 214
au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre, aux Fahys, au
prix avantageux de 4 fr. le m5,

terrain à bâtir
bien situé, limité au sud par
la route cantonale. Adresser
offres a. l'Etude G. Etter , no-
taire , Tél. 51.448, ou à l'Etude
Baillod et Berger, Tél. 52.328,
Neuchatel. 

A vendre
au Val-de-Ruz

pour époque à convenir, mal-
son d'habitation avec verger
de 4172 m.2 et champs de
18,098 mi. Revenu annuel :
Fr. 1050.— Pour tous rensei-
gnements et pour traiter, s'a-
dresser à l'Etude Alfred Perre-
gaux, notaire, à Cernier.
Tél. SI . P 3780 N

An Hall
villa moderne de sept cham-
bres, toutes dépendances,
bains, chauffage central, Jar-
din, garage. Vue étendue. —
Conditions très avantageuses.
Etude René Landrv, notaire,
Concert 4 (Tél. 52.424).

A vendre, faute d emploi, unPIANO, quatre

violons
un violon % et un viola. S'a-
dresser : Peillon, Guches 13,
Peseux.

On offre à vendre une belle

collection de timbres
Demander l'adresse du No 261
au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre

skis neufs Hickory
fixation Alplna, longueur 2 m.
10 ; 50 fr . S'adresser Château
No 13, 1er. *

Magasins
Meier...
Gratis, la choplne de Malaga...
lorsque vous achetez pour 10
francs de marchandise. Les
beaux lots de vins assortis à
5 et 6 fr. Le bon Rhum ou
Cognac. Le fin Kirsch, à l'E-
cluse et Peseux seulement.

A VENDRE
un bureau-secrétaire, du siè-
cle dernier, en trois parties,
contenant : 1° une armoire à
deux battants, avec deux
rayons ; 2° un secrétaire à dix
petits tiroirs, plus un moyen
avec tiroir secret, et un grand
tiroir ; 3° trois grands tiroirs.
S'adresser à Mlle Piaget , Ba-
lance 4, Sme, à gauche.

CORCELLES
(Neuchatel)

A vendre ou éventuelle-
ment à louer , au centre de
Corcelles, l'Immeuble de la
Société de Consommation,
comprenant logement avec
local et arrière pour atelier,
dépôt , garage ou cave. Belle
situation. S'adresser Société
de Consommation à Corcelles,
Tél . 61.147. p 4043 N

A vendre
& Salnt-Blalse

un Immeuble comprenant deux
logements de trois chambres
et un logement de deux cham-
bres, avec grand atelier et Jar-
din.

A louer
a Saint-Biaise

un Immeuble de trois cham-
bres, avec Jardin , conviendrait
pour maraîcher ou agriculteur.

A louer
a Saint-Biaise

un beau logement de trois
chambres avec cuisine et tou-
tes dépendances.

A Marin
un Immeuble de cinq pièces
avec toutes dépendances.

A Rouges-Terres
deux logements de trois et
quatre pièces, avec confort
moderne. Belle situation.

S'adresser à M. Willy Ber-
ger, gérant, à Salnt-Blalse.
A VENDRE OU A LOUER

hôtel - restaurant
d'ancienne renommée, en-
tièrement meublé, près de
Neuchatel. Conditions très
favorables. *

Offres écrites sous A. R. 227
au bureau de la Feuille d'avis.

Propriété à vendre
à proximité de la ville, mal-
son de cinq-six chambres,
confort, avec 2900 m: de ter-
rain en vigne, verger, Jardin.
Occasion pour retraité ou
grande famille. Facilités de
paiement. Ecrire sous chiffre
F. P. 171 au bureau de la
Feuille d'avis.

Châssis sidecar
état de neuf, avec caisse et
obus, à vendre. S'adresser à
René Besson, les Loges (Neu-
châtel). 

Antique
Quelques très beaux fau-

teuils ; petites commodes Ble-
dermeier et Louis XVI mar-
quetée ; petites tables Louis
XVI et Empire ; console et
guéridons Louis - Philippe ;
deux belles chaises neuchâte-
loises ; bureaux deux corps
Louis XVI et Empire ; pou-
dreuse, chaises-longue, table
à Jeu, chaises Louis XVI ; pe-
tit et grand bahuts ; chaises
paillées rustiques ; escabeaux;
superbe falot Louis XVI mas-
sif ; glace sculptée Louis XIV
ovale ; Jardinière Louis XV
marquetée ; encadrements or
Louis XVI et Empire ; déjeu-
ner et services café Ls-Phi-
lippe ; rouet ; une paire
grands vases décoratifs Ita-
liens ; cuivres, étains, vieux
bouquins, montres roues de
rencontre, bibelots de style.
Sablons 51 (Villamont).

Pour cause de santé et
d'âge, à remettre à Genève

petit magasin
chocolat, cafés, thés, en face
écoles et près gare. Reprise :
2500 fr. tout compris. Pres-
sant. S'adresser à Genève sous
E. D. P. 70 poste restante, rue
Mont-Blanc.

Echalas secs
huilés à l'huile Langéol à 9 fr.
50 le cent , vitriolés à 9 fr. 20.
Livrables aussi bruts ou ap-
pointe au plus bas prix. —
Echalas de perches et mosets
Ire qualité. Sciés 27/27. Ren-
dus aux vignes. — Charles
Jeanneret fils , Montmollin.
¦¦i 111111 111111111 111111 iiHiiniii m

Violoncelle
ancien, payé 1500 fr., à ven-
dre d'occasion. Demander l'a-
dresse du No 206 au bureau
de la Feuille d'avis. *

Violons
A vendre d'occasion violons

neufs, de fabrication fran-
çaise, bonne sonorité. Fr. 100.-
et Fr. 200.- au choix. S'adres-
ser faubourg du Crêt 8, rez-
de-chaussée, l'après-midi .

On offre à vendre, à bas
prix ou à échanger CONTRE
DU FUMIER , un

char avec hosse
contenance 600 litres, le tout
en bon état d'entretien. S'a-
dresser à James Dardel , Châ-
telainie 10, Saint-Biaise.

A remettre pour cause de
santé Joli ,

petit commerce
bien situé ; bonne vente, pas
de crédit. Reprise des mar-
chandises 4000 fr . (Canton de
Vaud). Ecrire sous H. B. 253
au bureau de la Feuille d'avis.

/'ÀvrôWaciine

OCCASION
Belle poussette de poupée

et réchaud à gaz émail gris,
trois feux . S'adresser : Crêt-
Taconnet 38, rez-de-chaussée.

Beau choix
de table pour radio depuis
8 fr., petites tables diverses,
sellettes et quantité d'objets
très bon marché. — Halle de
Vente P. Borel , Moulins 15,
Neuchatel. 

BT& flj f̂fi Eitf*7 B Q̂liWr
à l'état de neuf , marque «Ju-
ra». Très bas prix. Cause dou-
ble emploi. Marcel Leuba, Sa-
blons 32. Tél. 51.555. 

occasion
de s'établir

avec petit capital de 300 i
400 fr . Commerce à remettre
pour cause de maladie. Adres-
ser offres écrites à P. C. 281
au bureau de la Feuille d'avis.
. — i

Epicerie
à remettre au centre de la
ville, avec logement attenant.
Petite location. Adresser of-
fres écrites à A. B. 275 au
bureau de la Feuille d'avis.

Noël 
- tout ce qu'il faut pour
faire la joie 

des petits
des grands

jolis articles 
cliocolat 

pour décorer l'arbre
fondants 

pralinés
en beaux emballages 

de fête
cartonnages 

bien décorés
grand choix 

Prix Zim
nos articles 
- proviennent seulement
des fabriques bien connues

si appréciées
ZIMMERMANN S. A. -

BOUCHERIE
à Genève, quartier centre et
d'avenir, bon passage, Instal-
lation moderne, beau frigo,
balance électrique , etc., ferait;
boucherie chevaline unique, à
remettre au plus offrant. —
Pressé. Cause maladie. Ecrire
sous chiffre F. 99393 X Publl-
citas, Genève. AS 16355 G

On demande à acheter 500
pieds de

fumier
de vache bien conditionné. —
Adresser offres à E. Coste,
Serrières. Tél. 51.724. 

On demande à acheter d'oc-
casion deux paires de

skis
(pour homme *t enfant), en
bon état. Adresser offres écri-
tes, avec prix , à P. S. 273 au
bu.-eau de la Feuille d'avis.

On achèterait

pousse-pousse
moderne d'occasion. Deman-
der l'adresse du No 272 au
bureau de la Feuille d'avis.

On demande à acheter d'oc-
casion mais en bon état,

camion
à ressort et essieux patent
pour un cheval. S'adresser à
Jean Matthey, machines agri-
coles. Tél. 36.14, Cudrefln
(Vaud) . 

On cherche
à acheter d'occasion, mais en
très bon état , un réchaud à
lessive moderne, ainsi qu'un
petit potager. Adresser offres
écrites à L. B. 254 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune fille, de 16 ans, fille
d'Instituteur, à Aarbourg,
cherche

échange
avec Jeune fille ou J eune hom-
me de la Suisse romande, pour
une année, à partir de Jan-
vier 1938.

Adresser les offres à Pro Ju-
ventute, secrétariat général ,
Abt. G., Seilergraben 1, Zu-
rich 1. SA 16821 Z

Ferblanterie - Appareillage
veuve

PAUL ROD & FILS
Terreaux 13 - Tél. 52.023

NEUCHATEL

Travaux en bâtiment
Installations sanitaires

Réparations en tout genres

«Les Mioches»
Anciens et nouveaux trou-

veront au chalet : la Joie des
sports pendant les vacances de
Noël , l'instruction et la vie
familiale des séjours prolon-
gés.
Mlles Bonnard et Fallet ,
Chesières. — Tél. 40.63
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Beau Jeune petit

CHIEN
k vendre bon marché. Paul
Borel, Châtelalnle 5. Salnt-
Blalse
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A vendre

table à rallonges
à bas prix. — S'adresser rue
Pourtalès 6, Sme, à gauche.
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Albums
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Catalogues
Europe Fr. 4.-, Suisse-
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Périodique
Fr. 3.- par an, numé-
ro spécimen gratuit.

Zumstein & cie
Berne U — Téléph. 22.944



Le poids dn passé
FEUILLETON

de la c Feuille d' avis de Neuchatel s

Roman inédit
par 54

O'NEVÈ S
(d'après Charles Garvice)

Du palier, il vit que, dans sa
chambre, l'électricité était allumée,
Dès qu'il entra , une haute silhouette
d'homme émergea d'un fauteuil.

— Edmond 1
— Fâché de l'avoir fait attendre ,

mon cher, répondit Howard , au
bout d'une seconde , avec un calme
parfait. Tu as trouvé les cigares ?

— Je m'imaginais te causer une
surprise, mais je me flattais, répon-
dit Stafford en riant et serrant à la
rompre la main de son ami.

— Tu sais que je ne m'étonne ja-
mais de rien ; je suis tout de même
content de te voir , dit Howard , re-
poussant doucement son ami dans
son fauteuil. Comment es-tu venu
d'Australie ? A pied ou à la nage ?

— Tu trouves que j' arrive bien
Vite après ma lettre ? Tu m'aurais
Vu même avant , si je n'avais eu , à
Southampton , un retard involon-
taire. C'est ainsi , mon cher , j' ai été
pris d'un transport , qui m'a obligé
& m'embarauer sur-le-champ.

— Et le transport est calmé ? Le
voyage t'a rafraîchi ? As-tu dîné ?

— Oui, oui. Je désire que tu fasses
quelque chose pour moi, Howard.
Je voudrais que tu te rendisses de-
main à Bryndermere — je n'ose y
aller moi-même — et que tu ob-
tiennes toutes les informations pos-
sibles sur... une jeune fille... miss
Héron , de Herondale.

— Etrange 1 dit Howard inno-
cemment. J'ai rencontré justement ,
ce soir, une miss Héron de Heron-
dale.

Stafford bondit hors de son siège.
— Où?
— Chez lady Clansford. Puis-je

demander quel ' intérêt si puissant
exige que tu me confies cette mis-
sion ?

— Je l'aime, dit Stafford briève-
ment . Et je veux savoir si elle m'a
oublié ou si je puis avoir un espoir.

La compassion de Howard fut
sans mesure.

— Tu vises trop haut , mon cher ;
Mlle Héron a une cour magnifiqu e
d'adorateurs : des comtes, des ducs,
tout le choix. Je ne sais s'il est sage
de convoiter cette perle sans prix.

— J'aurais dû m'en douter ; qui
suis-je pour qu'elle se souvienne de
moi ?

— Qui tu es ? Mais, rien qu'un
sot, qui abandonne un trésor pour
aller se pendre 5 la queue des bes-
tiaux en Australie.

— Je ne pouvais rien faire d'au-
tre. Oublies-tu que je n 'étais pas

libre, et, le lendemain de la mort
de Maud, m'était-il permis de parler
de mariage à une autre femme ? Et
maintenant, je viens trop tard.

— Rien ne sert de pleurer sur le
lait répandu, philosopha Howard.
Allume un autre cigare, tu as laissé
celui-là s'éteindre.

A quatre heures moins un quart,
le lendemain, Howard se présenta
chez lady Fitzharford.

— Je suis enchantée de votre ve-
nue, Howard, dit la dame. D'abord ,
chacun est toujours content de vous
voir et vous êtes juste l'homme dont
j'ai besoin. J'attends Mlle Héron
pour choisir ensemble quelques
morceaux de chant pour un concert
de charité, et, comme vous êtes
connaisseur en musique — en quoi
ne vous connaissez-vous pas ? —
vous nous donnerez votre avis.

— Avec grand plaisir, chère lady ;
mais je pose deux conditions : la
première, que vous ne teniez aucun
compte de mon opinion ; la secon-
de, que vous me laissiez seul un
quart d'heure avec Mlle Héron , aus-
sitôt qu'elle arrivera.

— Ah ! Ah 1 Avez-vous l'intention
de lui fa ire une proposition de ma-
riage ?

— Non. Je suis las de m'offrir
inutilement.

— Je crois que, cette fois encore ,
vous n'auriez guère de chances. Elle
a refusé ce charmant Edwin Ban-
nerdale et d'autres.

— Je sais. Je l'entends qui vient.
Si vous m'aimez, chère madame,
éclipsez-vous.

Lady Fitzharford sortit en riant.
Ida entra. Elle était pâle et son ex-
pression de mélancolie s'était ac-
centuée. Elle rougit en tendant la
main à Howard.

— Lady Fitzharford est allée
chercher de la musique, dit celui-ci.
Elle m'a chargée de l'excuser , elle
sera ici tout à l'heure. A la ré-
flexion , miss Héron , j'ai été hon-
teux de vous avoir entretenu si lon-
guement de mon ami. Mon amitié
pour lui m'a fait manquer de dis-
crétion. Pourtant, je crois que sa
lettre vous intéressera. H a le don
de décrire, avec une simplicité en-
fantine très savoureuse, les paysa-
ges et les scènes.

Il chercha dans sa poche et s'ex-
clama :

— Quel idiot je suis ! J'ai laissé
la lettre chez moi. Pardonnez-moi ;
peut-être, d'ailleurs , pensez-vous que
mon oubli vous épargne une corvée.

— Non , dit Ida , les lèvres trem-
blantes. Cela m'eût fait plaisir de
lire cette lettre.

— Vraiment ? Je puis retourner
la chercher. Mon appartement est
tout près.

— Oh ! ne prenez pas la peine ,
protesta Ida avec si peu de con-
viction que Howard ne put répri-
mer un sourire.

— Ce n'est pas une peine , affir-
ma^t-U.

H quitta le salon et regarda sa
montre.

— Si ce jeune idiot n'arrive pas
maintenant... murmura-t-il.

Le domestique ouvrait la porte
extérieure.

Stafford entra et rencontra Ho-
ward dans le vestibule.

— Je viens, dit-il, morose, quoi-
que je ne voie pas pourquoi tu as
tant insisté, ni quel bien cela peut
me faire d'entendre parler de ses
succès.

Le valet ouvrait la porte du salon.
— Entre, dit Howard , j' ai laissé

mon mouchoir dans la poche de
mon pardessus, dans le hall. Je re-
viens.

Stafford hésita , haussa les épaules
et entra au salon.

Il n'y eut aucun cri de surprise
ou de joie , seulement un double
regard où passaient leurs coeurs. Ce
moment effaçait  les longs mois d'at-
tente, de désirs, de doutes et d'es-
poir , d'un espoir si faible qu 'il
s'éteignait parfois dans une crise
de tristesse, fis n 'eurent pas besoin
de se demander s'ils s'aimaient  tou-
jours. Oubliant qu 'ils étaient  dans
une maison étrangère et pouvaient
être interrompus à tout instant , ils
tombèrent dans les bras l'un de
l'autre et s'embrassèrent avec tout
l'amour en réserve depuis si long-
temps.

— Ida , murmura-t-il, je suis re-
venu. Je ne pouvais vivre sans vous,

et vous le savez bien. Est-il trop
tard? Ne suis-je pas trop tard?

— Non , non , il n'est pas trop tard.
Je savais que vous reviendriez. Je
vous attendais , je vous aurais at-
tendu jusqu 'au dernier jour de ma
vie. Mais que vous avez tardé, Staf-
ford 1

Au bout du quart d'heure accordé
à Howard , lad y Fitzharford ouvrit
la porte du salon si discrètement
que , voyant Ida en compagnie d'un
beau jeune homme et paraissant fort
heureuse d'y être, elle referma la
porte sans bruit et trouva Howard
dans l'entrée , assis sur un bahut,
parfaitement à l'aise.

— Etes-vous fou ? dit-elle en riant
— Non , ce sont eux qui le sont

Mais cette folie-là vaut cent foi»
notre haute raison. Ne les dérangez
pas. Venez vous asseoir près de mol,
il leur reste encore trois minutes.

La comtesse s'assit en riant.
— Vous devriez avoir honte de

m'avoir joué un tel tour , reprocha-
t-elle.

— Oh ! je serais plus honteux en-
core si je ne l'avais pas fait. Parais-
saient-ils heureux ! Voir leur bon-
heur sera ma grande récompense.
Je voudrais leur donner encore cinq
minutes , car , sur mon honneur , j a l
une fois été jeune moi-même». ..
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"VITA "
Compagnie d'Assurance sur la Vie à Zurich
Agence Générale : H. Borel, Neuchatel
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m et vous renseignera | ]
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L'aff aire  •
Manderson

FEUILLETON
de la € Feuille d' avis de Neuchatel »

par 1
E. C. BENTLEY

Traduction de Marc Logé

CHAPITRE PREMIER
La chute du « Colosse *

Entre ce qui est important et ce
<Iui semble l'être, comment le monde,
tel que nous le connaissons, peut-i l
discerner ju dicieusement 1

Lorsqu'une main inconnue fit sau-
ter d'une balle de revolver le cer-
veau indomptable et rusé de Sigsbee
Manderson , le monde ne perdit rien
Qui valût une seule larme. Au con-
traire, il y gagna quelque chose de
mémorable. Il se vit soudainement
rappeler la vanité de la fortune que
le mort avait accumulée sans s'être
fait un seul ami pour le pleurer , et
sans avoir accompli une seule action
lui pût honorer sa mémoire. Mais
lorsque l'on apprit la nouvelle de sa
mort, ceux qui vivaient dans le tour-
billon des affaires eurent l'impres-
sion que la terre avait frémi comme
sous un choc.

Pans toute la lugubre histoire

commerciale des Etats-Unis, on ne
connaissait pas une seule autre per-
sonnalité qui eût imposé aussi for-
tement que celle de Manderson à
l'esprit du monde du négoce. Il avait
sa niche à part dans les temples du
«Business». Des géants financiers
qui avaient eu l'énergie de diriger
et d'augmenter la puissance du ca-
pital , en s'appropriant des millions
pour leur peine, avaient existé avant
lui. Mais le cas de Manderson pré-
sentait cette singularité : un pâle
halo romanesque de pirate, chose
particulièrement chère aux cœurs de
ses concitoyens, avai t auréolé sa
tête, pendant les années où il avait
été , de l'avis de tous, le gardien in-
disputable de la stabilité financière,
le dompteur des crises, et 1 ennemi
des grands forbans qui empestent les
régions de Wall Street. La fortune
laissée par son grand-père, qui avait
été un des forbans de son époque,
lui avait été tra nsmise augmentée
par son père, qui, toute sa vie, avait
continué très tranquillement à prêter
de l'argent, sans jamais endosser une
valeur. Manderson n'avait jamais su
ce que c'était de ne pas avoir de
grosses sommes d'argent à sa dispo-
sition. Il semblait donc qu'il aurait
dû appartenir absolument à cette
nouvelle plutocratie américaine , que
constituent la tradition et l'habitude
de la grande richesse. Mais il n 'en
fut pas ainsi. Tandis que sa culture
et son éducation lui avaient inculqué

les idées européennes sur les maniè-
res qui conviennent à l'homme riche,
tandis qu'elles avaient enraciné en
lui l'instinct de la magnificence tran-
quille de ce luxe supérieur qui dédai-
gne toute ostentation , il avait hérité
aussi des caractéristiques corsaires
de son aïeul. Pendant la première
partie de sa carrière d'homme d'af-
faires,- qu'on a appelée sa première
manière, Manderson ne s'était mon-
tré qu'un joueur de génie, tenant
bon contre tous les autres joueurs ,
— un enfant prodige qui apportait à
la passionnante batail le de la spé-
culation un cerveau mieux organisé
que tous les cerveaux de ses adver-
saires. Napoléon , à Sainte-Hélène, a
dit que la guerre est une belle occu-
pation. C'est ce que le jeune Mander-
son pensait du combat incessant et
varié qui se livre au Stock-Exchange
de New-York.

Puis survinrent le changement. A
la mort de son père, ManderSon
avait alors trente ans. Il sembla
prendre conscience d'une révélation
nouvelle de la force et de la gloire
du dieu qu'il servait Grâce à la fa-
culté d'adaptation si rap ide et élas-
tique de sa race, il se livra au travail
continu et régulier de la banque de
son père, se bouchant les oreilles
pour ne plus entendre le bruit des
luttes de Wall Street. Pendant quel-
ques années, il dirigea méticuleu-
sement la puissante maison qui, par
son inébranlable solidité, sa sûreté

indubitable et son poids financier, se
dressait comme une haute falaise au-
dessus de la mer houleuse des mar-
chés. La méfiance provoquée par les
aventures de sa jeunesse s'était dis-
sipée. Manderson était évidemment
devenu un autre homme. Personne
n'aurait pu dire exactement comment
ce changement s'était produit. Mais
il courait sous le manteau une anec-
dote. En mourant, son père lui aurait
dit les mots qui avaient déterminé en
lui cette révolution, et ce père avait
été le seul être au monde que Man-
derson eût jamais respecté, — et
peut-être même aimé.

Bientôt Manderson domina de très
haut la situation financière. Son nom
fut connu sur toutes les bourses du
monde. Lorsqu on prononçait le
nom de Manderson, il semblait que
l'on évoquait le spectacle de ce qu'il
y avait de plus solidement construit,
de plus fermement assis, dans la ri-
chesse des Etats-Unis. C'était lui qui
concevait les grandes combinaisons
de capitaux ; c'était lui qui groupait
et < trustait » les industries conti-
nentales; c'était encore lui qui avan-
çait les fonds des grandes entreprises
d'Etat ou privées, et cela sans jamais
se tromper. Souvent, lorsqu'il se mê-
lait d'arrêter une grève ou d'acquérir
un vaste terrain d'exploitation , il
ruinait d'un coup d'innombrables
petits foyers. Et, si les mineurs, les
ouvriers des aciéries ou les éleveurs
de bétail se laissaient aller à l'indis-

cipline, il se montrait encore plus im-
pitoyable et plus déchaîné qu'eux.
Mais il n'agissait ainsi que pour
atteindre le but légitime de ses affai-
res. Des milliers de pauvres gens
maudissaient son nom : mais le fi-
nancier et le spéculateur ne l'exé-
craient plus. D'un geste de la main
il défendait et maniait les affaires
dans tous les coins du pays. Vigou-
reux, froid et infaillible , par chacun
de ses actes, il flattait et assurait
l'amour des grandeurs de son pays.
Et le pays reconnaissant le surnom-
ma le Colosse.

Pourtant , un côté du caractère de
Manderson durant cette deuxième
période ne fut pas soupçonné. Seuls
ses secrétaires, ses auxiliaires et
certains des associés de son passé
tapageur le devinaient Ce petit mi-
lieu savait que Manderson, le pilier
des affaires solides, la base des
grands marchés, éprouvait parfois
une nostalgie intense pour les jours
mouvementés où Wall Street trem-
blait lorsqu'on prononçait son nom.
C'était, disait-on , comme si Démon-
Noir (1) se fût établi honorable
marchand à Bristol , vendant le butin
amassé par lui dans la mer des An-
tilles. De temps à autre le pirate re-
paraissait soudain , le poignard aux
dents, et les allumettes sulfureuses
dans le ruban de son chapeau. Pen-
dant ces crises de retour à son type

(1) Célèbre pirate do la mer des An-
tsuM,

primiti f , Manderson , du fond* de son
bureau dans l'immeuble de Colefaxe
et Cie , projetai t de nombreux raids
sur le marché. Mais ces projets ne
se réalisaient jamais. Démon-Noir
réprimait la révolte de l'ancien moi
qui grondait en lui , et se rendait
sagement à sa banque , cn chanton-
nant une strophe de « Les Espagno-
les ». Et, dès que le moment d'agir
était passé, Manderson se donnait
l 'innocente satisfaction de démon-
trer , à quel que personnali té des mar-
chés, comment on eût pu faire un
coup qui eût valu un million de
dollars.

— Il me semble , disait-il , comme
avec regret , que Wall Slreet est de-
venu jo l iment  terne depuis que je
n 'y suis plus !

Et , peu à peu , cette aimable fai-
blesse du Colosse fut  connue du
monde des affaires , qui en exulta.

A la nouvelle de sa mort , la pani-
que se déchaîna comme un ouragan
dans les marchés. Car cette mort sur-
venait à un fort mauva is moment
Les cours f léchirent  et s'effondrè-
rent comme des « gratte-ciel » dans
un tremblement de terre. Pendant
deux jours, Wall Street ressembla à
un enfer grondant de désespoir.

(A suivre)
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P gande habituelle de dé- ||
É cembre de la Feuille ||
H d 9auis de Neuchatel gfi p our intensif ier votre m
H p ublicité. ||
1̂  Tirage pendant quelques jours 11
fi encore p|

1 23,000 exemplaires I
|gj Un coup de téléphone au 51.226 et M
|f| nos représentants se mettront à vo- 1 1
&f| tre disposition. M

... Vous aussi écoutez
un Philips...

Adressez-vous à la Maison
de confiance spécialisée
en radio et té lédif fus ion

BJfwSP ,̂ ift YF*i .̂sW^̂ Bl '4

PIERRE-ANDRÉ PERRET
Magasin de vente

17, rue du Seyon
Neuchatel - Téléph. 52.943

Démonstration à domicile
sans engagement
Distributeurs

les plus modernes
de cette marque

Radio-Star, Seyon 17

Les
groupes Sylvestre —

bien appréciés
de vieille date ¦

pour Fr. 5 seulement
5 bonnes bouteilles

groupes
inchangeables

A. 
Neuchatel blanc 
Blanc du Valais 
Bordeaux vieux ¦
Beaujolais 
Médéah (Algérie) .

B. 
Pays romand •.
Savigny blanc ——-—
Saint-Georges ¦
Bourgogne ¦
Bosé Castellan ,

verre à rendre •
livraisons

jusqu'à Sylvestre —

-ZIMMERMANN S.A.

La belle argenterie de table... ravis-
sement de la maîtresse de maison...
les couverts argentés au 1er titre...
coutellerie soignée... orfèvrerie d'art :
coupes... corbeilles... plats à hors-
d'œuvre... plateaux... théières et cafe-
tières... sucriers... etc.

Vous devriez les voir. Entrée libre...
comme à une exposition.

Seulement la meilleure qualité

%tXikmt

Meubles anciens
Armoires, vaisselier, bu-

reaux-commodes marquetés,
commodes, lits de repos, deux
tables de salle à manger,
deux tables à Jeu, tables. Jar-
dinières, chiffonnières, fau-
teuils Louis XIII, Louis XIV,
Louis XV, Louis XVI et em-
pire, chaises tous styles. —
Colombier, rue haute 15, l'a-
près-midi

^ 

. VOS GENCIVES SAIGNENT «ss— CACHOL

UN RADIO
PHILIPS
s'achète chez

y SSww!W S!ÎTrïJ»MHi,;lM»l
Les plus anciens' distributeurs

de cette marque



La neige, le vent, br'r'r', le f roid!
Craindre tout cela ?... Pourquoi ?

Nos bois et nos charbons
en ont toujours raison

Haefliger & Kaeser i
COMBUSTIBLES

jjMiiWMgrmJm^nis..r""'"~" ĵ""~B~nMT̂ ~^̂ ^̂ ^̂ ^~ ~̂~^̂ ^̂ ~^̂ ^̂ ~

PATISSERIE DE L'UNIVERSITE
CH. PERRENOUD-ROBERT

Avenue du Premier-Mars • Téî. 52.114

Ses taillaules GREZET
Ses biscuits anglais
Sa pâtisserie fine

Machines
à coudre
neuves, ayant servi au cours
de broderie, & vendre à prix
avantageux, ainsi qu 'un lot
de machines à coudre usagées.
Couseuses Modernes 8. A.,
faubourg de l'Hôpital 1, tél.
No 52.932 .

¦iwnnrMiiiiiiHMirM

Un cadeau toujours
très apprécié

Gilets de lame ̂
Magnifique choix en toutes
teintes et tailles

Savose-Petifpîerre S. L
¦n^̂ —ismmmm i 11 s mi ¦ Mm—¦

Un bon

KANTE AU
I doit être chaud,
I 'élégant, mais aussi
1 avantageux

I Manteaux d'hiver
] tissus pure laine, façon

cintrée ou sport , avec
! martingale, très élégants

1125.- 98.- 88.- JE ï
B 78.- 61- 58.- ¦WB" I

Achetez votre manteau
chez... ï

Toujours très avantageux U

Nouvelles de Vécran
PENDANT QUARANTE MINUTES
T1N0 ROSSÏ FUT INDÉSIRABLE

AUX ETA TS-UNIS...
Au moment où il prenait pied sur

le continent américain, Tino Rossi
s*est vu courtoisement et fermement
refuser par l'officier de l'immigra-
tion qui contrlôle les passeports,
l'accès du territoire des U.S.A. et ,
en dépit de ses protestations , il fut
bel et bien mis en quarantaine dans
la forteresse de Long Island.

Il avait , en effet , omis de faire
figurer dans la feuille que doit rem-
plir tout voyageur qui veut débar-
quer en Amérique, certaines parti-
cularités sur la nature desquelles on
ne possède aucune clarté , particula-
rités que les officiers d'immigration
retrouvèrent dans ses papiers d'i-
dentité. On sait comment est conçue
cette feuille de déclaration où cha-
cun est tenu à donner son opinion
politique et confessionnelle, c'est-à-
dire s'il a l ' intention de tuer le pré-
sident Roosevelt, de jurer qu'il n'a
pas commis de parricide, etc.

Tino Rossi ne resta en quaran-
taine que quarante minutes. Le con-
sul général de France intervint aus-
sitôt et le malentendu se dissipa ra-
pidement.

La nouvelle fut tenue le plus long-
temps secrète afin que les racketters
dont l'attorney général Dercey n 'a
pas encore eu le temps de débarras-
der complètement New-York, ne
fassent pas chanter... le rossignol
corse.

CE QUE N OUS VERRONS
A UAPOLLO :

«AIMEZ -MOI TOUJOURS »
Grâce Moore, resq-uise chanteuse du

Métropolitain die New-York , est la pro-
tagoniste de la ravissante comédie mu-
sicale, parlée français, « Aimez-moi tou-
jours ».

Le grand critique diu « Journal », An-
toine écrit: « Après des airs napolitains,
d'un entrain délicieux , elle exécute pres-
que tout un acte de «La vie de bohème»,
de façon sd brillante qu'il s'est produit ,
un soir, dans l'auditoire, quelque chose
que Je n 'avais Jamais vu au cinéma.
Lorsque Grâce Moore eut terminé son
morceau de bravoure, avec un éclat sou-
verain, l'auditoire l'a applaudie comme
si elle était vraiment présents. C'est
dire rextr3ordiln.il ITO emprise de l'actrice,
d"a!Ueiuis secondée par uin tirés bon té-
nor. »

Mlchael Bariiett et Léo Carillo, ses
dignes partenaires, comptent parmi les
meilleiuirs coonédiiens d'Amérique. Avec
« Aimez-moi toujours », vous passerez la
plus délicieuse soirée.

CONFLIT : VIEILLE EUROPE
CONTRE CALIFORNIE

On sait que Danielle Darrieux est
partie pour Hollywood où elle est
depuis une petite quinzaine  de jours.
Or, tout ne va pas là-bas à sa con-
venance. Elle a refusé le scénario
qu'on lui proposait et a déclaré
qu'elle ne tournerait que dans les
conditions qu'elle fixerait  elle-même.
Les Américains en sont restés ébahis.
Comment ! Une petite Française
qu'on couvre d'or et qui , malgré ça ,
ne veut pas tourner n 'importe quoi ,
n 'importe oomiment , avec n 'importe
qui ?

Ils n 'en reviennent pas. Et Da-
nielle Darrieux tient bon.

CE QUE NOUS VERRONS
CHEZ BERNARD :

« FEU I MARINE D 'ABORD /»
Jacques de Baronoelli avait réalisé de

façon magistrale la version muette de
« Feu » et. après cette brillante réus-
site, on put lui faire confiance lors-
qu'il touroa ce même film en sonore.

Effectivement, le réputé metteur en
scène semble s'être surpassé et son œu-
vre dramatique, d'une" ligne artistique
sensible, connaîtra la faveur de tous les
publics.

« Feu, mairlne d'abord!» dont l'action,
qui se déroule sur les côtes marocaines,
dans le milieu des officiers de marine
aux prises avec des trafiquants d'armes,
est menée avec vigueur, et le titre même
du film, à le noble résonance, Indique
bien qu'avant tout sentiment, avant tout
amomr aussi fort qu'il soit... Feu! marine
d'abord 1

Victor Francen, qui porte à merveille
l'uniforme, Joue avec son talent coutu-
mler un rôle de commandant, et la bel-
le Edwige Feuillère est p-rfaite en aven-
turière que l'amour éveille à l'honneur.
Ce fUm de grande envergure, aux hori-
zons larges, aux tableaux marins dont
la beauté ressort de manière incompa-
rable sur l'écran de « Ch?z Bernard », est
destiné à remporter l'Immense succès
auquel 11 peut prétendre.

SUR LES VEDETTES DE CINÉMA
... Warner Oland fait tous les jours

cent kilomètres eu auto pour se faire
raser par son coiffeur.

... Richard Thorpe est un producteur
superstitieux. Pour chacune de ses pro-
ductions, il exige la présence d'un chat
au studio, estimant que ce félin lui
porte bonheur.

... Anita Louise a un admirateur qui
lui écrit, depuis seize ans, une lettre
tous les jours.

... Kay Francis se passionne pour la
lecture des ouvrages de médecine.

... Georges Brent porte toujours des
sandales, même quand il tourne.

... John Barrymore no consent à en-
gager un valet de chambre nue s'il
joue bien aux échecs.

... C'est, dit-on , Paderewskl qui a dé-
couvert Grâce Bradly. Quand elle était

enfant , Grâce jouait du piano, et sa
virtuosité était , paraît-il , surprenante.

... Claudette Colbert cultive des bé-
gonias et leur vente lui procure d'as-
sez jolis revenus.

... Géraldine Sperckles, qui est la
fille d'un roi du sucre, tourne actuel-
lement Mig htler  than the Sword. Elle
abandonne son salaire — qui est très
élevé — ù une pouponnière.

... Ketty Gollian a maigri do dix
kilos et elle a, en outre, perdu son
accent français.

... Barbara Stanwiok voyage inco-
gnito sons son vrai nom : Riiby Ste-
vens.

... Peter Lorre vient d'être victime
d'une intoxication consécutive à un
mauvais maquillage.

... Erol Flynn et Lily Damita se sont
réconciliés.

CE QUE NOUS VERRONS
AU PALACE :

« ROBIN DES BOIS D'ELDORADO »
Tibre étrange... Mais combien étrange

aussi l'épopée de Joaquin Murrieta que
ce film nous restitue. Mi-bandit, ml-
révolutlonnalre ardent au combat com-
me en amour, ' Murrieta fut pour la Ca-
lifornie de 1848 un héros dont l'histoire
est conservée dans nos esprits comme
une authentique légende populaire.Lorsqu'il parcourut sa patrie, Mur-
rieta s ntadt son âme se soulever au
spectacle des hautes et romantiques
montagnes, des sites, parfois sauvages
et parfois pleins d'une douceur idéale.
De tant de grandeur lui vint l'amour
d'une Indépendance Indéracinable.

« Robin des Bois d'Eldorado », un fMm
inoubliable de grandie aventure où re-
naît, dans un mouvement incompara-
ble, la chevauchée de Joaquin Murrieta,
libérateur de la Californie, qui mourut
pour avoir trop aimé.

Il est Interprété par Warner Baxter dont
le visage ne semble s'émouvoir que pour
attester l'existence de Murrieta.

SIMONE SIMON VA CHANTER
Les débuts de chanteuse de l'ar-

tiste dans Love and Hisses , qu'elle
vient de terminer , ont encouragé les
producteurs à lui confier un rôle
très chantant dans son prochain
film Jose tte. Le suj'et est extrait  de
la pièce française de Paul Franck.
Roy Del Ruth en sera le réalisateur.

CE QUE NOUS VERRONS
AU THÉÂTRE

« JIM L 'EXCENTRIQ UE »
L'humour triomphe avec < Jim itooantrlque », un film placé sous le siS,"du plus haut comique, et> au cours a!;6quel on voit le héros, caricaturiste B*niai lnioaané par Robert Momgomi,"se tirer adroitement des situations ] '

plus Invraisemblables pour en déftnitivconquérir le cœur d'Ann Chester (MadcEvans) et faire épouser & sot 5
(Frank Morgan) la belle Eugénie n»jgré l'hostilité première de Nina' 2( Cora Witherspoon). n est vrai QU?est puissamment secondé dans ]a ««lisablon de oe d-esoin par le syrapatS"
que Bayilss (Eric Blore), type idéal diiparfait valet de comédie.

Les fidèles habitués du « Théâtre» «vamuseront franchement. '
UNE ASSOCIA TION DE VEDETTES

Au cours d'une interview accor-dée au « Petit Parisien », M. Victor
Roucher , directeur de la Micho dière
a annoncé que cet hiver il s'associe!
rait avec Mme Yvonne Printemps
pour la direction si accaparante deson théâtre. Quand sera épuisé l'iné-
puisable succès de Fric-Frac , la Mi-chodière reprendra probablement
Les Vignes au Seigneur .

CE QUE NOUS VERRONS
AU CAMÉO :

«AU SERVICE DU TZAR»
On ne croyait pas pouvoir éprouv*

encore de la suirprise, de l'Intérêt, pu
moments comme une sorte d'enchaa-
tement, avec une histoire de la Rusjit
taariste. Le filon a été tellement erpiot-
tel Et pourtant voici une produotloa
pleine de goût, d'art , de qualités drama.
tiques, mieux qu'ambitieuses, plaisanta
et adroites et où le spectateur se eeot
captivé de bout en bout Jusqu'au dé.
nouement qui l'émeut sans l'irriter. L'é-
quipe au servloe du tzar a fait du bi
travail, les décors et les costumes eoot
d'une telle vérité que l'on se croit tram,
porté à Péterebourg avant la guerre, etle film réalise à la fols l'atmosphère dj
la Russie des tzars et du Paris d'avasi.
guerre.

Film très romanesque et essentielle,
ment « public », c'est un ouvrage eau
aucun doute tirés supérieur à son genre
et remarquablement Joué par le couple
Véra Korène - Piemre-Richand WUiim, il
populaire.

Emissions radiophoniques
de samedi

(Extrait au luai uui . L.e Radio»)
SOTTENS: 12.29, l'heure. 12.30, lnform.

12.40, disques. 13 h., le courrier du skieur.
13.10, suite du giamo-concert. 10.69,
l'heure, lï h., quatuor. 13 h., pour les
tout petits. 18.40, mélodies. 19 h., « N'al-
lons pas trop vite... ». 19.10, anecdotes et
récits. 19.20, causerie Juridique. 19.30, In-
termède musical. 19,50, lnform. 20 h.,
commémoration de l'Escalade. 20.30, « Au-
dromaque », tragédie de Racine. 21.30,
dause. 22.30, radio-concours. 23 h., mé-
téo.

Télédiffusion: 12 h. (Lugano), disques.
14 h. (Vienne), chant. 16.46 (Montpel-
lier), orchestre.

BEROMUNSTER: 12 h., musique de
chambre. 12.40, musique populaire. 14 h.,
airs d' « Uue petite musique du soir », de
Mozart. 16 h., accordéon. 17 h., quatuor.
13.30, chant. 19 h., cloches. 19.55, musi-
que Instrumentale. 20.20, musique popu-
laire. 21 h., « La foire de Sorotchinskl »,
opéra comique de Moussorgski. 22.20,
danse.

Télédiffusion: 11.30 (Vienne), musique
champêtre. 14.30 (Francfort), concert.
15.15 (Vienne), conc. choral. 23 h. (Mu-
nich), danse.

MONTE-CENERI: 12 h. et 12.40, dis-
ques. 17 h., quatuor Poltronieri. 20 h.,
chansons romandes. 21 h., chant et piano.
21.45, danse.

Télédiffusion (progr. europ. pour Neu-
chatel) :

EUROPE I: 12 h. (Berslau), orchestre,
13.15 (Vienne), concert. 15.30 (Francfort),
musique récréative. 16 h., danse. 18.30,
variétés. 19.30 (Vienne), musique mili-
taire. 20.30 (Francfort), variétés. 22.20
(Vienne), « TJn bal à la cour de Schôn-
brunn », opérette de Pepock (3me acte).
23 h., danse.

EUROPE II: 12 h. (Vienne), orchestre.
12.50 (Marseille), orchestre. 14 h. (Stras-
bourg), musique de genre. 14.45 (Radio-
Paris), musique variée. 15 h. (Tour Eif-
fel), orchestre Verney. 17 h. (Lille), con-
cert. 17.45 (Paris), conc. Lamoureux.
21.30, musique symphon. 22.10, théâtre.

RADIO-PARIS: 10.30, concert. 13.15,
musique variée. 17.40, causerie sur les
animaux. 21.30, « Sous l'uniforme », farce
de Grange, avec Fernandel. 22.10, qua-
tuor vocal. 22.60, musique symphon. 24
h., danse.

DROITWICH: 15 h., chant. 17 h., vio-
lon et piano.

BORDEAUX: 17 h., conc. symphon., so-
liste : Nathan Mllsteln, violoniste.

BUDAPEST: 17.40, troisième symphonie
de Beethoven.

PARIS P. T. T.: 17.45, conc. Lamoureux.
21.30, conc. symphon.

BRUXELLES: 19.25, «La Walkyrle »,
opéra de Wagner,

MUNICH: 20 h„ œuvres de Llncke.
VIENNE: 20.30, «Un bal à la cour de

Bchonbrunn », opérette de Pepôck .
LONDRES RÉG.: 20.30, musique de

chambre de Haydn .
MILAN: 21 h., « L'Africaine », opéra de

Meyerbeer.
STRASBOURG: 21.30, orchestre natio-

nal.
LUXEMBOURG : 22 h., conc. symphon.,

soliste : André de Ribauplerre, violoniste

Emission de dimanche
SOTTENS: 9.55, cloches, 10 h., ouKe

protestant 11 h„ concert classique. U.S0,lnform. ll40, le disque préféré de l'au.
diteux. 17 h., conc. européen suisse aw
le concours de l'O.R.S.R. et de l'OR.SJL
d'un chœur et de solistes. 18 h., ow.
série catholique. 18.30 orgue par HSchneider, de Neuchatel 19 h., causale
protestante. 19.30, Intermède. 19.45, les
cinq minutes de la solidarité. 19.50| in-
formations. 20 h,., « Au rythme du.temps », potpourri retr. de Vienne.
21.35, le dimanche sportif. 21.55. <b-ques.

BEROMUNSTER: 10 h., culte protêt-
tant. 10.45 disques. 10.55, vieux chante
de Noël. 12 h., conc. par le R O. 13.10,
chants de Weber et de Schumànn. 14a!
conc. récréatif . 15.30, conc. vocal. 1730,
conc. de Noël. 18 h., causerie sur le bon-
heur. 18.20, saxophone 19 h., causeriee,
19.35, disques. 20 h., musique champêtn,
20.20 conc par la Société de musique lit
Bâle.' 21.15', orgue et chant

Télédiffusion: 22.40 (Deutschlanto
der), danse.

MONTE-'OENERI: 12 h. et 12.40, eost
par le R. O, 13.10, mélodies populaire.
16.15, disques. 16.30, conc. par la Phil-
harmonie de Lugano. 17.50, archeOT!
Marek Weber. 18.30, disques. 20 h„ pi-
no. 20.50, orchestre à cordes. 21.20 jaa

Télédiffusion (programme européen
pour Neuchatel) :

Europe I: 11.45 (Vienne), sonate po«
violoncelle et piano, de Richard Stnm.
12.15 (Berlin), orchesure de mandoUa»,
15.40 (Vienne), quatuor à cordes, di
Beethoven. 16.20 ( Francfort), orchestre.
18 h., « Un jeu d'amour, de vie et te
mort » légende radiophonique. 19.30
(Vienne), airs d'opéras. 20 h. (Francfort),
orchestre. Soliste: Caœado, violoncelle,
22.30 (Vienne), danse.

Europe II: llh et 12.30 (Paris), or-
chestre Pascal. 13' h. et 14 h., orchestre
Derveaux. 17 h.. orchestre Laurent
19 h. (Salzbourg) , conc choral. 21 i.
(Tour Eiffel), chant et piano. 24 i
(Radio-Paris) orchestre Jo Bouillon.

RADIO-PARIS: 12.30, orgue. UJO
14.15 et 14.45, orchestre Andolfl. 17 t,
« Le sauvage ». 4 actes de Tristan Bs>
nard. 18 h. conc. Pasdeloup. 20 h., dr
que Radio-Paris. 20.30, causerie sur M
maison de Cagliostro 21.30 «Le sau»
riot t , drame lyrique de Lazzari. 24 h..
orchestre Jo Bouillon.

LEIPZIG: 10.45. cantate de Bach.
STRASBOURG: 15 h., valses vienne!*"

de Strauss. 22.35. « La chanson de Porttt-
nio », opérette d'Offenbach.

PRAGUE: 15.20. «La petite Floramyn
opérette de Tiardovlc. 17.35, « Une nuit
à Karlstein », comédie musicale de JCT-
mlas.

ROME: 17 h., conc. symphon. 31 h.
« Hellera ». opérette de Montemezzl.

DROITWICH: 17.20. symphonie en soi
mineur, de Lalo. 22.05, musique d'Offen-
bach .

RENNES: 17.45. concert, soliste: Madge
Tagliaferro. planiste.

BRESLAU: 20 h., «La pie voleum,
opéra de Rossini.

MUNICH: 20 h., « Casanova », ope» »
mlqti e de Tortzing.

BUDAPEST: 20 h., orchestre.
LONDRES RÉG.: 22.05, conc. sympbo».

Carnet du f ottt
CINÉMAS (samedi et dimanche)

Théâtre : Jim l'excentrique.
Caméo: Au service du tzar.
Chez Bernard : Feu I marine d'abord.
Apollo : Almez-mol toujours.
Palace : Robin des bols d'Eldorado.

Vous devez connaître les langues étrangères.
Apprenez avec Assimil, la meilleure méthode

Renseignements
chez votre libraire et marchand ! de disques

Pour vernir
vos tuyaux
et fournaux

Vernis noir
sans odeur

Vernis aluminium
extra -solide

^^'"•Eausi'fi

tffîârmâc/e
Coogém/M

Contre la toux,
bronchite

SIROP SÉDATIF

B R O M E
] Le flacon Fr. 2.75

avec ristourne
^̂ —MMMBMBMIIIWI.l

/ *A«l\irarine

/ 'Anlhrarine

Rhumatismes
sont soulagés par

Peaux de chats
Coussins «Calora»
Bains de lumière

i Appareils électriques

Cruches
en caoutchouc, pour Uts

S •/• timbres escompte
S. E. N. J.

J.-F. REBER
BANDAGISTE

7, rue Saint-Maurice
Téléphone 51.452

NETJCHATEL
A vendre jolie

poussette de poupée
Avenue du 1er Mars 10, 3me.

Pour cause de double em-
ploi, à vendre une

machine à écrire
SILENCIEUSE. PORTABLE

à l'état de neuf ; marque
Smith-Premier. A la même
adresse, un

appareil duplicateur
Péllkan, rouleau à. main. —
S'adresser à la papeterie
8ANDOZ-MOLLET, 2, rue du
Seyon. 
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jé§QBSÈ-\t Pour un sac du soir
vf||ra3lH inédit, un suit-case, un

^ mÊM ^ut manicure> un néces-
PvH sa 're c'e voyage, faites un
Wï 'M t°ur sans engagement à
Wffim notre rayon

I l  TÏÏcvtaquM&iie
EStf. EH
KfiWfc-'B
ilf/î H Vous y trouverez sûre-
¦IMfl ment l'objet de votre
Bjlll désir.
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H "TCHtffz MICHEL
NEUCHATEL.

j ïJCl lvS '̂ ËSMSBE

f UPV  O ED sMJI Kin Un suJet d'une brûlante actualité : la contrebande des armes en haute mer m
\nK.£. n t CKHHIlflf AVANT TOUT SENTIMENT... AVANT TOUT AMOUR HUMAIN... g

ï -'-î --?* FEU Ï Marine d'abord!Dimanche 3 h. : Matinée „ P>Toi. l -  Q h *^n Srand film de Baroncelli , vigoureux, mouvementé, passionnant >
„. .. J eua > a ."- : . Dialogues de Steve PASSEUR K".
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Samedi et jeudi 3 heures , WARNER BAXTER et ANN LORING Interprètent cette suite d'images merveilleuses, K
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Matinée  avec ROBERT MONTGOMERY et MADQE EVANS iSft

Une soirée d'une folle gaité. Vous vous y amuserez franchement |î«

Faveurs et réductions suspendues le samedi et dimanche dans les trois cinémas Ej
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Vacances de fin d'année. Séjour de mon-
tagne pour enfants délicats. Soins ma-
ternels, programme scolaire, sports d'hi-
ver. Enfants de 4 à 12 ans. A.S. 13430 L.

Noix fraîches
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15-20 kg. Pr. 0.55 par kg.
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A vendre d'occasion un beau

salon Louis XV
noyer, velours grenat frappé,
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fauteuils et quatre chaises. —
Demander l'adresse du No 243
au bureau de la Feuille d'avis.

Pour cause de santé
& remettre bonne penston-resr
taurant d'ancienne renommée.
Bonnes conditions pour Jeune
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sous C. Z. 241 au bureau de
la Feuille d'avis.
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à —Uu, —.60, —80 et 1.—

les 100 gr.

Fondants sucre
GRAND CHOIX

DE CARTONNAGES
à des prix très bas
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Que de merveilles... Que de merveilles !
Qu'importe le temps maussade... !

Voici revenu le temps où l'on prend,
à flâner dans les rues, un plaisir tou-
jours nouveau. Tant de merveilles
sont offertes , dans les vitrines, que
la foule va de l'une à l'autre, séduite
plus qu'elle ne saurait le dire, et
partagée entre son désir d'économie
et celui de posséder toutes les somp-
tuosités qu 'elle voit.

Jamais autant que cette année,
d'ailleurs, promenade ne fut plus sug-
gestive. Les bijoutiers et les joailliers,
avec un art savant , ont amassé dans
leurs devantures mille choses étince-
lantes et d'une discrète richesse, à la
contemplation desquelles les femmes
ne peuvent pas s'arracher. Les maga-
sins de mode sont superbes: tout ce
lue la dernière nouveauté, le dernier
« chic » ont amené de ces endroits
mystérieux où s'élabore la mode, y

est réuni. Quant aux fourreurs, on
dirait qu'ils ont juré d'accumuler chez
eux tout ce qu'une femme peut dési-
rer de plus riche, de plus chaud et
de plus élégant.

Il y a les parfumeurs, aussi. Ahl
ceux-là, quelles tentations ils offrent.
Des senteurs rares et suaves s'envolent
de leur comptoir chaque fois que la
porte en est ouverte et les lumières
de la i*ue jouent avec les flacons aux
teintes précieuses qui sont amassés
derrière la vitre.

Continuons la promenade. Ici, ce
sont des appareils de radio, qui ré-
veillent en vous le désir longuement
caressé de changer — enfin ! — le
vieux poste dont on se contentait jus-
qu'alors. Là, ce sont les instruments
de musique, évocateurs de soirées
délicieuses, sous la lampe, avec le
piano, le violon ou la flûte — ou

même l'accordéon — qui vous dé-
lasse.

Plus loin, ce sont les librairies avec
leur choix étonnant d'ouvrages ré-
cents qui feraient si bien dans votre
bibliothèque ou qui constitueraient de
si merveilleux cadeaux pour vos pro-
ches. Plus loin encore, ce sont les
vitrines des fleuristes qui sont comme
autant de printemps attardés et dans
lesquels des bouquets délicieux et des
fleurs embaumées vous sourient dou-
cement.

Ouf!... Un peu d'étourdissement
vous saisit devant tout cela que l'on
voudrait acheter pour soi ou pour les
siens: «Ce chapeau , comme il m'irait
bien , moi qui en ai besoin d'un! » Ou:
« Ces patins, quel plaisir cela ferait
à mon aîné. » Ou encore: «J'aurai
besoin de souliers, mais ce rasoir mé-
canique me plairait tant! » On hésite,

on admire, on va, on revient. Et voici
que plus loin, une cravate aux tons
sobres vous séduit à son tour. Ou c'est
un petit meuble dont on voit, en pen-
sée, à quelle place on le mettrait. On
est saisi par un vertige délicieux. On
voudrait être assez riche pour acheter
tout ce que l'on voit.

Alors, on attend un instant , que le
calme soit revenu dans notre esprit.
Mais voici qu'un fumet délicieux vous
fait tendre un nez goulu. C'est un
marchand de comestibles dans la vi-
trine duquel s'amoncellent des mer-
veilles culinaires. Aussitôt on pense
aux repas que l'on fera aux fêtes, et
l'œil s'attarde chez le charcutier , chez
l'épicier où de vénérables bouteilles
se laissent admirer complaisamment ,
chez le pâtissier où d'innombrables
friandises allument votre convoitise,
chez les marchands de pre neurs où

des pyramides de fruits aiguisent
votre appétit.

* * *
Il y a les jouets , aussi , devant les-

quels tout un peuple enfantin s'exta-
sie: poupées aux boucles blondes,
trains mécaniques ou trains électri-
ques, jeux divers, boîtes de construc-
tion , outils divers, garnitures d'arbres
de Noël. Si l'on voulait tout admirer,
la soirée n'y suffirait pas.

Quelle promenade vaudrait celle-là ?
L'enchantement est tel que demain,
on la recommencera encore. Et après-
demain aussi. Et après après-demain.
Elle vous fait pénétrer dans un mon-
de ensorcelé où l'on oublie à la fois
ses soucis et ses obligations.

Lecteurs, l'avez-vous faite, cette pro-
menade? Si non , hâtez-vous. Car ja -
mais les magasins de Neuchatel ne
furent plus beaux.
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La candeur off e nsée
UN CO.NTE P O U R  D I M A N C H E

Elle est charmante cette enfant-là.
Je veux absolument qu'elle vienne
jouer dans mon grand jardin.

La femme du coloned, qui me
voyait pour la première fois, m'a-
vait embrassée comme si elle me
connaissait depuis toujours. Elle
était aussi jeune que maman et beau-
coup plus coquette. La plume d'au-
truche fri ssonnait en boa autour de
son col baleine jusqu 'aux oreilles et
en plumets sur son chapeau prêt à
l'envol. En partant, elle releva sa
•robe à traîne sur un ample et frou-
froutant jupon , où l'on taillerait
deux petites robes aux dames d'au-
jourd 'hui, et elle insista encore pour
me voir profiter de son jardin.

Maman remercia et promit.
En conséquence, le jeudi suivant,

après maintes recommandations :
<Ne cueille pas les fleurs..., ne mar-
che pas sur le gazon..., ne va pas
près du bassin... », je fus envoyée
chez la colonelle sous la conduite
de Clément, notre ordonnance.

J'étais pleine d'estime pour Clé-
ment, qui m'avait enseigné l'art de
mettre en plis les pages des catalo-
gues pour obtenir cocottes et ba-
teaux. Aussi je ne fus pas surprise
des égards que lui témoigna tout de
suite Rosine, la femme dé chambre
de la colonelle.

— Je vous en prie, remettez-vous,
monsieur Clément. Vous n'allez pas
partir comme cela, voyons. Vous
accepterez un verre de vin... ou bien
préférez-vous une tasse de café ?

M'abandonnant à la découverte du
jardi n, Rosine entraîna Clément à
l'office. En attendant leur retour ,
je me promenai sagement au milieu
de l'allée principale sur le gravier
dont le crissement agaçait mes se-
melles, et lorsqu'ils reparurent, l'air
satisfaits, pourléchant leurs lèvres
sirupeuses, je m'ennuyais déjà. J'au-
rais éprouvé une joi e véritable à
rentrer à la maison avec Clément.
Mais je n'osais pas le dire, et il
s'éloigna seul, en annonçant qu'il
viendrait me reprendre pour le dî-
ner, car c'était le temps des longs
jours.

— Alors à tout à l'heure, mon-
sieur Clément...

— A tout à l'heure, mademoiselle
Rosine...

Au delà des vantaux de la porte
grillée, jusqu'au tournant de la rue,
Rosine suivit du regard le pantalon
garance et la tunique bleue..., puis,
le sourire brusquement fermé, elle
me conseilla :

— Amusez-vous bien
Je n'aurais pas demandé mieux.

Mais je ne savais comment m'y pren-
dre. Toutes les interdictions mater-
nelles me revenaient à la mémoire :
ne pas toucher aux fleurs..., ne pas
fouler la pelouse..., ne pas s'appro-
cher du bassin... Ici la curiosité fut
la plus forte et je m'informai.

— Où est le bassin ?
_ Le bassin ? Nous n'en avons
pas. C'est sans doute le puits que
vous voulez dire. Il se trouve là-
bas, à gauche, derrière les tilleuls.
Vous pouvez y aller voir. Aucun
danger. On a mis un grillage au-
dessus.

Malgré l'absence de danger, c'était
intéressant p*our moi, qui n'avais
encore jamais vu de puits. Appuyée
à la margelle moussue, j 'appliquai
avidement mon visage contre les
fils de fer entrecroisés, pour aper-
cevoir tout en bas le miroir obscur
où l'on se noierait, et pour respirer
ia puissante odeur nocturne des
pierres habitées par l'eau.

Un quart d'heure se passa ainsi et
un autre quart d'heure se passa à
flâner autour des bosquets et des
corbeilles..., à examiner, sans y por-
ter une main criminelle, la collerette
des reines-marguerites, l'échantillon-
nage précieux des pensées, le pistil
en trompe des fuchsias...

Au bout de ce temps, je recom-
mençai de m'ennuyer et je vins ten-
ter de lier conversation avec Rosine,
qui cousait sans lever les yeux. Elle
répondit d'abord de façon monosyl-
labique. Mais comme je lui adres-
sais des compliments naïfs, émer-
veillée par la célérité de ses gros
doigts rouges, elle s'humanisa jus-
qu'aux confidences.

Ce qu'elle cousait avec tant d'ar-
deur, c'étaient des blouses destinées
aux orphelins d'un patronage.

— Madame est la présidente de
l'œuvre, et ça lui donne joliment de
l'occupation. Sans moi , elle n'y suf-
firait pas, conclut Rosine d'un air
modeste et important.

Tandis qu'elle parlait, elle cousait
vite, vite... Moi je tournais mes
poings dans mes poches, oisive et
dépaysée. Tout à coup, il me poussa
de l'ambition et, partant, de l'audace.

— Rosine, je voudrais travailler
aussi pour les orphelins.

— Il faudrait d'abord savoir cou-
dre, riposta-t-elle, dédaigneuse.

— Apprenez-moi. Clément m'a
bien appris à plier les cocottes...
Vous pourriez m'apprendre à cou-
dre les blouses.

— Vous voudriez coudre des blou-
ses, comme ça, tout de suite ?

— Mais oui, je voudrais... C'est
Clément qui serait étonné, tout à
l'heure, en me voyant travailler avec
Vous...

Mon innocen ce m'avait soufflé un

argument décisif. Rosine fut émue
par l'idée de préparer une surprise
à Monsieur Clément. Elle faufila
avec soin un assemblage et se mit
en devoir de m'initier au point de-
vant ; je me montrais plutôt mala-
droite, mais pleine de zeJe. A peine
m'interrompis-je cinq minutes pour
expédier mon goûter. Lorsque Clé-
ment arriva, je commençais à me
tirer d'affaire. Il nous félicita toutes
deux, et Rosine en parut aussi fière
que moi.

— Samedi, je lui achèterai un dé
au marché, et jeudi prochain ça ira
tout seul. Au revoir, monsieur Clé-
ment.

— Au revoir, mademoiselle Rosine.
Elle n'oublia pas sa promesse. Le

jeudi d'après, j'eus un dé et l'appro-
bation de la colonelle, qui vint
m'embrasser à deux reprises et dé-
créta que je travaillais comme . un
petit ange.

A la suite du point devant, j'ap-
pris à exécuter le point arrière, le
point de côté, et j'eus bientôt la pré-
tention de coudre entièrement une
blouse. Quel orgueil !

Maintenant, à l'école, je demandais
à toutes mes camarades :

— Qu'est-ce que tu fais, toi, le
jeudi ?

Et après avoir recueilli une ré-
ponse insignifiante, je reprenais :

— Moi , j e travaille pour les orphe-
lins qui n ont plus ni père, ni mère,
ni rien du tout.

J'avais de plus en plus de goût et
d'entrain à la besogne. Même les
jeudis où il pleuvait, Clément devait
m'aecompagner chez la colonelle.
Rosine nous attendait dans la lin-
gerie. Sur le fourneau des fers à
repasser, elle chauffait du café pour
M. Clément, qui le buvait à courtes
gorgées d'un air méditatif.

Pendant ce temps, ils échangeaient
de rares paroles... de plus en plus
rares... Us se regardaient surtout. Un
jour qu'il pleuvait très fort, dans un
roulement d'orage, ils se regar-
daient de la sorte sans parler, avec
de singulières petites flammes au
fond des yeux, lorsque mon fil com-
mença de se nouer. J'appelai Rosine
à l'aide. Elle ne sembla pas m'en-
tendre et, comme j'insistais, elle
s'impatienta :

— CassezJle donc..., ça n'a pas
d'importance, puisqu'il faudra de
toute façon que je défasse l'ouvrage
et que je le recommence.

Défaire mon ouvrage ! Le recom-
mencer ! Elle me trompait ainsi,
cette Rosine en qui j'avais pleine
confiance. Le feu me monta à la
tête. Du coup, je devins plus rouge
que la fille et le garçon en train de
se regarder... Je remis mon chapeau
tout de suite et je saisis impérieuse-
ment la main de l'ordonnance.

— S'il vous plaît, reconduisez^moi
à la maison.

Il y eut des protestations, des ex-
cuses, des prières, des larmes sur
les joues flambantes de Rosine. Mais
rien ne put me fléchir, et même
l'autorité de mes parents ne me dé-
cida point à retourner chez la co-
lonelle. Jamais je ne revis cette Ro-
sine traîtresse qui m'avait fait croire
que je travaillais pour les orphelins.

Marguerite COMERT.

Plus de souffrances causées
par la migraine !

Action rapide.
La migraine consiste en des maux

de tête aigus et fréquents qui le plus
souvent n attaquent qu'un côté de la
tête. Elle amène parfois des déran-
gements des nerfs, des vaisseaux, des
organes de la digestion et des or-
ganes des sens. Les tablettes Togal
vous apportent sans que l'on s'y ha-
bitue une aide rapide. Togal a en-
core l'avantage d'être inoffensif pour
le cœur, l'estomac et les reins. C'est
pour cela que Togal devrait toujours
vous accompagner. Togal a aussi
Îirouvé son efficacité excellente dans
es accès de rhumatisme et de goutte

comme dans les refroidissements.
Procurez-vous Togal au prix de Fr.
1.60 dans n'importe cruelle pharma-
cie. Lorsque des milliers de méde-
cins prescrivent ce remède, vous
pouvez, vous aussi, l'acheter en toute
confiance. SA 3581 Z

Les sports
de dimanche

Le championnat suisse
de football

La journée de dimanche sera mar-
quée par un nouveau tour du cham-
pionnat suisse de football dont le dé-
veloppement est tel que les matches
« aller » seront bientôt terminés.

LIGUE NATIONALE
En ligue nationale, six rencontres

sont prévues. Toutes opposent des
clubs de force assez différente; c'est
dire que lés luttes seront très spec-
taculaires. Voici le détail des parties:

Bâle - Lugano: Ces deux clubs se
disputent les troisième et quatrième
places; la partie ayant lieu à Bâle,
il semble bien que le club local aura
l'avantage; toutefois, un résultat nul
n'est pas exclu.

Lucerne - Servette: Les Genevois
semblent s'être ressaisis, après une
série de rencontres qui n'ont pas tou-
tes été à leur avantage; pourront-ils
battre Lucerne? On peut se le de-
mander; ils devront, croyons-nous,
se déclarer satisfaits du partage de
l'enjeu.

Young Boys - Granges: Les Bernois
peuvent et doivent gagner cette ren-
contre, qui ne présente pas de très
grandes difficultés pour eux.

Young Fellows - Grasshoppers: Ce
grand « derby » zuricois ne sera pas
tel qu'il était l'année dernière; en
effet , Young Fellows est demeuré
dans l'ombre, et, en face de Grass-
hoppers, il ne peut faire mieux que
de se défendre pour éviter un échec
par trop cuisant.

Bienne - Berne: Voici l'occasion
pour les Biennois de gagner deux
points précieux; mais, le sauront-ils?

Lausanne - Nordstern: Disputé à
la Pontaise, ce match sera particuliè-
rement intéressant; Lausanne n'aura
certes pas la tâche facile, et ses
joueurs devront faire appel à toutes
leurs ressources,, ne serait-ce que
pour obtenir le partage des points.

PREMIÈRE LIGUE
Cinq rencontres dans le premier

groupe. Cantonal recevra Porrentruy;
belle occasion pour les Neuchâtelois
d'acquérir deux points; Aarau mettra
sans doute à mal Concordia (Yver-
don). Monthey et Forward (Morges)
se livreront une lutte serrée, dont
l'issue est bien incertaine. Urania
succombera sans doute devant Chaux-
de-Fonds. Enfin, Soleure devra s'in-
cliner devant Vevey.

Voici l'ordre des rencontres du se-
cond groupe: Juventus - Kickers (Lu-
cerne); Chiasso - Winterthour; Lo-
carno - Saint-Gall ; Zurich - Blue
Stars; Bruhl - Bellinzone; Schaffhou-
se - Concordia (Bâle).

Dans les autres sports
HOCKEY SUR GLACE: Champion-

nat de ligue nationale: CP. Zurich .-
Saint-Moritz; Davos - Grasshoppers;
N.E.H.C. Bâle - CP. Berne. . ^HANDBALL: Finale du champion-
nat suisse de première ligue entre
G.G. Berne et Amicitia Zurich.

GYMNASTIQUE: Fin du deuxième
tour du championnat suisse aux en-
gins à Yverdon et à Perles.

Cultes du dimanche 12 déc
ÉGLISE NATIONALE

8 h. 30. Temple du Bae. Catéchisme.
10 h. Collégiale. Culte. M MÊAN
10 h. 30. Terreaux. Culte. M. BERTHOUD.
20 h. Temple du Bas. Four préparer Noël:

Concert spirituel.
Chapelle de la Maladlère : 10 h. Culte.

M. LEQOTN.
Collège dn Vauseyon: 20 h. Culte.

M. DUBOIS.
Serrlères

8 h. 46. Catéchisme.
9 h. 45. Culte.

M. QUARTIER-LA-TENTE.
11 h. Ecole du dimanche.
20 h. Vauseyon. Culte. M. DUBOIS.

ÉGLISE INDÉPENDANTE
Samedi. 20 h. Réunion de prière.

Petite salle.
8 h. 30 Catéchisme. Grande salle.

9 h. 80. Culte d'édification mutuelle
Phlllpplens n 1 - U Petite salle

10 h. 30 Oulte. Temple du Bas.
M. D. JUNOD.

20 h. « Jean-Frédéric Ostervald »,
par M. le professeur Maurice NEESER.

Grande salle.
Chapelle de l'Ermitage : 10 h. Culte.

M. F. de ROUGEMONT.
20 h. Culte. M. D. JUNOD.

Hôpital des Cadolles
10 h. Oulte. M. Paul PERRET.

ÉCOLES DU DIMANCHE
8 h. 30. Bercles, Vauseyon et Ermitage.
8 h. 45. Collégiale et Maladlère.

11 h. Ermitage.
DEUTSCHE REFORMIEKTE GEMETNDE
8.30 Uhr. •Gemelndesaal : Klnderlehre.

9.30 Uhr. Untere Klrche : Predlgt.
Pfr . HIRT.

10.45 Uhr. Gemelndesaal: Sonntagsschule.
Vignoble et Val-de-Travers

9 Uhr. Colombier. Pfr. SCHLTJENGER.
14.30 Uhr. I* Landeron. Abendmahl.

Pfr. SCHLIENGER
20.15 Uhr. Boudry. Abendmahl.

Pfr. SCHUENGER
METHODISTENKIRCH E

Beanx-Arts U
9.30 Uhr. Predlgt. Pred. R. SCHOEPP.

10.45 Uhr Sonntagsschule.
20.15 Uhr. Predlgt. Pred. R. SCHOEPP.
Dlenstag, 20.15 Uhr. Blbelstunde .

EVANGELISCHE STADTMISSION
Avenue J.-J. Rousseau 6

15 Uhr. Jugendbund fur Tôchter.
20 Uhr. Predlgt.
Donnerstag. 20.18 Dhi Blbelstunde.
Salnt-Blalse, 9.45 Uhr. Predlgt.

Chemin de la Chapelle 8.
Corcelles, 15 Uhr. Predlgt.

Chapelle Indépendante.
ARMÉE DU SALUT

Grande salle : Ecluse 20
10 b. Sanctification.
13 h. 30 Jeune Armée.
20 h. Salut.

ENGLISH CHURCH
10.30 a. m. Mornlng Frayer and Sermon.

Rev. G. A. BIENEMAN, M. A.
ÉGLISE ÊVANGÉLIQUE LIBRE

Place d'Armes 1
9 h. 45. Oulte et Sainte-Cène. M PERRET.
20 h.. Conférence de M. ROY-TOFFEL.
Mercredi, 20 h. Etude biblique.

M PERRET.
SALLE DE LA BONNE NOUVELLE

Promenade-Noire 1
9 h. 30. Oulte. 

20 h. Evangellsatlon. M. STEINER.
Mardi. 20 h. Etude biblique.

M. STEINER.
Jeudi, 20 h. Prière.

PREMIÈRE ÉGLISE DU CHRIST,
SCIENTISTE

Faubourg du Lao 8
Culte français à 9 h. 45. Anglais a 11 h.
Mercredi 20 h 15.

ÉGLISE CATHOLIQUE-CHRÉTIENNE
15 h. Service divin à l'église anglaise

par M. le curé R1CHTERICH.
ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE

1. Dimanche, 8 h.. Messe basse et distri-
bution de la sainte communion à la
chapelle de la Providence. — 7 h. et
Messe basse et sermon français (les 2me
et 4me dimanches du mois, sermon alle-
mand). — 9 h.. Messe basse et sermon
français. — 10 h., Grand'messe et sermon
français. — 20 h.. Chants des compiles
et bénédiction du Saint-Sacrement.

2. Semaine, 6 h.. Messe a la chapelle
de la Providence. — 7 h. et 1. h. 80.
Messes à réélise paroissiale.
7 h. 30. Distribution de la sainte com-
munion & l'église paroissiale.

Dii côté de la campagne
Les travaux de décembre
Décembre est, pour les bestiaux, le

régime de la stabulation. Ds vont res-
ter de longs jours alourdis, endormis
par les émanations épaisses des li-
tières. Il faut les faire sortir le plus
souvent possible, par temps sec et
clair et en profiter pour aérer et net-
toyer leur logement. Les vaches qui
ont été saillies l'hiver dernier com-
mencent à vêler ; les brebis de la
saillie de juillet mettent bas aussi;
il faut soigner les nourrices et leurs
produits, les tenir au chaud, en aug-
mentant leur litière. On continuera
l'engraissement.

Décembre est le mois où le culti-
vateur vend les animaux d'attelage
dont il n'a plus besoin avant février
ou mars. Par contre, il se remonte
en producteurs. Pousser l'engraisse-
ment des porcs pour la vente de
Noël , leur donner à consommer cuits
toutes les racines et tous les tuber-
cules dont le degré de conservation
laisse à désirer. Ce sera bientôt aussi
le moment de sacrifier ceux des co-
chons destinés aux réserves de la
cuisine de la ferme.

C H A U M O N T
BELLE NEIGEAu Grand Hôtel SïTî^.zZ

ET UN BON THÉ près de la cheminée.
Téléphone 78.116

Communiqués
Neuchatel, 11 y a cent ans
Pas de cftwmrtnB de fer , pas d'autos,

de motos ni même de bJcycletteel Une
petite ville calme et tranquille, aux bâ-
timents cHaJirs et lumineux se mirant
dans l'onde tmarnspaireote du lac, telle
est l'évocatilon des ravissantes Utligra-
phdes colorées, grandeur originale, de
J.-H. Baumann que l'Eglise nationale
vient de faire 'reproduire si heureuse-
ment pair la maison Delachaux et Nies-
tlé Biles enarment par leur dessin, leurs
coùleuj is et leur composition nos yeux
trop souvent fatigués des outrances mo-
dernes. Elles seront offertes & domicile,
en deux séries de cinq cartes postales,
pair des chômeurs et chômeuses de notre
ville désignés par l'office de placement.

C'est en même temps qu'un hommage
au peintre qui a enrichi au cornimence-
menit du XlXme slèale l'iconographie de
notre pays, un émouvant rappel des
Jours déjà lointains où nos rues n'étalent
sillonnées que par des attelages de che-
vaux et où nos ancêtres portaient les
amples costumes doucement colorés de
l'époque et où de gracieuses barques de
pêche, de plaisance ou de transport évo-
luaient nombreuses devant les quais.

H faut regarder de près chacun de
ces tablautlns pour y surprendre quan-
tités de détails Intéressants et pour goû-
ter le charme d'une période bien révo-
lue dans une atmosphère toujours la
même. Ces cartes exquises seront un
moyen bien attrayant de transmeittre
ses vœux de Noël et de Nouvel an.

Que chacun leur réserve bon accueil.
I<e tirage de la loterie

[i de la Suisse romande >
"On nous écrit:
lia première tranche de 3a loterie de

la Suisse romande aura connu un suc-
cès qui dépasse toutes les espérances.
Les billets ont été enlevés par le public
& un rythme tel qu 'il aura suffi de trois
mois pour les écouler tous.

Oe tirage, comme on sait, aura Ueu
a Slon, le 22 décembre prochain. La da-
te mérite d'êrte retenue Le chef-lieu
du Valais s'apprête à recevoir gaiement
les Romands qui voudront assister a l'o-
pération, et voir « tourner les sphères».

Plus de deux millions et demi de
francs seront distribués en lots. Es ren-
treront ainsi directement dans le cir-
cuit économique, se transformeront en
commandes de ràarohandiees, en séjours
d'hôtels, en dépôts dans les caisses d'é-
pargne. Le reste assurera du travail aux
chômeurs et contribuera à restaurer laprospérité dans nos cantons.

Cest pourquoi U n'est pas une famil-
le, pas un citoyen, qui ne possèdent au
moins un billet de la première tranche
de la loterie de la Suisse romande.

Lettre de la Chaux-de-Fonds
(De notre correspondant)

L'insalubrité de 78 immeubles
La cité montagnarde a besoin d'un

sérieux coup de pioche. Selon l'avis
de la commission de salubrité pu-
blique et du médecin cantonal, 78
immeubles sont presque inhabita-
bles. A la rue Numa-Droz 8a, on ne
peut ouvrir les fenêtres, l'immeuble
voisin est trop rapproché. Les mai-
sons portant les numéros 37, 39, 41
et 43 de la rue de la Ronde présen-
tent un véritable danger. Les plan-
chers sont si délabrés qu'on s'étonne
de ne pas passer à travers. Au nu-
méro 20 de la môme rue, tout est à
refaire. La maison dénommée « Le
Pissout> , rue du Général-Herzog 24,
est inhabitable au rez-de-chaussée.
Les plafonds sont à 1 m. 80 et les
cuisines ne possèdent point de fe-
nêtres.

Nous nous garderons du moindre
commentaire, mais les faits sont là,
78 immeubles sont inhabitables à
la Chaux-de-Fonds.

Les spectacles
A ce point de vue, nous sommes

fort bien servis. Les Sakharoff ont
fait salie comble dimanche dernier.
La tournée Karsenty nous a apporté
« Pamplemousse >, de Birabeau. On
avait fait des réserves, par contre, à
l'égard du « Voyage » de M. Bern-
stein, où le spectateur prend un peu
figure d'une femme de chambre trop
curieuse, regardant vivre ses patrons
par le trou de la serrure.

Le Gymnase a donné deux soirées
au profit des œuvres scolaires. On
se demande encore quel est le mau-
mais plaisant qui déterra « L'Ora-
cle» de Saint-Foix. Cet auteur (1740)
est un illustre inconnu pour tout le
monde. Malgré la musique de Cou-
perin et de Rameau, les décors de
Perrin et les costumes de l'école des
travaux féminins, la pièce ne re-
cueillit que des applaudissements
polis. La mise en scène était de
M. J.-P. Reymond, professeur. Fort
heureusement, Molière sauva la soi-
rée par « Les fourberies de Sca-
pin ».

Concerts
La Chanterie de Lausanne, dirloi

par M. Barblan, était l'hôte , 225*
che dernier, de la Cécilienne làchorale catholique. Un peu péri»
en une aussi considérable comuagnie, le groupe lausannois fut 3?
leureusement applaudi. Par une sortidç gageure, le directeur de la Cecilienne, M. W. Aeschbacher, ne prt
senta que des œuvres populaire,
archiconnues. On attend désarmait
autre chose de cette société. ^^

Dans l'horlogerie
C'est la grande presse de fin d'an,

née. Les livraisons d'outre-mer sont
terminées. Tout le monde est sur
les dents. La poste en sait quelque
chose. Les services d'expéditions f a
paquets sont quadruplés, mais i18 heures, vous devez prendre la ffo
durant une demi-heure au guichet

L'horlogerie travaille à plein ren.
dément, mais on craint que cetti
reprise ne soit que passagère.

La question des industries non.
velles préoccupe beaucoup les or.
ganes compétents. .Fait à souligner i
ces industries ne trouvent pins ]a
mai n-d'œuvre nécessaire. L'attrait
de l'horlogerie est trop puissant. D
est cependant nécessaire que des In.
dustries nouvelles s'implantent chej
nous. De lourds sacrifices forent
consentis, il serait vraiment regret,
table de ruiner cet effort. La Chanx.
de-Fonds ne doit plus retomber
dans la vieille erreur de mettre tout
ses œufs dans le même panier.

Les petits faits
Les fameuses lignes jaunes réglant

la circulation ont complètement di>
paru ; elles n'ont pas résisté aux in.
tempéries.

Nous sommes gratifiés de 80 cm,
de neige mouillée, de beaucoup de
pluie et d'un froid assez respectable,

Au tribunal de police, on attend h
nouveau président, M. Grisel, lequel
ne prendra place sur le majestuetn
fauteuil sculpté que dans le courut
du mois de janvier.

Les courses de descente
et de slalom

LA GRANDE VOGUE DU SKI

Tête de Ran est équip é d'une piste « standard »

Le ski a ouvert la porte de 1 hiver ;
ce cliché quelque peu vieilli peut être
remplacé par la formule nouvelle : le
ski est roi. Dès l'arrière-automne, il
apparaît dans la conversation, il l'ac-
capare et s'impose. Il a son dynamisme
particulier, il a sa mode, son cinéma.
Reflet de la vie moderne, il s'assimile
son besoin de lutte, sa recherche con-
tinuelle d'une réalisation.

Le ski, sans délaisser ses disciplines
fondamentales, le fond et le sant, exige
dès maintenant une pratique plus par-
faite dn slalom, une technique plus au-
dacieuse de la course de descente.

On a construit des pistes de saut, on
choisit des pentes de slalom, il est né-
cessaire aussi de compléter les possi-
bilités de développement par l'établis-
sement de < pistes de descente >.

La course de descente aveo classe-
ment individuel est pratiquée depuis
de longnes années par les clubs des
régions alpestres. On partait d'un som-
met, plus souvent d'une cabane, pres-
que toujours en fin de saison. La
course appartenait au domaine de l'a-
musement pins qu'à celui de la compé-
tition serrée aveo long entraînement
préalable.

Les clubs alpins académiques, les
associations de ski du centre de l'Eu-
rope ont développé la course de des-
cente et lui ont donné l'importance at-
tribuée aux antres disciplines. Les
championnats organisés par ces asso-
ciations se sont complétés et sont de-
venus la combinaison des quatre épreu-
ves : fond, slalom, saut, descente.

Depuis 1934, l'Association suisse des
clubs de ski en a également admis le
principe, et les courses nationales ont
vu se dérouler le film des quatre
épreuves.

L'entraînement à la course de des-
cente est facile dans les régions al-
pestres où abondent les longues nentes
successives ; il devient plus difficile,
presque impossible dans le Jura.

En Norvège même, elle est incon-
nue, le pays ne possédant pas les pos-
sibilités de réalisation, seul le nord du
pays se prêterait à cette épreuve, mais
les hôtels et voies d'accès manquent
totalement. Aussi les skieurs norvé-
giens peu au courant du terrain al-
pestre ont-ils commencé par exprimer
un mépris complet pour cette disci-
pline, la taxant bien au-dessous de sa
valeur et ne voyant en elle qu'un amu-
sement et non une épreuve. D a fallu
les articles autorisés du colonel Olm-
qnist et dn capitaine Oestgard dans la
presse sportive dn pays pour rectifier
l'erreur du public norvégien.

Aussi bien la course de descente est-
elle une épreuve qui demande, avec
beaucoup de sang-froid, une endurance
et une résistance physique extrêmes.
Une course de descente dure environ
de quatre et demi à six minutes, mais
ponr parvenir au point de d^nart il a
fallu trois à quatre heures de montée,
et la tension considérable qu 'il faut
soutenir ponr dévaler sans arrêt les
pentes rapides, traverser les couloirs
en forêt, faire face aux accidents rto
terrain, use si bien la résistance du
coureur que celui-ci parvient au but
haletant et souvent plus épuisé momon-
tanAment qu 'après une course de fond.

N'ayant comme terrain d'exercico nne
des pentes plus débonnaires encore que
colles des vallons de la Norvège, le
skieur du Jura parvient avec neïne nu
niveau de son concurrent des Alnps.
l̂ elnl-cl bénéficie non soulemput d'un
terrain annronriA, mais dont l'accès, lo
nlns souvent, est fnr - i l ï tA nnr-nre nnr

nne crémaillère ou par un came de
téléférique, ce qui donne au coureur 11
possibilité de descentes nombreux
dans la même journée.

Pour donner aux siens la facult!
d'un entraînement plus général, le SB-
Club < La Chaux-de-Fonds >, soute:-.
par M. Hertig, le nouveau propriétaire
de l'hôtel de Tête de Ran, a pris l'tat
tiative de créer la piste de descenie
allant d'une seule traite de cette som-
mité au pré des Golières.

La piste part dn sommet et, par quel-
ques zigzags effectués à volonté, elle
atteint, sur le flanc de la montagne,
nne première porte, dont le passage est
obligatoire. De cette porte, sur on
parcours d'une rapidité extrême, elle
gagne au tournant dn chemin uni
deuxième porte également obligatoire
et qui, en évitant le chemin, a pom
mission de briser l'élan du courem
avant son entrée dans la forêt. Grâce
à la bonne volonté de la commune des
Hauts-Geneveys et à la compréhension
sportive de M. Mauler, inspectent fo-
restier, nne piste d'une largenr suffi-
sante a pu être frayée parmi les arbre»
Son parcours est varié à l'extrême i
rapide et mouvementé an début, il em-
prunte ensuite un chemin de forêt déjà
existant qu 'il quitte ponr atteindre,
par quelques glissades plus faciles, le
pré des Golières.

La différence de niveau est de 4fi
mètres, qui seront descendus en deui
minutes et demie environ par les plni
habiles.

Le Ski-Club ne se propose pas de
lancer ses coureurs sur une piste sem-
blable sans une surveillance attentive.
Les exercices se feront sur convocation
aveo un nombre suffisant de surveil-
lants pour assurer la vérification de
la piste avant le départ et sa remise
en état éventuelle aux endroits dange-
reux. Un laps de temps suffisant
s'écoulera entre le départ de chaque
coureur.

U sera complètement Interdit aux
coureurs et aux spectateurs de remon-
ter la piste. Cette interdiction est d'ail-
leurs valable en tout temps et doit être
observée par n'importe quel skieur.

Le Ski-Club de Neuchatel a collaboré
à la création do cette piste, mais, vu
la difficulté du parcours, il envisage
l'étude d'un tracé plus facile et plus
large, permettant la création d'une
nouvelle piste accessible aux skieurs
moyens, qui désirent aussi goûter au
charme de la descente.

Les stations alpines possèdent cha-
cune plusieurs pistes de descente : c'est
le but que cherche à atteindre le Ski-
Club de Nenchâtel pour le développe-
ment toujours plus grand du ski dans
le Jura.

L'Imprimerie Centrale
et de la Feuille d'avis de Neuchatel

vous livre

tous faire-part
dans le m i n i m u m  de temps

Exécution très soignée
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SCIATi QUEÉ||i|
H est grand teinp» pour vous d'appliquer

un Emplâtre poreux ALLCOCK au sfège de
votre douleur. Cet emplâtre apporte à la
région douloureuse une chaleur fortifiante
11 profite de tous vos mouvements pour
opérer un " Massage automatique ". Il vous
réconforte comme la main forte et chaude
d'un masseur. Au bout d'un moment, l'em-
plâtre ALLCOCK commence a stimuler la
circulation rlti sant; dans la partie du corps
où vous souffre*. Ceci permet d'atténuer
progressivement votre douleur

Demandez a votre pharmacien ia marque
ALLCOCK Exigez bien l'aigle et le cercle
rouge. C'est là votre garantie. Prix- 1 fr. 25.

F. UHLMANN-EYRAUD S. .é». 30, BOB-
wrard de la Clos*. — Genève.

PRUDENCE ! !
Si vous voulez boire un apéritif ue
marque, sain, stomachique, hygiéni-
que, ne demandez plus un «Bitter >»
mais exigez «UN DIABLERETS>-

——

Contre la constipation
Un grain de Vais laxatif-dépuratif

composé d'extraits de plantes et de
glandes intestinales, pris au début
du rer>as du soir, agit la nui t sur le
foie, l'estomac et l'intestin et donne
un résu Sat le lendemain mati n. Sou-
lage la constipation. Prix : Fr. 1.10
et Fr. 1.75. SA 6239 G

Eiirea
Fabriquée en Suisse avec des
racines fraîches dn Jnra.

PHARMACIE OUVERTE DIMANCHE :
F. TRIPET, Seyon

Service de nuit jusqu'à dimanche proch.

MÉDECIN DE SERVICE :
Demander l'adresse au poste de police

communale. Téléphone No 18
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¦g Une triomphale comédie musicale où alternent d'une façon charmante : =
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Ponr le Noël des chômeurs
On a coutume de dire que la crise est finie, cette affir-

mation est peut-être vraie pour certaines contrées, pour
certaines parties de la Suisse où l'Industrie d'exportation
a repris une vie Intense.

Malheureusement Neuchatel, comme chacun le sait, n'est
pas une ville industrielle et, malgré toutes les bonnes volontés,
le nombre des chômeurs n'a pas beaucoup diminué chez nous.
De 826 qu'il était au 1er décembre 1936, 11 est descendu il
579 seulement au 1er décembre 1937.

C'est dire qu'il y a encore beaucoup à faire pour résorber
tout ce chômage et qu'en attendant, nous avons le devoir
impérieux d'organiser a nouveau une fête de Noël pour tous
ces malheureux qui l'attendent avec Impatience.

Une fols de plus, ce sera la septième, nous noua voyons
obligés de faire appel a la charité bien connue des Neu-
châtelois.

Nous sommes persuadés que notre appel sera de nouveau
entendu et que très nombreux seront ceux qui nous apporte-
ront marchandises, habits, provisions, argent, pour remplir,
comme ces années dernières, le « filet des chômeurs ».

D'avance, nous remercions nos donateurs si généreux pour
leurs envols qui seront reçus avec une vive reconnaissance par
l'Office du travail de la ville , faubourg de l'Hôpital 4 a
(tél. No 52.720, compte de chèques postaux IV. 11).

Commission de la fête de Noël des chômeurs :
Le président: M. Berthoud. Le secrétaire: J. Ubersax.

Le trésorier: B. Borel. 

PLUS DE CHAUSSURES TROP PETITES 1
Sans aucune déformation , on allonge et élargit

toutes les chaussures à la

Cordonnerie Mécanique PPGUGGISBERG

L'HOPITAL DE LA VILLE
AUX CADOLLES P 400oN

s'apprê te à f êter Noël
avec ses malades. Comme par le passé, l'adminis-
tration et la sœur directrice osent espérer que le
public voudra bien les aider et recevront les dons
avec reconnaissance, si possible jusqu'au 18 courant.

I MAR IAGE
Quelle dame, malgré sa fortune, épouserait ouvrier

suisse, 50 ans, de toute moralité, modeste, en très bonne
santé, ayant beaucoup voyagé et parlant quatre langues?

Eventuellement, il lui construirait Jolie villa dans !
ravissante contrée.

Dames seules, ayant plus de 50 ans, bonnes, géné-
reuses et désirant un foyer heureux, sont priées d'écrire
à Case postale 2349, Lausanne - Central.

(Constitution et confession indifférentes, mais bon
cœur désiré). Discrétion absolue.

Eglise nationale
TEMPLE DU BAS - Dimanche 12 décembre, à 20 h.

Pour préparer Noël :
CONCERT SPIRITUEL

donné par
Mme Madeleine Leqnin-Sauvin et M. Samuel Ducommun

cantatrice organiste

Maison de santé de Préfacier
La direction informe les parents et amis de ses pen-

sionnaires que la

eîe de Noël
de la maison de santé de Préfargier aura lieu le I

vendredi 24 décembre
Prière d'adresser les cadeaux et dons en espèces

destinés aux malades jusqu'au 20 décembre au plus tard
à la direction avec indication exacte du destinataire.

N. B. — Les paquets peuvent aussi être déposé* à
l'Epicerie Zimmermann, à Neuchatel. P 3964 N
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Ecole de Commerce
Gademann, Zurich

La plus ancienne école de commerce privée à
Zurich. Cours spéciaux pour l'allemand , l'anglais,

, l'italien, l'espagnol, etc. Conrs de commerce, ban-
que, hôtel. Diplôme.

Placement gratuit — Demandez le prospectus

Industrie en plein rendement cherche

commanditaire on actionnaire
pour une somme de Fr. 20,000.—, en vue
d'extension. Offres sous chiffres P. 22.381
à Publicités, NEUCHATEL. ommi

M FROMklNADL*

! SKIEURS! S
LES AUTOCARS ROUGES monteront à la «

jVUE- DES-ALPEs i
Départs : Poste - Garage - Vauseyon a

SAMEDI à 13 h. 30 S
DIMANCHE, à 8 h. 30, 10 h. et 13 h. 30 £

j S'inscrire au GARAGE PATTHEY, Seyon 36 £'
I Téléphone 53.016 £

f SKIEURS! s
LES CARS VERTS MONTERONT A LA a
VUE DES ALPES i

SAMEDI à 13 h. 30 et S
DIMANCHE à 8 h., 9 h., 10 h. et 13 h. 30 g
Départs : Place de la Poste et Vauseyon a

g GARAGE WITTWER T88&BJM l¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦ u

- \x_C/o~* La vente des jouets
—t ÂL —^  ̂ se fe ra lundi 13 dé-

(dî Ê̂Qffiï vÊd? # -riTTCl? cembre et les jours
7/^̂ ÊÊ^̂ fi fFj UljJ-' suivants. Merci à
U Itafiraïlliwfii **J^^ toutes les personnes
y^̂ Bji#3|* 

qui ont bien voulu
ŒÊÊ nf crmOURGZ ^ "ons envoyer leurs
TMQJ lu l̂Jif jouets  usagés .

yF Le comité.
, Tél . 52.663 

Samedi 11 courant, dès 20 h.
au Café des Alpes, 1er étage

Match au loto
de la Société des Pêcheurs en rivière de Neuchatel

et environs. ,
SUPERBES QUINES — TRUITES, POULETS, etc.

Invitation cordiale . .

Café dn <*I*lltlï , N euchatel
Dimanche 12 décembre, l'après-midi et le soir

MATCH AU LOTO
organisé par la

SOCISTÉ DES TONNELIERS ET CAVISTES DE NEUCHATEL
SUPERBES QUINES (Jambons, poulets, caisses de vins etc )

INVITATION CORDIALE

HOTEL BELLEVUE
Auvernier

CE sont

TRIPES
TOUS LES SAMEDIS

TRIPES
an

Café des Saars *
Institut pour enfants
« LA MONTAGNE »
SAINTE-CROIX - LES RASSES

(Jura vaudois, 1200 m.)
20 décembre au 10 Janvier

Vacances - Ecole de ski
PROSPECTUS

Direction : B. Martin,
professeur Téléphone 60.87

Déménageuses
'. 
¦ pour

PARIS et BRUXELLES
chargeraient courant

janvier 1938.
GARAGE WITTWER ;

Sablons 53 - Neuchatel
Téléphone 52.668

Bureau de comptabilité

H. Schweingruber
Exp ert • comptable

Fbg-HôpitaJ 12-Tél. 52.601
Organisat ion • Tenue
ContrAle • Révision

whSucL) ^
Massepains

maison
W O D E Y , confiseur

; expédie à l'étranger j

En ameublement
le bon marché est toujours
trop cher. Souvenez-vous
qu'en achetant on ne peut
vous faire de cadeaux.

Association
des Maîtres tapissiers

et Maisons d'ameublement.

Vos

analyses
d'urine

à la
Pharmacie

F. TRI PET
SEYON 4 Neuchatel

Flacons vides â dis-
p osition gratuitement

Dame, 50 ans, possédant un
bel Intérieur, désire' connaître
en vue de

mariage
monsieur, bonne éducation,
ayant situation ou belle re-
traite. Pas sérieux s'abstenir.
Ecrire à L. A. case postale
6677. Neuchatel.

Réunion des mères
Fête de Noël

Mardi 14 décembre, à 20 h.
au local de l'U. Ch. J. G.

rue du Château 19

La distillerie
Sydler

fait chercher à domicile
tous produits à distiller.

Venez savourer
un délicieux

SOUPER TRIPES
au RESTAURANT DE LA

BRASSERIE MULLER
Se recommande :

BOITI j  ,p BOrrRQrjrN.

Restaurant du Cardinal
SAMEDI ET DIMANCHE

SASCHA HOLNAY, danseuse
AURÉLY'S, l'homme serpent

BALANDARD, comique 

inilIlRilIn lI „ Jliïi LlILiiil II Ji Jmm
Neuchatel

Aux 1res classes
TOUS LES SAMEDIS

TRIPES NATURE
TRIPES à la mode
TRIPES au vin blanc
GIBIER
SPÉCIALITÉS diverses

Aux 3mes classes

T R I P E S
TOUS LES JEUDIS

Café Suisse
Place d'Armes 2 Tél. 52.425

TOUS LES SAMEDIS

TRIPES
et d'autres spécialités

M. CI IOTA I C I )
¦ i ¦- ' m ¦ i êm

Café du Rocher
CE SOIR

" et d'autres spécialités
Rocûer 10 — Tél. 62.774

Se recommande : Ed. Jaggl.

Croix-Blanche
AUVERNIER

T R I P E S
Civet de lièvre *Pieds de porc aux morilles

Poissons du lac - Tél. 62.190

Caf é-restaurant
des Alpes

et des Sports
TOUS LES SAMEDIS

Tripes
A TOUTE HEURE

Choucroute garnie
Escargots

Cuisses de grenouilles
Filets de Perches

Mets de brasseries
Trois salles pour sociétés

banquets, soirées
Se recommande : Hans Ambuhl
• 

La section neuchâteloise des CONDUCTEURS ET
MÉCANICIENS D'AUTO vous invite très cordialement
à participer à son

match au loto
qu'elle organise au RESTAURANT DU MONUMENT
ce dimanche 12 décembre, dès 14 h. %.

Cercle catholique - Neuchatel
DIMANCHE « DÉCEMBRE, DÈS 19 n. 30 >ï

MATCH AU LOTO
organisé par la

Fédération Chrétienne du Personnel
des Entreprises de Transport de la Suisse G. C. T.,

arrondissement de Neuchatel
BEAUX QUINES - CARTES à 30 c

LE COMIT8.

Cercle des Travailleurs - Serrières
Samedi 11 décembre 1937, dès 19 h. 30

MATCH
AU LOTO

de la
SOCIÉTÉ FÉDÉRALE DE GYMNASTIQUE ACTIVE

BEAUX QUINES - Cartes à 25 c
Invitation cordiale à toute la population

L An Cinéma Etoile îËiî!B
|S:

 ̂
SONORE 

ET 
PARLANT fêlÉj

! I Dn 11 au 13 décembre, tons les soirs, à 20 h. I |i Dimanche, matinée à 15 h 1 1
mmm LUCIEN BAROUX, l'acteur préféré du public HB
'. ', -. "'! dans un film magnifique lâl*f!

? LE M I O C H E  H
BBal Ce film merveilleux a battu tous les records tnBBH
jf -j , | Tout le monde voudra voir t Lucien Baroux » I^ Sj
I rili.; devenu « mère de famille » sfciSi j
i I Les entants sont admis à la matinée de dl- I I
;« | manche au prix de Pr. 0.60. Retenez voe places I i
Lgonj Location ouverte tous les Jours Tél. 77 [MM]

Restaurant Beau-Séjour
Samedi soir 11 décembre, dès 20 h. 30

Grande soirée familière
organisée par la SOCIÉTÉ DE TAMBOURS ET CLAIRONS

La Baguette
Programme varié, avec le concours de la SECTION FÉMININE

< LES AMYS-GYMS » et d'un trio humoristique!
Tirage de la Loterie de «La Baguette »

DANSE - BON ORCHESTRE - TOMBOLA - DANSE
Prolongation d'ouverture autorisée

La gaité est obligatoire! — Entrée libre Jusqu'à 23 heures

Match au loto
organisé par

La Société suisse des Voyageurs de commerce
Section de Neuchatel

SAMEDI 11 NOVEMBRE 1937, dès 20 h. 15

au Cercle libéral
Tous nos collègues Voyageurs sont cordialement

invités à assister à notre match au loto qui leur permet-
tra de passer une agréable soirée. Le comité.

Restaurant du Concert, Neuchatel
Samedi 11 décembre, dès 20 heures

MATCH AU LOTO
organisé par la

Société des Employés des tramways LA SOLIDARITÉ

Superbes quines '**- -**" Superbes quines
3*" LE PREMIER TOUR SERA GRATUIT "KC

CERCLE DU SAPIN
Samedi 11 décembre 1937, à 20 h.

CONFÉRENCE
par M. H. STOLLER, de Berne,

de la Compagnie du Lœtschberg-Simplon
Du lac de Thoune au Grimsel et à la Jungf rau

(projections)
De Berne dans le Valais (film)
Dès 22 h.

SOIRÉE DANSANTE
organisée par le CLUB ALLEGRO

ORCHESTRE TRIESTINA-MUSETTE renforce

Dimanche 12 décembre 1937, dès 14 heures

dans les établissements ci-dessous

RESTAURANT PRAHIN - VAUSEYON
> ORCHESTR E RENCO

HOTEL DU POISSON - MARIN
ORCHESTRE MARCE LLO

Café Beau-Séjour, Faubourg du Lac 27
t Orchestre MANUELLA

UBBaBSIiaBBaaBaBBIDIBBBBIHailBHCISBBl

HALLE de GYMNASTIQUE, Fontaines
Portée 19 b. 80 Samedi 11 décembre 1937 Rideau 20 b.

Grande Soirée Musicale
et Théâtrale

organisée par le CHŒUR D'HOMMES DE FONTAINES
Direction: M. René GERBER, professeur

aveo le gracieux concours de Mlle MARLISE BICHSEL.
violoniste, de Berne. — Au piano : M. R. Gerber

PRIX DES PLACES: FR. 1.—

Soirée familière au Café de la Poste

CHEZ CRIVELLI
CAFÉ DE LA PROMENADE

Match au loto
organisé par le CLUB ATHLÉTIQUE-HYGIÉNIQUE

Samedi 11 décembre, dès 20 h.
SUPERBES QUINES 

.Restaurant cl a Mail
Dimanche 12 décembre

DANSE
dans la salle rénovée du restaurant

Consommations de 1er choix
Orchestre « Montmartre Musette »

JS W Trois salles pour sociétés, soirées, banquets, etc
Se recommande: Alfred HUBER.

Dimanche 12 décembre, dès 14 h. 80

Restaurant du Concert

Match au loto
dn Club de dressage de Neuchatel

de la Société Cynologiqne
SUPERBES QUINES # SUPERBES QUINES

Dimanche 12 décembre, dès 15 h. et 20 h.

GRAND MATCH
AU LOTO

du CERCLE TESSINOIS
EN FAVEUR DE L'ARBRE DE NOËL

HOTEL DU VIGNOBLE - PESEUX

Match au loto
organisé par la

Société de musique l'ECHO DU VIGNOBLE
SUPERBES QUINES

Café du Drapeau Neuchâtelois
RUE DES CHAVANNES 19

Dimanche 11 décembre, dès 14 h. 30 et 20 h. 30

Danse gratuite
ORCHESTRE € VILLAGEOIS JAZZ *



La vie radiophonique
D'un poste à l'autre

A lire, semaine après semaine,
les d i f f é ren te s  chroniques radiopho-
niques qui paraissent dans nos jour-
naux romands, on éprouve d'assez
singulières impressions. Celui-ci cri-
tique systématiquement , tandis que
cet autre loue sans discrétion. Mais
il arrive qu'ils se contredisent, celui-
ci encensant ce que Poutre vient de
démolir for t  proprement.

Qui croire ? se demande avec rat-
son le public.

Le tort vient peut-être de ce que
certains chroniqueurs demeurent
prisonniers de leur attitude et de
la sympathie qu'ils ont a f f i chée
pour un poste plutôt que pour l 'au-
tre. Genève a ses partisans et Lau-
sanne les siens. C' est évidemment
regrettable.

La radiophonie est une chose qui,
par le développement qu'elle a pris ,
mérite qu'on en parle intelligem-
ment . Et nous restons pers uadés que
les directeurs de studios eux-mêmes
seraient les premiers enchantés
d 'être soutenus et guidés par des
critiques à la fo i s  sans f i e l  et sans
indulgence excessive. Que l 'on soit
sévère pour une émission médiocre ,
soit. Mais si cette sévérité stimule
ceux qui en sont les objets et amé-
liore leur travail, alors, reconnais-
sons-le franchement .

Et tout le monde sera content.

• •
* La compagnie des Deux-Masques,

après avoir essuyé de nombreux brocards,
vient précisément de se distinguer de
telle façon qu'elle a droit, aujourd'hui,
à de très chauds compliments. Nous la
savions bien dirigée, mais ses efforts sen-
taient, Jusqu'Ici, l'application. Elle
n'avait pas encore ce brio, ce sens du
micro dont doit faire preuve un bon en-
semble de théâtre radiophonique! Or, elle
vient de nous donner (mardi) les quatre
actes d'Alexandre Blsson — « La fem-
me X... » — de façon Impeccable. C'est
une réussite. Vivacité de ton, sobriété de
l'atmosphère, tout était étudié, mis en
place, réalisé avec un soin qui met dés
maintenant la compagnie des Deux-
Masques en bon rang.

* Très réussie aussi fut l'émission
commune pour les Suisses à l'étranger
(lundi). Cette heure de musique popu-
laire, de bonne et franche gaité, a dû
ravir bien des compatriotes exilés et qui
soupirent après le coin du pays natal.

* Quelles exquises choses que ces
chansons populaires de Carlo Boller, A.
Dénéréaz, Gustave Doret, Jaques-Dalcroze,
Lang et Weynandt, que le Chœur d'hom-
mea de Lausanne nous donnait mardi,
sous la direction de Carlo Boller.

On en voudrait plus souvent.
* Reste le cas des nouvelles de l'agence

télégraphique suisse. Nous félicitions, 11
y a quelques semaines, le « nouveau »
chargé de les lire. Voici qu'il vient d'être
remplacé par un autre qui fait preuve
d'une bonne volonté touchante, mais n'a
évidemment rien de ce qu 'il faut pour
faire un « lecteur radiophonique ». Quand
donc trouvera-t-on quelqu 'un qui sache
rendre possible l'audition de ces nou-
velles fastidieuses ?

* Nous venons de vivre une semaine
radiophonique exceptionnelle. Le fait est
assez rare pour que l'on s'y arrête avec
complaisance. Le concert de l'Orchestre
romand, retransmis mercredi du Victoria-
Hall, de Genève, et qui, magnifiquement
dirigé par M. Ernest Ansermet, nous per-
mit d'apprécier un saxophoniste de gran-
de classe, M. Slgurd Rascher, la très
sensible conférence de M. W.-A. Prestre,
écrivain neuchâtelois, d'autres choses en-
core qui furent fort réussies, nous ont
mis en goût.

Ah! SI tous les programmes hebdoma-
daires étaient pareils à celui-ci...

Pierre QUERELLE.

LES

AVIATION
Un nouveau record de vitesse

pour avions
de bombardement

L'aviateur italien Furio Niclot a
battu le record du monde de vitesse
sur 500 et 1000 kilomètres sur un
avion léger de bombardement, en
réalisant une vitesse de 524 kmh.

Le précédent record était détenu
par le pilote allemand Nietschke
avec 504 km. à l'heure de moyenne.

CYCLISME
lies championnats du monde

de vitesse amateurs sont
annulés

Le bureau de l'Union cycliste in-
ternationale a tenu une assemblée
vendredi à Zurich.

Le prin cipal objet à l'ordre du jour
était l'annulation des championnats
du monde de vitesse amateurs sur
route, disputés à Copenhague. On se
rappelle que la première manche de
ces championnats avait été gagnée
par Georget (France).

Dans la seconde manche, le Hol-
landais van de Vijver avait été gêné
par Georget. Le Hollandais était des-
cendu de vélo et avait aussitôt for-
mulé une protestation. A la suite de
cet incident, Georget avait été dis-
qualifié.

Au milieu de la confusion créée
par cette affaire, les commissaires
ne s'aperçurent pas que van de Vij-
ver n'avait pas franchi la ligne d'ar-
rivée à vé'Io.

A la suite de ces faits, le bureau
de l'U.C.I. a décidé d'annuler les ré-
sultats des championnats de vi t esse
amateurs pour 1937.

Communiqués
Cantonal - Porrentruy

(Comm.) Cette partie est la dernière
du premier tour du championnat dispu-
té à Neuchatel, elle sera conduite par
M. Marti , de Berne.

La situation des deux clubs en pré-
sence promet un match disputé avec ar-
deur . Avec le même nombre de matches
joués, un seul point sépare au classe-
ment les deux adversaires et cela en fa-
veur de Cantonal. En sera-t-il de même
après ce match ?

L'adversaire des « Bleus » sera de tail-
le ; si Cantonal vient de subir deux dé-
faites consécutives, il y a lieu de consta-
ter que ce fut contre les deux plus for-
tes équipes de notre groupe et que les
Neuchâtelois nous ont habitués à des re-
virements aussi rapides qu'Inattendus.
Le match Cantonal-Forrentruy aura la fa-
veur des sportifs.

M. Yvon Delbos et le gouverneur d'Algérie
étaient menacés par des terroristes

Nouvelle aff aire my stérieuse

LILLE, 10 (Havas). — H y a en-
viron un mois, on arrêtait à Valen-
ciennes un Hongrois du nom de
Budai Kolman, réputé comme terro-
riste. Kolman , qui a été récemment
condamné à trois mois d'emprison-
nement pour infraction à un arrêté
d'expulsion, apparaît nettement
comme un dangereux chef de bande.

Depuis son arrestation, la police
spéciale de Valenciennes a réussi à
capter deux lettres en langage con-
ventionnel.

Ces lettres viennent d'être déchif-
frées et ont fait découvrir la prépa-
ration de deux attentats, prévus l'un
à Prague, contre M. Delbos, au cours
de son voyage dans les pays de
l'Europe centrale, l'autre contre M.
Le Beau, gouverneur général de l'Al-
gérie.

L'individu signataire des deux
lettres, qui réclamait à Kolman l'ar-
gent nécessaire pour exécuter les
deux attentats, vient d'être arrêté à
Prague. A la suite de la découverte
de cette affaire, des mesures spé-
ciales avaient été prises lorsque M.
Delbos quitta la Pologne.

L'activité terroriste
de Kolman

VALENCIENNES, 11 (Havas). —
Budai Kolman, catalogué comme ter-
roriste dangereux, sortant de prison,
avait été refoulé de France le 8 no-
vembre dernier. Quoique expulsé de-
puis 1935, où il fut identifié et arrê-
té, Budai Kolman, ancien avocat à

Budapest, où il est né en 1890, a déjà
à son actif deux attentats, l'un contre
la légation de Hongrie à Prague, l'au-
tre contre le palais de la S. d. N.
Dans ses valises on a trouvé de nom-
breuses coupures de journaux anno-
tées ainsi que les plans de grandes
villes sur lesquels figuraient des in-
dications étranges. On trouva égale-
ment sur lui un masque spécial. Il
était enfin porteur d'une carte d'i-
dentité postale qui lui avait été dé-
livrée à Cannes.

Il comparut devant le tribunal cor-
rectionnel de Valenciennes et fut
condamné à trois mois de prison
pour infraction; à un arrêté d'expul-
sion.

_ Peu après l'arrestation du terro-
riste, une surveillance fut exercée.'

Une première lettre a été captée à
la poste de Valenciennes et une se-
conde à Saint-Armand-les-Eaux, tou-
tes deux étaient écrites en langage
chiffré. Ces lettres provenaient d'un
Hongrois demeurant à Prague, qui
demandait des fonds pour l'exécution
des deux attentats prévus, l'un con-
tre M. Delbos, l'au tre contre M. Le
Beau, gouverneur d'Algérie.

Dès que les let t res furent déchif-
frées , des mesures furent prises et
le correspondant fut arrêté à Pra-
ffue.

Il y a deux jours, une nouvelle
lettre adressée à Budai Kolman a
été saisie à Navers. A la suite de cel-
le-ci, six mandats d'arrêt viennent
d'être lancés de Paris.

Nouvelles économiques et financières
BOURSE DE NEUCHATEL

Les chiffres seuls indiquent les prix faits
d = demande o = offre

ACTIONS 9 déc 10 (léc.
Banque nationale . . . 636.— d 636.— d
Crédit suisse . . . .  700.— d 708.— d
Crédit lonciei neuch. 600.— d ' 605.—
Soc. de Danque suisse 652.— d 657.— d
La Neuchâteloise . . 430.— d 430.— d
Câb. électr Cortailiod 2675.— d 2725.—
Ed. Dubled «t Cie . . 450.— 450.—
Ciment Portland . . 935.— d 035.— d
Tramways Neuch ord. 200.— o 200.— o

» » priv. 395.— o 395.— o
1mm. Sandoz-Travers 175.— o 175.— o
Salle des concerta . . 850.— d 850.— d
Klaus . . .  250.— o 250.— o
Etablis. Perrenoud . . 880.— d 880.— d
Zénith 8. A- ordln. 82.— d 82.— d

> > prlvll. 92.— o 92.— O
OBLIGATIONS

Etat Neuch 4 \ 1928 103.— d 10355 d
Etat Neuch 4 VS 1930 104.— d 104.25 d
Etat Neuch 4% 1931 101.25 d 101.60 d
Etat Neuch 4 % 1932 102.25 d 102.50
Etat Neuch 2 M) 1932 03.— d 93.50
Etat Neuch 4 % 1934 102.25 d 102.25 d
Ville Neuch 8 % 1888 100.— d 100.26 d
Ville Neuch 4 Vi 1931 102.— d 102.60 d
Ville Neuch 4 % 1931 101.76 d 101.75 d
VlUe Neuch 3 % 1932 100.80 d 100.80 d
Ville Neuch 3 M» 1937 100.50 d 100.60 d
Ch.-de-Pda 4 % 1931 77 60 d 79.— d
Locle S % % 1903 . . 66.— d 66.— d
Locle *% 1899 . . .  68 - d 68.— d
Locle 4 % 1930 . . . 69.60 d 69.60 d
Salnt-Blalse 4 </, 1930 102.— d 102.- d
Crédit foncier N 6 % —<— 105.50 d
Tram. Neuch 4% 1903 98.— d 98.— d
J Klaus 4 S 1931 101- d 101.— d
a Perrenoud 4V4 1980 100.15 d 100.15 d
Suchard 6 % 1913 . . . 101.50 d 101.50 d
Suchard 4 W 1930 . . 103.— d 103.— d
Taux d'escompte Banque nationale \% %

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES El TRUSTS 9 déc. 10 déc.
Banq. Commerciale Bâle 646 540 d
Un de Banques Sulssee 609 610
Société de Banque Suisse 660 656
Crédit Suisse 713 707
Banque Fédérale S. A. .. 656 550
Banq BOUT entr élect. .. 610 600
Crédit Foncier Suisse .. 300 298 d
Motor Columbus 284 278
Sté Suisse Indust. Elect. 480 d 482
Sté gén indust. Elect .. 347 344 o
Sté Sulsse-Amér. d'El. A. 54 52 d

INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen . 2590 2685
Bally 8 A 1245 1240 d
Brown Boverl & Oo 8. A. 207 205
Usines de la Lonza 117 lie!/-
Nestlé 1095 "16
Entreprises Sulzer 700 695
Sté Industrie Chlm. Bftle 5840 5800 d
Sté ind Schappe Bâle . 750 731
Chimiques Sandoz Bftle 7750 d 7700 d
Sté Suisse Ciment Portl 930 d 940
Ed Dubled & Co 8 A. 450 450
J Perrenoud Co. Cernier 400 o 400 o
Klaus 8 A.. Locle 25(1 o 250 0
Câbles Cortailiod 2725 o 2725
Câblerles Cossonay 1760 1775 o

ACTIONS ETRANGERES
Hlspano Amertcana Elec 1410 1410
Halo-Argentlna Electric. 196 194
Allumettes Suédoises B 23 d 22%
Separator 117 118
Royal Dutch 832 818
Amer. Enrop. Secur. ord. 31 <A 30'A

BOURSE DE GENEVE
ACTIONS 9 déc 10 déc

Banque nation, suisse — •— ' — •—
Crédit suisse 710.— 708.—
800 de banque suisse 660.— 659.—
Générale élec Genève 345.60 341.—
Motor Columbus . . 283.— 278.—
Amer Eut Sec. priv. . 389.— 382 50 m
Hlspano American E. 280.— 278.—
Italo-Argentlne électr. 196.— 194.—
Royal Dutch . . . 834.— 820.—
Industrie genev. gaz . 38°-— ° 377.50 m
Gaz Marseille . . . . —•— — .—
Eaux lyonnaises caplt. —.— —¦—
Mines Bor ordinaires 365.— 370.—
Totis charbonnages . . 214.— 211.50
Trlfall 18.50 —v—
Aramayo mines . . . .  30.50 30.—
Nestlé 1089.— 1117.50
Caoutchouc 8. fin. . . 42 40 42.—
Allumettes suéd B. . . • 

OBLIGATIONS
4 % % Fédérai 1927 . -*— 110.10
3 % Rente suisse . . -"'— 
3 K Chem de fer AK 103.75 103.90
3 % Différé . 102.10 m 102.30
4 % Fédéral 1930 . . . — •— — •—3 % Défense nationale 102.90 102.95
Chem Franco-Suisse —"— —.—
3 % Jougne.Eclépens . 600.— —.—
8 % % Jura - Slmplon 103.25 —.—
9 % Genève a lote . 135.— 135.—
4 % Genève 1899- . . —.— 522.—
3 % Fribourg 1903 . . 610.— — t—
4 % Argentine 1933 . . —.— —•—4 % Lausanne .. . .  —-—6 % Ville de Rio . . . 98.75 97.— m
Danube Save . . . .  46.60 46.50
6 % Ch Franc. 1934 . —.— 1162.— m
7 % Chem fer Maroc —.— —•—6 % Paris - Orléans . 960.— 963.—
6 % Argentine céd . . —.— —-—
Crédit f Egypte 1903 — •— — .—Hlspano bons 6 % 813.— 312.50 m
4 V, Totis char hong. —.— —.—

Variations Insensibles aux changes :
deux en hausse : Amsterdam 240.47 Vk(+ J «  c.) et Oslo 108.57 % (+ 2 % c.)
et trois en baisse : Dollar 4.32 3/8 (—
1/8 c), Bruxelles 73.48 % ( — 1 *4  c.) et
Prague 16.21 14 (— 1 14). Les cinq autres
sans changement. — Seize actions en
hausse, autant en baisse et quatre sans
changement. On remarque la hausse de
la Nestlé à 1120.1115 (+ 22) et de la Sé-
cheron à 130.139 (+ 17). Union de Ban-
ques Suisses 610 (+ 5). Crédit Suisse
708 (— 4). .

Cours des m é t a u x  à Londres
Clôture du 9 décembre

Cuivre cpt. : & peine soutenue. 39 29/32.
— Argent cpt. : 18 15/16 . — Etain cpt. :
à peine soutenue, 193 1/8. — Or : 139.10.

Emprunt de guerre Japonais
Le gouvernement Japonais lance un em-

prunt de 600 millions de yen pour fi-
nancer les opérations en Chine et couvrir
le déficit du budget : 300 millions de yen
ont été mis en souscription déjà vendre-
di ; 100 millions de yen seront immédia-
tement consacrés à la guerre et les 200
millions qui resteront au développement
Industriel du Mandchoukouo.

Société pour l'Industrie de la sole,
à Claris

Les pertes reportées s'élevaient à 8 mil-
lions 289.220 fr. au 30 Juin 1936. L'exerci-
ce écoulé accuse un gain de 892,491 fr.
de sorte que le report des pertes au 30
Juin 1937, marque 7,396,729 fr. Les gains
reposent en grande partie sur un bénéfice
des cours des créances et papiers valeurs
après la dévaluation du franc suisse.

Quoique la situation générale se soit
améliorée, le conseil d'administration en-
visage une réorganisation.

Il s'agit d'annuler 1000 actions propres
détenues par la société et d'abaisser le
reste du capital-action, soit 15 millions,
de moitié en portant les actions de 1000
â 500 fr. A la suite de cette opération , 8,5
millions de francs seraient mis à la dis-
position de la société.

Charbonnages français
Au cours de la discussion du budget

des travaux publics, M. Ramadier a dé-
claré que, pour accentuer le relèvement
de la production, les mines de houille
ont établi un programme d'Investissement
d'un milliard de francs, affecté au per-
fectionnement de l'outillage.

PBÇURS DES CHANGES
dn 10 décembre 1937, à 17 h.

Demande Offre
Paris 14.65 14.73
Londres 21.59 21.62
New-York .... 4.315 4.335
Bruxelles 73.40 73.60
Milan 22.60 22.85

» lires tour. —.— 20.55
Berlin 174.— 174.75

» Registermk —.— 110.—
Madrid —-— —•—
Amsterdam .... 240.30 240.60
Vienne 81.60 82.—
Prague 15.15 15.30
Stockholm .... 111.20 111.50
Buenos-^yres p. 126.— 128.50
Montréal 4.315 4.335

Communiqué & titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

dans l'affaire du C.S.A.R.

PARIS, 10 (Havas). — Deux nou-
velles arrestations ont été opérées
dans l'affaire du C.S.A.R.: celles de
M. Métenier, industriel à Clermont-
Ferrand et collaborateur d'Eugène
Deloncle, et de M. Charles Tenaille ,
frère d'André Tenaille, arrêté le 4
décembre.

Au moment de son arrestation, jeu-
di soir, M. Métenier, l'un des mem-
bres de l'état-major du C.S.A.R., était
porteur de 20,000 francs français et
de 10,000 francs suisses.

Il avait , croit-on , ainsi que M.
Charles Tenaille, l'intention de se
rendre en Suisse.

Les cagoulards
de pension-famille

PARIS, 11 (Havas). — Le jug e
d'instruction a interrogé M. Juche-
reau qui tenait la pension de famille
de-la rue de Ribeira où fut décou-
vert un dépôt d'armes. M. Juchereau
a déclaré qu'il ignorait l'existence
de ce dépôt. Il avait aménagé sa
cave pour qu'elle serve d'abri en
cas de bombardement aérien. Il a
cependant avoué appartenir au C.
S. A. R. Il avait prêté serment dans
une cave où se tenaient plusieurs
chefs derrière une table recouverte
d'un drapeau tricolore. Des incon-
nus vinrent ensuite transformer sa
cave en poste de commandement.

Deux nouvelles
arrestations

Nouvelles de partout
* La conduite d'huile de ,1a sous-sta-

tion de Robank de l'usine électrique du
canton de Zurich a été détruite vendredi
matin pour une cause encore indétermi-
née.

Trois ouvriers ont été grièvement brû-
lés au visage et aux mains par l'huile en
ébullltlon et durent être aussitôt hospi-
talisés. Il en résulta une panne- d'électri-
cité de quatre heures et demie dans la
commune de Wetzllcon ainsi que dans
deux grandes usines des environs. Les dé-
gâts causés à la sous-station sont con-
sidérables.

* Une vague de froid s'est abattue sur
les Etats-Unis. Selon les nouvelles par-
venues Jusqu 'à présent, elle a causé la
mort de 50 personnes. En plusieurs en-
droits, la température est descendue très
bas au-dessous de zéro. TJn vent glacé,
soufflant en tempête, rend le séjour en
plein air des plus désagréables.

On commence un grand débat
AU C O N S E I L  N A T I O NA L

pour terminer la semaine
La prolongation des mesures

d'ordre économique
Notre correspondant de Berne

nbus écrit :
Ni la dévaluation ni la reprise des

affaires n'ont éliminé toutes les dif-
ficultés économiques, tant s'en faut.
Aussi le Conseil fédéral a-t-il jugé
indispensable de solliciter des Cham-
bres la prorogation pour deux ans
encore des divers arrêtés et des mul-
tiples mesures destinés à protéger le
marché intérieur contre- la concur-
rence étrangère.

Les rapporteurs de la commission,
chargés d'amadouer rassemblée, n 'ont
certes pas la tâche facile ni agréa-
ble. M. Stampfli, radical soleurois,
en sa qualité de grand industriel tra-
vaillant surtout pour l'exportation
connaît toute l'importance de la li-
berté des échanges. Son collègue de
langue française, M. Gottret, est un
adversaire de principe de l'économie
dirigée. L'un et l'autre doivent donc
faire violence à des sentiments inti-
mes pour recommander, au nom de
la nécessité, au nom de ces circons-
tances don t les plus fins politiques
ne sont pas les maîtres, d'accorder
encore un sursis de deux ans à la
politique des pleins-pouvoirs.

M. Stampfli avait jugé l'occasion
opportune de reprocher à M. Dutt-
weiler les méthodes de sa propagan-
de et le ton de ses polémiques. M.
Duttweiler, ripostant, fit le procès
des méthodes actuelles de gouverne-
ment.

Il dénonça la politique suivie jus-
qu'à présent comme une grave er-
reur, et réclama le retour progressif
à plus de liberté. Ceux-là mêmes,
prétend l'orateur, qui devraient être
les premiers bénéficiaires des mesu-
res de protection , soit les artisans et
les petits commerçants, se plaignent
des entraves qui gênent toute l'acti-
vité économique. Il faut, le plus tôt
possible, desserrer, relâcher, suppri-
mer ces liens, en procédant selon un

plan médité et systématiquement ar>pliqué. Qu'on n 'attende pas pour ceretour à un bienfaisant libéralisme
d'être fixé sur le sort des nouveaux
articles économiques. L'opposition
qu'ils ont soulevée déjà dans 1W
nion publique montre bien que 1«
jour de leur mise en vigueur n'a pai
encore point.

Puis, M. Duttweiler laissa la pa.
rôle à l'un de ses gardes de corps,
pour lire, au nom du groupe indépen-
dant  unanime, une protestation con-
tre les attaques de M. Stampfli . Majj
personne ne prit cela au tragique,
surtout pas le lecteur, dont le ton
donnait tout aut re chose que le fris,
son.

Et ce fut dans la bonne humeur
que le président leva la séance à
9 h. 30 déjà.

Le débat sera repris lundi à 18
heures. G. P.

A propos
du secret militaire

Le département militaire fédéral
publie la communication suivante
concernant le secret militaire :

1. Dans l 'intérêt de notre défense
nationale, il importe que le pub lic
observe la p lus grande discrétion
sur toutes les questions militaires.

La prudence s'impose tant dans les
conversations privées que dans les
publications par le moyen de la
presse , du f i l m , de la radio, etc.
• 2. Pour empêcher que, par igno-
rance, on ne publie ou divulgue cer-
tains secrets militaires et que ceux-
ci ne parviennent ainsi à la connais-
sance de Fétranger, nous énumérons
ci-après les questions qu'il est né-
cessaire de considérer comme stric-
tement confidentielles.  Cette énumé-
ration n'est pas comp lète. Elle ne
porte que sur les principaux objets
qui, de par leur nature, sont p lus
particulièrement exposés au danger
d 'indiscrétions.

3. Le secret militaire s'étend avant
tout aux renseignements touchant à
l 'organisation et à l'exécution de la
couverture frontière en général , et
p lus particulièrement aux poin ts
suivants :

a) Organisation générale ; arron-
dissements de recrutement ; nombre
et e f f e c t i f  des corps de troupes, uni-
tés et détachements ; ordre de ba-
taille.

b)  Zones de couverture frontière ;
emplacement , zone d'ef f i cac i t é  et li-
mites de secteurs tacti ques.

c)  Lieux, jour et heure d'entrée
en service en cas de mobilisation ;
dé pôts d'armes, de matériel , de mu-
nitions, d'exp losi fs , etc.; équipement
des troupes frontières en chevaux,
mulets, voitures, véhicules automo-
biles , bateaux, etc. en cas de mobi-
lisation et d'exercices.

d)  Noms des commandants de sec-
teurs, de garnison et de détache-
ment ; fonctions spéciales confiées
à certains of f ic iers , sous-off iciers ,
soldats et civils et missions incom-
bant à des corps de troupe, unités
et détachements.

e)  Concentration, mise en action
et disposit if  tactique des troupes ,
emp lacements des postes de com-
mandement.

f )  Armement ; nombre d'armes ;
dotation en munitions.

g)  Emp lacement , nature et zone
d'action d'ouvrages f o r t i f i é s  et de
barricades, positions préparées p our
les hommes et les armes, champs de
tir, destructions prévues.

h) Exercices des troupes f ron-
tières et renseignements sur la façon
dont ils se sont déroulés.

4. L 'arrêté fédéra l  du 18 mars
1937 et l 'ordonnance du Conseil f é -
déral du 1er octobre 1937 sur les
régions f o r t i f i é e s  interdisent , sous
peine de pours uites p énales, de faire
des p hotographies, des f i l m s  et des
dessins dans les régions for t i f i ée s ,
de publier des descri p tions et des
rapports sur ces rég ions, de même
que sur les exercices militaires ou
autres activités de la défense  natio-
nale qui s'y  dé roulent.

5. Ne sont pas considérés comme
soumis au secret militaire les fa i t s
et dispositions, etc. publiés  dans la
Feuille fédérale  et la Feuille o f f i -
cielle militaire ou de toute autre ma-
nière par les autorités.

6. La presse et le p ublic sont in-
vités à observer la p lus grande dis-
crétion à l 'éqard des questions énu-
mérèes ci-dessus. Ajoutons qu'en
vertu de l 'article 2, c h i f f r e  8, du
Code pénal militaire , les civils qui
se rendent coupables de violation de
secrets intéressant la défense  natio-
nale sont également soumis au droit
pénal militaire. Aux termes de l'ar-
ticle 86 de ce code , les délinquants
qui ont agi intentionnellement seront
punis de la réclusion, ceux qui ont
agi par nég ligence , de l 'emprison-
nement.

BERNE, 10. — Les prix de vente
des céréales de la récolte indigène
de 1937 ont été fixés comme suit par
le Conseil fédéral :

Froment, type standard I, 26 fr, 50
par 100 kg. ; froment, type standard
II, 28 fr. par 100 kg. ; froment, type
standard III, 29 fr. par 100 kg. ; me-
teil, 24 fr. 50 par 100 kg. ; seigle,
22 fr. 50 par 100 kg.

Démission du colonel
divisionnaire von Murait

BERNE, 10. — Le Conseil fédéral
a accepté pour le 1er février 1938,
avec remerciements pour les services
rendus, la démission donnée par le
colonel divisionnaire Johann von
Murait de ses fonctions de comman-
dant de la 5me division.

Les prix de vente
des céréales
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Avis
« Schwyzerli » la grande mode des sports de
cet hiver est une création Picard que Paris a
acceptée et lancée. Les modèles Schwyzerli
originaux sont exposés pendant quelques jours
dans nos vitrines. Picard , rue de Bourg 24

Lausanne

CHEZ BERNARD Cet après-midi 5 h. k
L'heure des actualités M
Soixante reportages intéressants, dont : le roi des Belges à Lon- j-^S»
dres, le hockey sur glace à New-York, fourrures 1938, Eyston fai t !$SE
du 500 à l'heure, les usines du Père Noël , l'abatage des géants $2gl
des bois, occupation de Changhaï , les adieux du général Gouraud , SÊJH
les clowns patineurs, etc. felra?
Voyage en Chine du sud, un théâtre d'enfants, dessins animés en R-'JS
couleurs. — LE SPECTACLE EN VOGUE A NEUCHATEL LM

Adultes Fr. 1.—. Enfants 0.50 ¦*3

DERNI èRES DéPêCHES

Dimanche, au Stade, à 10 L

Match Comète II-Ux l
Championnat 

Chaque semaine
lisez

CuttÎEIlX
Le début de grand reportage de Marcel

Bezençon: La vie âpre et aventureuse »e
Mussolini en Suisse. — L'affaire des e*-
goulards, par J.-E. S. — Dents de m»""
très qui grincent: l'horlogerie à Bienne-
— Auteurs et acteurs suisses au t™1*:
par Rodo Mahert. — Raoul Ponchon, pw
Charles d'Eternod. — Contre la g"*
nouvelle Inédite, par Gabriel 0W
ner. — Etc.

PARAIT LE SAMEDI

20 centimes
En vente dans tons les kiosque»

~~*.**t

Galerie Léopold Robert

Exposition de sculpture
et de peinture

du 5 au 31 décembre inclus
Les samedis 11 et 18 décembre

l'exposition sera ouverte de 20 h. à 23 B.

institut Richème
Soirée dansante

Ce soir, à 20 h. 15
A LA ROTONDE

Fête d'hiver
de l'Union Commerciale

Dès 23 heures : BAL
Décoration originale

HOTEL DU CHEVAL BLANG
COLOMBIER

Samedi 11 décembre, dès 20 h.

SOIREE FAMI LIÈRE
organisée par le V.-C. Colombier

Championnats Homes-Tralners — Distri-
bution des prix du classement général

Prolongation d'ouverture autorisée
Tombola Entrée llbra

BAL DES ROSES
Se recommandent: la société et le tenanclet

CE SOIR

Mach au loto
au Cercle national

Invitation cordiale à tous 

Mr f̂fijfc38frv Demain  
au 

slade

I 
Cantonal I - Porrentruy I

Championnat suisse 

Eglise indépendante
Grande salle des conférences

Dimanche 12 décembre, à 20 heures

Jean-Frédéric Ostervald
par M. le professeur Maurice Neesg



Au p euple neuchâtelois !
Deux millions cinq cent vingt-deux mille francs de lots vont être répartis, le 22 décembreprochain, par la Loterie de la Suisse romande !
Un billet — donc une chance — coûte cinq francs et les lots, les gros comme les petits, vont toujours quelque part, discrètement et

sans bruit.
Le bénéfice de la Loterie de la Suisse romande servira, p our la part assez considérable qui revient à notre canton :
1. A sortir de peine nos chemins de fer  régionaux dont quelques-uns sont sur le point de cesser leur activité. Ce serait une calamité

dont les conséquences sont nettes : isolement des localités des vallées et des montagnes, réduction de leur trafic — l 'hiver surtout — et de
leurs industries. Ce serait remettre leurs populations dans l 'état où elles se trouvaient au début du XIX ™ siècle.

2. A mettre au large la Maison d 'éducation pour les arriérés, ̂ Malvilliers, quî est toujours au complet, alors que des enfants
attendent pour être reçus qu'il y ait des p laces vides. x, '

3. A permettre aux bébés de la Pouponnière des Brenets de vivre au grand air les jours de beau temps. Pour cela, une galerie spacieuse
est indispensable.

4. A établir deux Auberges de jeunesse destinées à favoriser les excursions des jeunes et des écoles : une aux. Montagnes, l'autre sur
les rives du lac. Neuchatel est le seul canton suisse qui n'ait pas d'auberge de jeunesse.

5. A contribuer aux buts qu'avait la Loterie neuchâteloise. Elle a pu aider toutes les œuvres de l'enfance et de la vieillesse, secourir,
les chômeurs sans assurances , ni ressources et tous les malheureux. La Loterie de la Suisse romande continuera cette action.

' * '

Réfléchissez, lecteur ! C'est peut-être pour vous l'heureuse aubaine qui vous procurera le bien-être et, pour le Pays neuchâtelois, c'est le
salut d'institutions qui sont et qui seront sa richesse.

Société neuchâteloise d'utilité publique
Le président : Le secrétaire :

Ed. Wasserf a llen M. Montandon

L'appel qui précède a été signé également par les représentants (présidents, secrétaires ou trésoriers) de plus de cent œuvres de bienfaisance et
d'utilité publique du canton de Neuchatel qui ont bénéficié d'allocations de la Loterie neuchâteloise.
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Pour Noël:

Lunettes
Jumelles
Baromètres et
Thermomètres
Appareils de photo

-. M. LUTHER
Opticien spécialiste

Place Purry » NEUCHATEL
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// vous f aut un j ournal adapté à votre région

La « Feuille d'avis de Neuchatel»
remp lit cette condition

Dans tout le canton de Neuchatel, comme dans la région i D«t|IP î fAIIC «lltAIt ltAK
des lacs jurassiens, le Vully, la vallée de la Broyé, la | l Uill VUllO dUUBlllCI
Feuille d'avis de Neuchatel est un des quotidiens les i retournez-nOUS
plus à même de vous renseigner [e bulletin ci-dessOUS
rapidement, fidèlement, complètement j dûment rempli
R m  

Tê m Je déclare souscrire à un abonnementap U aement La « Feuille d'avis de i & * .Neuchatel » vous apporte chaque matin , dans le I Ppi islln fî 'îî l/ÎÇ flp !IPHp|î î}fp|
p lus bref délai et par des moyens rapides, les plus ! ¦ GUIIIG U 0»I0 «G IVGUbllUUi l
récentes informations. Elle est le seul jo urnal du j , Jusqu'au
canton paraissant à cinq heures du matin avec les 31 nISrS 1938 ¦ ¦ ¦ ¦ 3i85dernières dépêches de la nuit. | 3Q -  ̂ ,933 ^^ jgp

Fi'f fof i)mi>nf  3I décembre 1938 . . 15.10¦¦ 1* «5 •¦ «5 ¦¦ «¦ *̂  ¦* «• La « Feuille d'avis de \ « Le montant de l'abonnement sera
Neuchatel » a voué un soin tout particulier à son j ™rsé * 

^

re 
compte 

de 
chèques pos-

inf ormation, qui est le résumé de l'activité du • Veuillez ' prendre le montant de mon
monde entier. Elle reçoit pendant toute la nuit, I abonnement en remboursement.

. ,, . ,, , , • . . , , , , ¦ Biffer ce qui ne convient pas.
par transmetteur télégraphique installé dans ses ;
bureaux, les nouvelles les plus nombreuses, les \ Nom : 
plus variées, les plus intéressantes aussi.

' • ' ' '' '• ' ' I Prénom : ¦

COïïnpletentent La « Feuille d'avis de I Adresse : 
Neuchatel * vous offr e  en outre: des reportages j
captivants, des lettres des grandes cap itales , des ¦] ',
chroniques financière , agricole , viticole , un cour- \rier des abonnés, une chronique d'échecs, une \ rubrique des sports largement développée , de belles \ (Trts Ilslble)
illustrations d'actualité , des feuilletons passion- i Adresser le présent bulletin dans
nants. De plus , ses nombreuses pages d'annonces \ °hnfe £7'̂  

non fermee> affnm"
sont pour vous le meilleur aperçu de l'of f re  et de \ „ . . , , , „ . .
la demande. Vous les consulterez toujours avec j I Administration 06 m
profit pour vos demandes et offres d'emploi , ventes , «Feuille d'avis de NeUCllâtel»
achats et locations. j t t rue du Temple-Nenf

Le j ournal sera servi gratuitement
dès le 15 décembre j usqu'à la f in de Vannée

à tout nouvel abonné
Tarif des abonnements :

1 mois Fr. 1.30, 3 mois Fr. 3.75, 6 mois Fr. 7.50, 1 an Fr. 15.-
CHÈQUES POSTAUX : IV -178 — TÉLÉPHONE 51.226
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Spécialité de rideaux
L. Dutoit-Barbezat

Rue de la Treille 9 Magasin au 2me étage

Grand choix en tissus modernes
pour grands rideaux et vitrages

ECHANTILLONS SUR DEMANDE

1» Cataplasme Sinapisé toujours prêt g
JEBk soulage rapidement rhumes, points de g

Mk f'3& cor* ilonleura a)

Êm&n&Mt
K^sÈk VAlkLANT 
" :®? Pharmacies et drogueries . Hn s9«1 WÊ La pochette 50 c i  la boîte de six FsjfejWnH» pièces r. fr. — Echantillon à fcg«W^gl
W Maison Vinci, Genève-Acacias *w.*wn*i»

(jomoœm&ûoiz/
A l'occasion des fêtes

de fin d'année :

Assortiments de vins
de "IO bouteilles chacun

JSo f = Fr. 15.-
2 Bordeaux Graves (blanc), 2 Bordeaux sup., 2 Mâcon,
2 Beaujolais , 2 Passetoutgrain.

N o 2 = Fr. 17.-
2 Châteauneuf-du-Pape, 2 Vin des Moines, 2 Beaujolais,
2 Moulin à vent, 2 Pommard.

N o 3 = Fr. 18.'
2 Saint-Emilion, 2 Médoc, 2 Moulin à Vent, 2 Pommard,
2 Châteauneuf-du-Pape.

N o 4 = Fr. 20.'
2 Neuchatel rouge 1933, 2 Beaune, 2 Mercurey, 2 Nuits
Saint-Georges, 2 Gevrey-Chambertin.

No 5 = Fr. 23.-
2 Haut Sauternes (blanc), 2 Mercurey, 2 Nuits Saint-
Georges, 2 Gevrey Chambertin , 2 mousseux Pernod.

12 bouteilles Neuchatel blanc 1936 . . , » Fr. 12.—
12 bouteilles Neuchatel rouge 1935 , , , ¦ » 16.—

CONDITIONS : Net, franco domicile, verre et emballage
à rendre , offre valable en décembre seulement.

I Grande mise en vente de 1

I CHAUSSURES DE SKI 1
H Pour fillettes 27-29 12.80
M Pour fillettes 30-35 15.80
M Pour garçons 27-29 12.80 ,
H Pour garçons 30-35.... 15.80 m

U Pour dames 18.80 19.80

H 20.80 22.80 24.80 26.80
Il Pour Messieurs. . 21.80 23.80
P 24.80 26.80 29.80 36.80

I Ski Ski Ski Ski 1

|j . KURTM I
tA Neuchatel Seyon 3



Carnet de l'indiscret

¦ Qui donc disait que x.nul n'est
prophète en son pays > ? Si cela f u t
vrai, ça ne l 'est plus. L'exemple de
notre jeune compatriote Jean Gabus
est là pour nous le prouver.

M. Jean Gabus est ce jeune jour-
naliste neuchâtelois — f i ls d'un an-
cien juge cantonal — auquel nous
devons quel ques reportages for t  vi-
vants et d'alertes récits , et qui, pous-
sé par le démon de raventure, s'en
f u t  en Laponie d'où il rapporta un
excellent livre: *Sous les tentes la-
ponnes ».

L'ouvrage eut du succès. Et son
auteur, mûri par l'expérience, a har-
diment décidé de repartir non p lus
seulement pour des f ins  journalisti-
ques, mais pour enrichir nos musées
suisses et nos sociétés savantes d'ob-
jets  et de renseignements qu'il pour-
ra recueillir au cours d'un nouveau
voyage dans le grand Nord canadien.
Il vient en e f f e t  d 'être chargé , par
le département polit i que f édéra l  et
avec l'appui o f f i c i e l  du président de
la Confé dé ration, d'une mission eth-
nographique qui durera quel que
deux ans. Notre compatriote s'em-
barquera au printemps af in de pou-
voir arriver en juin à Hebron (La-
brador), dernier point que les ba-
teaux peuvent atteindre. De là, il
s'enfoncera dans la solitude...

• • •
— J 'emp orterai , dit-il , un appa-

reil de prises de vues et un appareil
enregistreur de sons. J 'ai en e f f e t
l 'intention de tourner des f i lms  et
d'enregistrer des disques qui appor-
teront, je crois, des éléments inté-
ressants pour la connaissance du
folklore de cette région peu con-
nue. Mes études porteront sur-
tout sur les croyances païennes,
et mes e f f o rts tendront à ramener
des collections ethnographiques et
zoologiques destinées aux musées de
Neuchatel, de la Chaux-de-Fonds, de
Bâle, Berne et Zurich.

— Comment obtiendrez-vous ces
collections ?

— Par voie d 'échange. Je pren-
drai avec moi des pipes , des verro-
teries, divers objets particulière-
ment appréciés par les hommes du
pays et que j 'échangerai contre des
pièces de collections.,.1

• * •
Pour mener sa mission à bonne

f i n , il a fréquenté assidûment — il
fréquente encore — des savants au-
torisés avec lesquels il se perfec-
tionne dans les questions ethnogra-
phiques.

Son entreprise est courageuse et
mérite un plein succès.

Aussi lui disons-nous : « Bonne
chance ?» > (g.)

Un jeune Neuchâtelois
est chargé d'une mission

ethnographique dans
le grand Nord canadien

LA VILLE
' . 

AV JOUR LE JOUR

Tableau noir et craie blanche
A tout ce qui nous reste de notre

enfance se mêle intimement le sou-
venir" du tableau noir sur lequel
l 'institutrice ou l'instituteur nous
enseignait , au moyen d'une cf aie
blanche, lés rudiments d'orthographe
ou d'arithmétique. A Neuchatel com-
me ailleurs, depuis qu'il y  a des
écoles , sans doute y  a-t-il aussi , dans
chaque classe, un. tableau noir et une
boîte de craie blanche.

Or voici qu'une nouvelle , parais-
sant dans les journaux scientifi ques,
nous apprend que l 'institut national
anglais de psychologie vient d'éta-
blir qu'il est p lus faci le  de lire des
lettres noires sur un tableau clair
que des lettres blanches sur un ta-
bleau noir. Le changement répété
entre la lecture au tableau noir et
celle sur le cahier blanc ép rouve —
pa raît-il — gravement les yeux des
écoliers. Et l'institut ré clame , pour
les écoles anglaises , des tableaux
blancs çt de la craie noire.

Encore un bouleversement dans
les méthodes péda qoqiques. Mais les
instituteurs neuchâtelois vont-ils sui-
vre leurs collègues anglais ?

Nous apprenons que sir George
Warner, ministre de Gran de-Breta-
gne en Suisse, et Mme Warner as-
sisteront ce soir à la fête de Noël
du Club des étudiants étrangers.

Une fillette heurtée
par un cycliste

Hier après-midi, à la rue de l'Hô-
pital, une fillette âgée de deux ans
et demi échappa à la surveillance de
sa bonne et traversa inopinément la
chaussée.

Heurtée par un cycliste, l'enfant
me fut heureusement pas blessée.

Un cycliste se jette
contre une auto

Vendredi après-midi, à 13 h. 40, un
cycliste descendant la rue du Seyon
s'est j eté contre une automobile s'en-
gagçant dans la rue de la Promena-
de-Noire.

Le cycliste vint donner de la tête
contre une des glaces de la voiture.
Relevée avec quelques blessures, la
¦victime fut  pansée dans une pharma-
cie. L'accident est dû à la rupture
du frein arrière de la bicyclette.

J B a n v a i .se chute
'(Sp) Vendredi , un ouvrier de la Cô-
te, qui entrait à la fabrique Su-
chard pour son travail , a glissé si
malheureusement qu 'il s'est cassé le
bras et qu 'il a fallu le conduire à
l'hôpital Pourtalès. .

Le ministre
de Grande-Bretagne

à Neuchatel

Notre enquête
sur le développement du tourisme

à Neuchatel et dans la région
(Voir la « Feuille d'avis de Neuchatel > des 8, 4, 6 et 10 décembre)

Le président de l'Association
pour le développement économique de Neuchatel nous dit...

Dès notre première question, M.
Haef l i ger, président de l 'ADEN ,
entre dans le vif du suje t :

Ce qu'il y a de plus utile pour
Neuchatel, c'est d'accroître le nom-
bre d'élèves et d'étudiants venant du
dehors pour fréquenter nos écoles.

Certes nous ne devons rien négli-
ger pour attirer le touriste mais
n'oublions pas que l'étudiant qui
choisit Neuchatel pour y faire ses
études y demeure de nombreux
mois, voire quelques années. A ce
propos, il faut souligner ici com-
bien il est essentiel de maintenir
à Neuchatel son caractère de ville
romande et de confirmer nos élè-
ves dans le sentiment qu'ils trouvent
chez nous le milieu où ils appren-
dront le français dans les meilleu-
res conditions.

Au point de vue de la propagande
en faveur de Neuchatel comme ville
de séjour, nous sommes handicapés,
il faut le reconnaître, par l'insuffi-
sance de notre équipement hôtelier.

Les hôtels sont trop peu nombreux
à Neuchatel, des étrangers qui s'y
sont arrêtés n'ont pas tari d'éloges
sur l'agrément et le pittoresque de
la ville mais ils n'ont pas toujours
trouvé en matière d'hôtels des avan-
tages qui leur sont offerts ailleurs.

Nous demandons alors tout natu-
rellement à M. Haefl ige r s'il envisage
que de nouveaux hôtels pourraien t
être créés à Neuchatel.

Notre interlocuteur nous répond
par un geste plus éloquent que les
mots.

Le problème se résume dans une
question de capitaux. Lorsqu'il a été
créé un établissement au bord du
lac, ses initiateurs entendaient bien
y ouvrir un hôtel. Mais1 la crise s'est
déclenchée peu après et seule la
première étape, celle du restaurant,
a été réalisée. Il ne reste pas moins
évident qu'un hôtel moderne et de
prix modérés rendrait de grands
services*-

Et les pensions d 'étrangers ?
Voilà aussi une chose à dévelop-

per, nous dit M. Haefliger. Neuchatel
a tout à fait le caractère d'une ville
qui pourrait attirer une clientèle
stable d'étrangers de résidence. Mais
là encore, il faudrait les établisse-
ments appropriés, offrant un confort
suffisant.

On s'imagine à tort que les hô-
teliers sont seuls à tirer avantage
du tourisme. C'est une grosse erreur.
Tout le commerce local en bénéfi-
cierait également. Allez questionner
à ce sujet les magasins des stations
d'étrangers et ils vous diront ce que
la clientèle des hôtels laisse chez
eux.

Parlant de la nécessité d'accueillir
aussi bien que possible les étudiants,
M. Haefliger nous fait part d'une
idée qu'il caresse depuis longtemps :
la création d'une sorte de cercle
pour les élèves de nos écoles supé-
rieures. Cette institution devrait
non pas faire concurrence aux pen-
sions, bien entendu, mais offrir à la
gent estudiantine la possibilité d'a-
voir un chez soi, de se retrouver
dans un local agréable.

Nous venons alors à parler, un
peu accessoirement, de nos établis-
sements publics, dont nous - avons
certainement lieu d'être satisfaits, si
l'on tient compte de l'importance
de la ville.

M. Haefliger pense qu'un grand
pas a été fait quand on a appliqué
plus libéralement le règlement rela-
tif à la danse ; on trouverait dif-
ficilement une autre ville de
20,000 habitants où se produisent
trois orchestres permanents, quatre
pendant la saison. C'est même exa-
géré, et les frais généraux oc-
casionnés par ces orchestres sont
hors de proportions avec les be-
soins. Là, une entente pourrait peut-
être intervenir.

Nous abordons encore le chapitre
des travaux d 'édilité nécessaires au
développement touristique de la
ville.

Ne devrait-on pas avoir un pro -
gramme ? demandons-nous.

M. Haefliger nous dit que le Con-
seil communal indique maintenant
au Conseil général, lors du dépôt du
budget, la liste des travaux qu'il se
propose d'entreprendre. Le tout est
de déterminer l'ordre d'urgence des
améliorations à réaliser. Voici des

années, par exemple, que nous ré-
clamions l'élargissement de la rue
de la Maladlère.  Mais les travaux de
génie civil ne sont pas tout. Il faut
donner à la ville l'aspect le plus at-
trayant possible. Ainsi les ouais
pourraient être mieux mis en valeur.
Sauf erreur, les travaux publics
avaient demandé un projet à un ar-
chitecte paysagiste. Il serait intéres-
sant de pouvoir l'examiner.

— Estimez-vous — et c'est par
quoi nous terminerons — qu'il y  a
actuellement à Neuchatel le « cli-
mat » favorable à uàe vaste entre-
prise de développement touristique ?

Nous devons bien avouer que nous
sommes parfois découragés par le
manque de compréhension de ceux
qui sont les premiers bénéficiaires
de nos efforts. Que de peine pour
obtenir le versement d'une modeste
subvention ! Si je vous disais chez
qui nous avons essuyé des refus...

Or nous devrions, au contraire,
nous sentir soutenus et encouragés
par un véritable mouvement qui se
déclenche dans toutes les classes de
la population.

La dernière campagne de recrute-
ment en faveur de l'ADEN a pourtant
donné des résultats très encoura-
geants et nous sommes reconnaissants
aux éléments nouveaux qui viennent
grossir nos rangs. En effet, nous
étudions des projets fort intéressants
pour la propagande en faveur de la
ville dont la réalisation dépend des
appuis que nous recevrons.

« Dante Allffbier i  »
On nous écrit:
Bien qu'un peu tardivement, U nous

serait difficile de laisser passer sous si-
lence l'étlncelante conférence du profes-
seur Arcarl, présentée en Italien.

Donnée sous les auspices de la société
« Dante Allghlerl », elle réunit un public
nombreux et attentif .

La réputation du conférencier n'est
plus a faire; son érudition, son éloquence
sont connues de tous. Le sujet de sa
conférence, « La Genova dl Balllla »,
avait d'avance éveillé la curiosité. Etait-
ce du Balllla moderne et de la Oénes
d'aujourd'hui qu'il allait être question ?
Non point, mais bien d'un héros de neuf
ans qui sauva sa patrie et l'honneur de
la sainte, protectrice de Gênes. Son cou-
rage et son exemple ont immortalisé son
nom.

Sans une note, sans une hésitation,
réminent conférencier déversa sur son
auditoire les trésors de son éloquence.

Le silence recueilli dans lequel U fut
écouté et les applaudissements qui écla-
tèrent ensuite durent lui prouver la sa-
tisfaction du public.

L.a Chine et l'art chinois
Le malheur des uns provoque toujours

la curiosité émue des autres. De même
que le coup du sort qui frappe un hom-
me nous le fait considérer avec Inté-
rêt, de même les épreuves que traverse
un pays nous emplissent-elles d'une
compassion attentive.

Pour l'Instant, toute notre attention
est attirée par la Chine et par les tris-
tes événements qui s'y déroulent. Qu'est
au Juste oe pays que nous ne connais-
sons que par les récits émerveillés que
nous en ont faits les voyageurs ? Et
comment vivent ces gens dont chaque
Jour les Journaux nous entretiennent ?

Une très substantielle conférence, qui
fut donnée hier en l'Aula de l'universi-
té, nous a fort utilement — fort poéti-
quement aussi — renseignés sur ce su-
Jet. Conférence curieuse et attachante au
cours de laqueUe nous eûmes l'occasion
d'entendre deux orateurs : l'un, M. Chl,
étudiant chinois, nous entretint de l'âme
chinoise et de la religion de ce pays.
L'autre, notre érudlt compatriote, M.
Eric de Montmollin, qu'a séduit la cul-
ture de ce peuple qu'U a fréquenté,
nous a parlé longuement et avec intelli-
gence et clarté, de la peinture et de la
sculpture chinoises. Son exposé, Illustré
de magnifiques clichés, a été suivi avec
attention par un public malheureuse-
ment peu nombreux.

Cette conférence, organisée par le mou-
vement d'entr'alde universitaire, avait
Heu au bénéfice des étudiants chinois
que la guerre a privés de leurs moyens
d'études. L'œuvre est louable et l'on doit
remercier les deux conférenciers de nous
y avoir Intéressés avec autant d'érudition
que de poésie. (g.)

Les conférences

CRESSIER

Un bûcheron tué en forêt
(c) Un bûcheron de Cressier, M. Ju-
les Marrer, occupé à abattre du bois,
vendredi après-midi, dans la forêt de
l'Etat, entre Frochaux et le château
Jeanjaquet, a été tué net par la chute
d'un hêtre qu 'un autre bûcheron tail-
lait.

L'arbre se fendit soudain . La cime
et une partie du tronc atteignirent
à la nuque le malheureux bûcheron.

M. Marrer, âffé de 43 ans, laisse
une veuve et cinq enfants en bas
âge. Il y a trois ans, le même bûche-
ron fut  atteint dans des circonstan-
ces semblables par une cime déta-
chée inop inément du tronc. M. Mar-
rer s'en tira alors avec une épaule
contusionnée et une jambe cassée.

CORCEU.ES
lie départ de la centenaire

(Sp) Vendredi a eu lieu, à l'hospice
de la Côte le service funèbre de Mme
Julie Barbezat, qui fut entourée, pen-
dant

^ 
près de deux ans, de la sollici-

tude, chrétienne des diaconesses et
du personnel de cette maison. Le
pasteur Vivien présida ce service en
présence de la parenté et de quelques
amis.

AUX MONTAGNES

LE LOCLE
Nomination

Dans sa séance du 10 décembre,
le Conseil d'Etat a ratifié , la nomi-
nation de M. André Bourquin, au
poste de maître de chant à l'Ecole
secondaire du Locle.

RÉGION DES LACS

BIENNE

D'émission
du directeur de police

(c) Dans sa séance de mercredi
après-midi, le Conseil municipal a
pris connaissance, avec regret, de la
démission de M. Paul Bourquin, di-
recteur de police et directeur des
écoles. M. P. Bourquin, d'origine neu-
châteloise, se retire après treize ans
et demi de bons et fidèles services,
pour des raisons de santé. Il fut
également député libéral au Grand
Conseil bernois et joua un rôle im-
portant dans nos sociétés romandes.

Pour une nouvelle fabrique
d'ébauches

(c) Nous avions annoncé qu'une fa-
brique d'ébauches voulait s'établir à
^Jienne, mais qu'à la suite de l'oppo-
sition de la Superholding, le direc-
teur de la fabrique s'expatrierait à
Besançon.

Le Conseil municipal a décidé de
convoquer une conférence des di-
vers partis politiques et d'autres mi-
lieux intéressés afin d'éclaircir cette
affaire. Cette fabrique, dont le pro-
priétaire est M. Magli, de Longeau,
pourrait occuper près de 250 ou-
vriers.

Bizarre aecideut
(c) Vendredi matin, trois ouvriers
étaient occupés dans une tranchée
profonde de trois à quatre mètres, à
la rue du Faucon. Pour s-'éclairer,
ils utilisaient des lampes à acétylène.
Soudain, une explosion se produisit;
de la benzine veuamt de l'egout d'u-
ne fabrique voisine, prit feu au con-
tact des lampes. Les agents des pre-
miers secours alarmés se rendirent
en toute hâte sur les lieux du sinis-
tre, d'où se dégageait une épaisse fu-
mée. Les trois ouvriers n 'ont subi,
fort heureusement, que de légères
brûlures.

Autour d'une affaire
de détournements

Nous avons annoncé la découverte
des détournements commis par un
employé de la ville qui mit fin à ses
jours, au détriment de ses amis et ca-
marades politiques. Cette histoire est
plus lamentable encore qu'on ne l'i-
maginait; la F.O.M-H. et la F.O.B.B.
ont été lésées, ainsi que le fonds pour
les chômeurs créé par les versements
de un pour cent du traitement des
employés municipaux, dont une bon-
ne partie — environ vingt mille
francs — a passé dans la poche de
R„ avec un millier de francs de la
collecte pour l'arbre de Noël des en-
fan ts  de chômeurs, les épargnes de
ses, propres enfants, et la subvention
de la commune à l'Union syndicale.
En outre, plusieurs personnalités qui
l'avaient cautionné en seront pour
leur bienveillance.

Arrestation
On vient d'écrouer une jeune som-

melière qui, se servant de fallacieu-
ses déclarations, réussit à obtenir à
crédit d'un maître fourreur de Bien-
ne, deux manteaux de fourrure, puis
s'empressa de quitter la localité sans
laisser d'adresse. De passage à nou-
veau ces jours-ci à Bienne, elle fut
« cueilMe » à l'hôtel où elle logeait
sous un faux nom.

CUDREFIN
Soirées théâtrales

(p) La série des soirées théâtrales hiver-
nales a été ouverte, dimanche dernier,
par le « football-dub » de Oudrefim,
Cette Jeune équipe — elle est née U
y a un an à peine! — débutait aussi
sur les planches: disons d'emblée qu'eUe
a pleinement atteint le but visé, et l'au-
ditoire a très sportivement manifesté sa
satisfaction à l'ouïe du programme.

Des chansons humoristiques, une piè-
ce vaudolse, « Jean-Louis, député » une
revue « Obscurcissons!...»: tel était le
menu. Le « foqtbaJl-club » était entraîné,
sur le plateau, par son président, M.
Jean Corthésy, Snsftitute'ur à Cudrefln,
qui est également l'auteur de la pièce
et de la revue: ainsi, c'est un charmant
groupe de Jeunes gens «rt d'aimables de-
moiselles qui . en offrant un spectacle
bien au point et bien rendu, continue
un labeur» post-scolaire fort heureux.

| JURA BERNOIS

NODS
A propos de doyens

(c) Le mois dernier, s'éteignait pai-
siblement, à l'âge de 84 ans, le doyen
du village, M. Arnold Naine.

A propos de doyens du village,
une personne nous a remis, à l'exa-
men, à l'intention des lecteurs de ce
journal, des papiers de famille d'où
nous extrayons ce qui suit :

« Le dimanche 18 avril 1886, est dé-
cédé à Nods, à l'âge de 94 ans, M.
Charles-Louis Botteron, connu dans
le village sous le nom de : l'oncle
Charles.

» C'est probablement un des der-
niers vétérans de l'armée de Napo-
léon 1er ; il a servi dans les derniè-
res campagnes après le retour de
l'armée française de Moscou.

> Jusqu'à sa mort, il a joui de tou-
tes ses facultés physiques et intellec-
tuelles. Il n'était pas rare de le voir,
ces dernières années encore, aller
aux champs, un outil sur l'épaule. »

Pour la jeunesse abandonnée
(c) La collecte en faveur de cette
belle œuvre, organisée sous le ' pa-
tronage de l'avocat des mineurs du
Jura , a produit la jolie somme de
41 fr. 65.

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

n'engage pas la rédaction du Journal)

Protestation
Monsieur le rédacteur,

H y avait une fols, tout le long des
rochers qui bordent la route d'Auvernler
au Grand-Ruau, un magnifique refuge,
vraie réserve d'oiseaux de toute sorte, tout
fleuri d'aubépine au printemps. Par le fer
et par le feu, on a détruit tout ce qu'on
a pu, la gent allée a disparu, personne
n'a protesté.

Après s'être fait la main dans les buis-
sons, on s'attaque aux arbres ; le premier
est tombé aujourd'hui et 11 y en a vingt,
vingt-cinq ou plus marqués du signe fa-
tal. On va abîmer stupidement la magni-
fique allée qui avait été si heureusement
terminée les premières années de la gran-
de guerre. Est-Il trop tard pour l'empê-
cher ? Nous protestons !

M. C. VUILLE

On peut skier à :
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STATION (ait.) Nelga „._.,
(Champ de ski prlnc.) I,rap- m. C""-
Adelboden (1960) — 5  80 Fav.
Grlndelwald (1619) ... — 5 40 »
Gstaad (1951) — 7  100 Tr. fav
Murren (1938) — — »
Wengen (1880) — 4  50 »
Mont-Soleil (1293) ... — 4  30 »
Pont-Brassus (1200) .. — 8 50 »
Salnt-Cergue (1300) .. — 5 60 »
Les Basses (1250) .... — 2 40 Pass.
Tête de Ran (1323) .. — — —Welssensteln (1294) .. — 6 40 Tr. fav
Caux (2045) — 2 100 >
Chatel-St-Denls (1150) — 6 70 »
Les Avants (1400) — 4 70 »
Les Dlablerets (1300) . — 8 100 »
Vlllars-Cheslères (1850) — — >
Zermatt (2200) — 6 30 »
Engelberg (1800) — 4 100 Fav.
(Les Indications d'épaisseurs de la couche
de neige ne concernent pas la station,
mais les champs qui dépendent de cette

dernière.)

Etat de la neige
dans la région

(Renseignements pris vendredi soir)
Chaumont: 15 à 20 cm. de neige un

peu gelée; praticable pour le ski, mais la
prudence est de rigueur.

Mont d'Amln, Vue des Alpes, Têje de
Ran, Mont Racine, Creux du Van: cou-
che variant entre 30 et 60 cm.; neige
gelée en général; bon pour le ski; pru-
dence! La route de la Vue des Alpes est
praticable aux automobiles; les chaînes
ne sont pas absolument nécessaires.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchatel

10 décembre
Température : Moyenne : 1.4. Minimum :

— 2.1. Maximum : 4.3.
Baromètre : Moyenne : 715.6.
Vent dominant : Direction : O. Force :

modéré.
Etat du olel : Légèrement nuageux à

clair.

Hauteur du baromètre réduite a zéro
(Moyenne DOUI Neuchfitel : 719.6)

Niveau du lac, 9 déc., à 7 h. 30: 429.02
Niveau du lac, du 10 déc, à 7 h. 30, 429,04

ĵgll Incinêratïonsl
Rue des Poteam IMaison Gilbe rt gg I

, Madame Jean Fatton, à la Toi»
de .Peilz;

Madame et Monsieur Guido P».
gliai , à Milan ;

Monsieur Jean-Jacques Fatton à 1*Tour de Peilz;
Madame et Monsieur James Pia-

get et famille, à Schiers (Grisons)-
Mademoiselle Louisa Fatton, à Nnl

ville (Vaud) ;  °"
Monsieur et Madame Paul Fatton

missionnaire; '
Madame et Monsieur Ferdinand

Court, à Malaucène (Vaucluse),
ainsi que les parents et amis,
ont la douleur de faire part dn

décès de

Monsieur Jean FATTON
leur bien-aimé époux, père, beau-
père, frère, beau-frère, oncle et pa.
rent , qui s'est endormi paisiblement
après une longue maladie supportée"
vaillamment, le 9 décembre 1937 4
11 h. 15, dans sa 51me année.

Mon ame bénis l'Eternel.
Que tout ce qui est en molbénisse son saint nom.
Mon âme bénis l'Eternel.
Et n'oublie aucun de ses bienfait».

Ps. 103, v. 1-2.
L'ensevelissement aura lieu à la

Tour de Peilz, le samedi 11 courant,
Culte au Temple à 14 h. 30; hon-

neurs à 15 h. 30.
Domicile mortuaire: avenue de

Tramenaz 29, la Tour de Peilz.
On ne reçoit pas

Cet avis tient lien de lettre de faire part

Madame et Monsieur E. Vicario {
Madame et Monsieur J. Schmoker-

Vicario et leur petite Marlyse ;
Mademoiselle B. Vicario et son

fiancé, Monsieur W. Guyaz ;
Monsieur et Madame P. Duvoisln

et leur fils Etienne,
ainsi que toutes les familles paren-

tes, ont la profonde douleur de faire
part du décès de leur chère fille,
sœur, belle-sœur, tante et parente,

Mademoiselle Marie VICARIO
enlevée à leur affection ce 10 cou-
rant, dans sa 28me année, après
quelques jours de maladie.

Peseux, le 10 décembre 1937.
La mort des bien-aimés de

l'Eternel est précieuse à ses yeux
Tes voles ne sont pas nos voles.

L'ensevelissement aura lieu lundi
13 décembre, à 13 heures.

Domicile mortuaire : rue des
Granges 12.

I 
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Annonces
urgentes

Notre rubrique des avis tardifs,
réservée à l'origine aux annonces
qui nous parvenaient trop tard
pour paraître dans le corps du
journal, a pris une si grande ex-
tension que nous sommes obligés
dès ce jour de la diviser en deux
parties:

Dans la page des Dernières
dépêches, paraîtront les avis sui-
vants:

Rappels de spectacles, manifesta-
tions, matches, annonces de réu-
nions, conférences, soirées, bals,
etc. i

Quant aux annonces ayant un
réel caractère d'urgence, telles
que:
Renvois, prolongations et modifi-

cations en dernière heure de
spectacles, manifestations, mat-

! ches, répétitions, etc.;
Objets trouvés et perdus;
Avis de naissances;
Ouverture on fermetnre de maga-

sins pour cause imprévue;
Offre de marchandises périssa-

bles;
Avis d'absence et de retonr;
Objets à vendre pour cause de

départ;
Demandes urgentes de personnel;
Convocations d'urgence;
Derniers délais d'inscription,
elles continueront à paraître en
dernière page sous le titre

Avis urgents
:l Nous recommandons aux orga-

nisateurs de spectacles (bureaux
de location , sociétés, etc.) de faire
paraître leurs annonces principa-
les dans les pages de publicité et
de rappeler brièvement leur mani-
festation par un avis tardif.

ZW Les délais de réception
et les tarifs ne subissent pas de I
changement.

Souscri ption en faveur d'une oeuvr»
qu 'il faut soutenir

Les soupes populaires
M. C. R., 5 fr. ; de la Société Phi-

lanthropique l'Union , section "e

Neuchatel , produit d'une collecte.
45 fr. ; E. S., 3 fr. — Total à ce j our :
1444 francs.

des C. F. F., du 10 décembre, à 7 h.

S 3 Observation! .„„
|| (alt^arM ** 

^
TEMPS ET VENT

" " -̂
280 Baie -f 6 Nuageux Vt d'O.
643 Berne . . . .  0 > Calme
687 Colre . . . . + 1 > >

1643 Davos . . . .— 4 » »
632 Fribourg . . 4- 1 Couvert »
394 Genève . . . -j- 3 Tr. b. tps »
475 Glarts . . .  0 Nuageux >

1109 Goschenen .— 2 Couvert >
666 Interlaken . + 1 Tr. b. tps Bise
995 Ch.-de-Fds . — 4 Couvert Calme
460 Lausanne . -1- 3 > >
208 Locarno . . -j- 6 Tr. b. tps >
276 Lugano . . + 6 > »
439 Lucerne . -j - 2 » Vt d'O.
398 Montreux . -{- 5 Couvert Calme
482 Neuchatel . + 3 > >
605 Kagaz . . . .  -j- 1 Qq nuag. »
673 St-Gall . . . + 1 Couvert Vt d'O.

1856 St-Morltz . — 6 Qq nuag. Calme
407 Schaffh" . -f 3 Couvert »

1290 Scbuls-Tar. Manque
537 Slerre . . .  — 1 Tr. b. tps Calme
562 Thoune . . .  4- 1 » »
389 Vevey . . . . 4- 6 Couvert »

1609 Zermatt . .— 5 Qq. nuag. »
410 Zurich . . . + 3 Nuageux Vt d'O.
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VIGNOBLE

PESEUX
Cambriolage

(c) Un acte de cambriolage ayant
été effectué récemment dans une
maison particulière de l'avenue For-
nachon, iil serait prudent de recom-
mander à chacun de fermer soigneu-
sement ses portes le soir.

BOUS
Conseil général

(c) Le Conseil général, réuni jeudi soir
sous la présidence de M. E. Durlg, pré-
sident, a accordé au Conseil communal
un crédit de 3000 fr . en vue de l'exten-
sion des canaux égouts aux quartiers des
Longchamps et de la Solitude, dépense à
couvrir par les recettes courantes.

En outre, après avoir entendu un rap-
port du Conseil communal, le Conseil gé-
néral a pris un arrêté autorisant la com-
mune de Bôle à accepter, sous réserve de
ratification par le Conseil d'Etat, la ces-
sion gratuite par quatre propriétaires
d'une parcelle de terrain, située en bor-
dure de chemin de- la Solitude, suivant
plan établi par le géomètre cantonal .

Sur rapport du Conseil communal fai-
sant ressortir les inconvénients que pré-
sente le cimetière coupé par une par-
celle de vigne et la satisfaction que la
population éprouverait à voir cesser cet
état de choses, le ConseU général n'hé-
site pas, à l'unanimité, à accorder le cré-
dit de 700 fr . qui lui est demandé pour
réaliser une œuvre tenant au cœur de
chacun.

Après rapports favorables du Conseil
communal et de la commission des agré-
gations, l'autorité législative a accordé à
M. Arthur Chautems et à sa famille, l'a-
grégation à la commune de Bôle.

A NEUCH A TEL ET DANS LA RÉGION

•C'est aujourd'hui
que commence notre

nouveau feuilleton
un des romans les plus extraor-
dinaires qui aient paru au cours
de ces dernières années et dans
lequel se mêlent avec un rare
bonheur la tendresse et le mys-
tère. Vous lirez tous

L'aff a ire
Manderson

de l'écrivain anglais Bentley, que
nous avons choisi pour vous et
qui vous passionnera. Ne man-
quez pas de commencer aujour-
d'hui cette lecture dont vous ne
pourrez plus vous arracher et
qui vous laissera une profonde
impression.


